NI.) 


0 


| — 
| | A . . | a 1 
| REVENUS portès au TR E SOR ROYAL | Memes Art icles ,| Difference en | Difference 
' ſuiv. le compte eſfes- moins. en plus. 
.. Suivant le Compte rendu de M. NECKER. | tif de la meme année. 
| 
. - — — — « — . þ 
| _—_ | | uv. liv. liv. liv. 
. b. Recettes générales des finances des Pays d' Election. „„ „ 119,940,000 108,705,000 "4 £01 So en: 
d. . Fermes generales unies a c 5 3 VVV 46,427,000 45,500,000 | DG 
2, Droit du domaine d'Occident regi par la Ferme generale. . - « 4, 100,000 neant 28 3 | 
„ Regie générale. . . . „ . "EN Re 4 a 6,905,000 | 6,025,000 28.800 | 
£ \ Pomaines & Bois. . . * . w el 36, 100,000 37,072,000 468.500 
£ . Poltes & Meſlageries. . . VVV 9501200 8,5440 5 
b '# Impolitions de la ville de Paris. . We: . » * » 2,749,000 | 5,490,000 | 88.505 1 
B 8. Poudres & Salpètres. ; Nee” VV 3800, ooo e e „ i 
3 Dixieme d'amortiſſement, & ancien dixieme retenu pour les Tréſoriers. 15182, 00 | 1,102,000. „ of 
; Revenus caſuels , compris les jurandee s 3,928,000] 2,719,000 a Linker | 
8 PAYS DETAT. - 
1 Deduction faite des interets d'emprunts, et des capitauæ employes N 
1 en rembourſement , etc. | | 
"Be | | Oh 
1 | F Treſorier des Etats 4,573,000 F | 4.64 3 5, 00 
: 8 1 ng | 000 
5 ' Bretagne. * Recette générale 66,000 4,659,000 . 43 145 
| | ' . 85 . 3H : 
Languedoc. Tréſorier des Etats 946,000 1,332,000 853.000 1 1 32150 
|| Recette générale 506,000 ( | | f 97,000 | 0D w C9000 | 
3. Bourgogne. Tréſorier des Etats . 458, 000 | 8,215,000 EE 468,000 5 er 10 
4. Brelle, Bugey & Gex. Recette générale. . 458,000 4 , JJ eee: 5 3 
5. Provence Tréſorier des Etats „„ 574,000 800, 00 „ it: 
V. Terres adjacentes de Provence. Recette générale. « 741,000 326,000 C zoo 
7. Navarre & Bearn. Receite générale. : „„ 100,000 | ; [1 
18. Pays de Foix. Recette gencrale. a „„ O00 e | : & ! 
19. Recette des finances du Roufſillon. . . 336,000 530, 200 | 3,400,000 | 
20. Don gratuit du clerge , ſuppole de 16 A 18 millions tous les cinq ans. 3,400,000 | neant e 1 
F 21. Monnoie du Royaume, . 5 1 5 5 „„ „ 500, 00 „„ ch | TED 
2, Ferme de Sceaux & de Poiſſy. . : - : . 350, 00 330,000 = 20,000 
3, Part du Roi dans les produits qui excederont les { | = PE | | 
2h es ſommes fixees pour _—_ 3 | MY 
la Ferme , la Regie & les Domaines, | . 8 s „ 15200, | néant F 70 1 
4. Augmentation ſar les vingtiemes abonnes, a a - 5 go, oo 9900 }. 1 4 ed 
3. Loterie Royale de France » '& petites loteries. : ; : : 7,000,000 | | 6,040,000 } 034,00 | 
26. Extinctions dans Pannte 1781, s'entend des rentes viageres & d'in- eh N þ 
terets de capitaux eteints par des rembourſemens. 5 15850, 1,090,000 et 
27. Contribution de la ville de Paris dans les depenſes des carrieres, de © | 3 204,000 W } 
la garde, de la police, &c. . 0 . 204,000 | néant N i 
28, Capitation de I*'Ordre de Malthe. op 3 : : Te 40, 39,600 | 400 | 3 
29. Petites recettes particulieres , affinages , fiacres des provinces , &c. 40,000 | Ce 7 9,4 oo | 
30. Inter6ts d'environ 6 millions d' effets publics, rentrés au Tréſor Royal 5 | | A | 
on differens tems, & non encore brülés. 35 an” 290,000 neant 299,000 * | 
31. Rentrees des debets ou de vieilles crèances & autres recettes imprévues. | memoire memoire, * . | 0 | 
Tor Aug... . - 264,154,000] 236,833,000 28,238,400 | 917,400 | 
My Deduction faite de la diſſérence en plus 917,4000 . - 
La difference en moins {ar la Recette est de 27,321,000 5 | 
. 1 


T TABLEAU DE CC 
Du Compte rendu par M. Nzcxts, en 1781 


RE CET T ES. 


4 


RESI. 


Suivant le Compte rendu en 1981. 


liv. 
Recette 264,154,000 
Depenſe. . - + 253,954,000 


2 


— 


Excédent de Recette 10, 200,000 


FS ulot 


Rece 
Depe 


Defi 


Difference 36,329, 


Et 


Total 30 


Savoir, 27,321,000 liy. d'erreu 
295208, 00 liv. d'erreu 


COMPARAISON 
>81, & du Compte effectif de la meme anner. 


DEPENSES. 


1 a9 $4 & 85% £4 


8 | 15 N | Memes Articles, 
DEPENSES payCces au TRES OR ROYAL » ery * compte ue. es Sag en] Difference en 
; | tit de 1, meme année; Us. moins, 
Suivant le Compte rendu de M. NECKER. lans y comprendre les 5 By 
| | dep. extraordinaires, 
liy. liv. liv. lis 
1. Extraordinaire des Guerres, non compris les taxations du Tréſorier & | 
les penſions portees au 'Treſor Royal. . 5 , 65 200, ooo 65,077,000 EO Fea Oy 123.000 
2. Maiſon Militaire du Roi, idem. CO TIP . 0 . . . 7,081,000 7,095,000 | 12,000 Ts 
3. Artillerie & genie , idem. L ; 0 ; . : . 9,200,000 12,003,000 3,605,000 
4. Mar6chauſlee, ; i R 0 5 3 ; 3,5755 00 55,575, 00 | 
5. Marine & Colonies. _. . . a . 295200, o00 36,000,000 6,806 
6. Affaires étrangeres & Ligues Suiſſes. f . . 6,525,000 | 12,525,000 45000, 000 : 
7. Depenles totales de toutes les parties de la Maiſon du Roi , de la Mai. | 1 5 | * 
ſon de la Reine, de Madame fille du Roi, de Madame Eliſabeth, = | — 
de Meſdames tantes du Roi, gages des charges, &c. . s 2.5,700,000 27,217,000 1,617,000 | 
8. Sommes accordées par le Roi pour les Maiſons de Monfteur & 40 | ' 
Madame , de Monſeigneur Comte & de 1 N Comtelle d Artois. 6,040,000 6,040,000 800,000 | 
9. Caille des Arrérages. Es” . f ; . "TS 20, 820, ooo 20,370,000 * 430, ooo 
10. Penſions. 5 | | : 28,000,000 207078, O00 5 1% 22,000 
11. Ponts & Chauſſèes, inddpendamment des objets compris dans les charges | | | 
aſſignées ſur Arn revenus. 7 A 0 5 5,000,000 5,310,000 310,000 
12. Fonds du Tréſor Royal pour la mendicits. FN El $6 990,000 900,000 | | 
13. Compagnie des Indes. . . R . , | 4,000,000 | 4,753,000 153,000 
24. Rembourſement annuel des reſoriptions. . „ 5 5 3,000,000 3,000,000 | 
25. Interets des reſcriptions restantes à rembourſer. 5 . s . 2,004,000 2,064,000 
16. Intérèts des anticipations. | a . . 36, 300, 000 7,011,000 11,911,000 
17. Interets d'un emprunt de 6 millions fait à Genes. 0 8 300,000 300,000 e 
18. Intéréts d'un autre emprunt fait également 4 Genes pour les mellagerics. | 70,000 70,000. 
19. Interets de Pemprunt fait par la ville de Paris en 1777. . 600,000 600,000 
20, Interets & charges ſur POrdre du Waun A „au- delà des produits du | | 
| WIFE Tore + R : . . 470,000 470,000 
21. Intéréts à payer à divers proprictaires d "offices fapprimss. 85 2725367000 2,267,000 
22. Intercts de bo millions empruntés par les loteries de 1977 & de 1780 , | | 
| portés à 3 millions; quoiqu'il y ait deja des rembourlemens faits fur | | 
| celle de 1777. 3,000,000 9,02.3,000 4,625,000 | 
23. Rembourſement des lettres de change des Mes de France & de Bour- | e 3 5 
bon juſqu'en 1784. i . 1,000,000 1,000,000 8 
24. Rembourſement à faire a M. le 8 de chhti juſqu?s en 1584. 5 553,000 552,000 
25. Rembourſement d'offices ſur les papiers & cartous juſqu'en N , 68,000 | 63,000 
26. Gages des ofgces du point d'honneun. . G 275,000 275,00 : 
27. Appointemens compris dans Petat des gages du Conseil. A R . 1,579,000 | 11,579,000 | | 
28. Appointemens & traitemens par ordonnances particulieres. « . e | 1,573,000 911,000 | 
29. Intérèts annuels pour ſoulte d'engagemens des domaines, Cettes ? a diflé- | 
rens fournifſeurs , & autres arrangemens. ; veya, ooo 1,272,000 | 
30. Supplement à fournir pour completter le paiement des offices des Pays — 4 „ 
| TEMES» 8 . 8 : . 993,000 1,185,000 190,000 | 
31. Snpplement a fournir pour les depenſes chiles & la Corſs. 3 250,000 | 250,000 | } - 
32. Depeuſes des diverſes academies, traitement a des gens de lettres, &c. | 269,000 269,000 | 
23. Bibliotheque du Roi. : , ; : : : ; . $69,000 76,000 Big 13,000 
34. Imprimerie Royale, année commune, environ. ; 5 0 100,0 98,000 1 ; 2,000 
35. Jardin desplantes , & cabinet d'histoire naturelle. „ 0 + 72,000 |. 110,000 38,000 | 
36, Ulumination de Paris, enleyement des bouer , Pompiers & autres de- Es 155 | | | 
penſes de la Police. k ; Ns „%% Mata 1,400,000]. 1,457,000 23, 000 
37. Guet & garde de Paris DR” 5 „ : . 665, 00 660, 00 | 5, | 
| 28. Marechauſſce de VIsle de France. a a A : 193,000 197,000 T. 2,000 
39. Gages , interets de finances taxations, epices de % Chambre des | | . 5 
Comptes, frais generaux quelconques , tant à Paris qu'en Province, 
gardes du Tréſor Royal, Tréſoriers, nouvelle administration des ED 
recettes générales, Commiſſaires de la Maiſon du Roi. ; , 2,990,000 2,990,000 
4o. Priſonniers dans les Chateaux. : | = . 2,000 2,000 | 
41. Secours a des Jéſuites, a des hopitaux, & bY 1 maiſons religieuſes. 600,000 | 800,000 | 
42. Secours aux familles A cadiennes. 5 : . 4 . „ 113,00 113.000 | 
43. Tndemnites & dépenſes diverſes ordinaires. 7 . EE erin” 1,412,000 1,640,000 220,000 | 
44. Depenſes des écoles veterinaires. : : 5 0 59,000 59,000 | 
45. Depenſes des mines & agriculteurs. . g . 26, 00 26, oo 
46. Depenles ci-devant payées ſur les revenus da la principauts is Dombes. 74,000 74,000 
47. Appointemens & gages des Gouverneurs & Lieutenans de Roi; ; & au- Bj | 
tres compris dans les états des garniſons * i : . 1,527,000 1,527,000 
48. Remiſes aux Pays UEtats', année commune. 800, 00 800,000 
49. Fonds pour les depenſes au-dela des recettes du meme genre , paſſces | 
Pour memoire, « . , . 5 . . | , 3,000,000 9,381,000 6,331,000 - 
. 253,954, 283, 162,00 31,18, oo0 2,910,000 
| Deduction faite de la difference en moins 2,5 10, 00 
1 4 P A T La difference en plus ſur la dépenſe est de 29,200,000 
87. Sulvant le Compte effectif de In 
IV. meme annee. iv. 
200 Recette . +» 236,655,000 | She, 
00 Depenſe. . . « 283,162,000 | 5 
200 Deficit. . - + « 46,529,000 


ence 56 329,000. 


JO liv. 883 ſur la Recette. 


0 


50 liv. d'erreur ſur la Depenſe. 
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74 N.e IV.) 


F ERM E GENERATE. 


: Produc du bail 


Premier et second dixiemes des 


903, ooo l. d'anciens cautionne- 
- mens. - -* 
Sous pour livre du bail de ta- 
riot „ regis. 


122,900,000 


liv, 


20,000 


— 


123,100,000 


DEPENSES. 


liv. 


Rentes de la ville. 53,000,000 


Remboursement de . 
billets des fermes 3,600,000 
Le premier des 14 
millions à rembour- 


Ser au clergs 1, ooo, ooo 


Charges de Petat du F 
—_— 23.718, ooo 
Autres charges 
payées en vertu 
darrets Fe 72, ooo 
| 4 reporter 


67,390, ooo 
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liv. 


Report 67, 390, ooo 


Intéréts des anciens 


cautionnemens 


cautionnemens 
Francs-lalés 


Vins des privilegies 
Paſſe- ports 


Reparations des fali- 
nes „ 


Supplement du prix du 
ſel aux Suiſſes 
Aſſi gnations particu- 
lieres, & paiemenns 
2:35 220, oo0 
Intéèreèts des avances s 


à convertir 


extraordinaires 


--- des billets reſtant 


à rembourſer 
— i 5 pour cent des 


63,963, ooo liv. | 


-- 12 pour cent des 
14,760,000 liv. 


ces de F. G. 
à 30,000 liv, 


Frais de bureaux. 


A reporter 


% 


----==- des nouveaux 


850,000 


903,000 


360,000 


285,000 


400,000 


4, ws 


| 60,000 


| 76,000 


726,000 


3,198,000 
> 295,000 | 
Honoraires de 41 pla- 


2,230,006 
44% 


* W * g 
M 
„„ r 
8 4 


800,000 


777826, 0 


* 


8 


. 77,926,006 


8 


000 


26,006 


1781 un million aux rentes , c'eſt-a-dire , de porter 


| cette partie à 54 millions; ce qui reduit le reſtant 
net au tréſor royal à 


1 1 4 
Report 277,826,000 
Depenſes ci - devant e 
à la charge 1 la 
ferme, & qui ſont | 5 SE 
aduellement au 78,594,000 | 
compte du roi, lei- 
quelles n'auront lieu 
qu'en 2787, leul e: 
eat 768,000 


Reſte net 1 44, 06, ooo 


Note res 

| | 5 9 N | {marquable 
M. le directeur général m'a charge d'écrire a M. þ Lcrite de 
N 3 85 la main de 
de St. Amand, que ſon intention eſt d'ajouter en M. Pufreſ- 


—_ 


Finances , 


5 5 


mier Come 
mis des 


9 5: 
o r 8983 
* 4 
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Exercice: PROJET DES FONDS. 


(8) 
(No v.) 


1781. I 
= ARTILLERLIE. * 


5 


Solde des ſept regimens. 2,615,760 


Augm.ntation de 
192 hommes en 
 Amerique , ſolde 23,616 LC 
x Idem de 340 hom- 
mes dans le ré- 
giment de Toul, 
portè a 71 hom- 
-mes- Ar, 820 
Maſſe de 532 hom 
= me 235674 


Total des on regimens | 


2,70870 

MivE v R S. 
Solde & appointemens. „ 
, e vRiin6-; 


Solde, appointemens, & aug- 
mentation de 10 hommes. 


219, 884 10 0 
Total de la Solde. 3,059, 20 10 0 


ic 


(9) 
bo . 


Report. 3,059, 520 Io o 
Orriciz xs, &. 
7 Pramiet inſpecteur- liv. 
general. 26,00 
10 Idem , dont 9 a 
Iz mille, & 1 
J., 200 liv. 115, 200 
7 Commandans d'E- 
coles, dont 1 4 
„„ QC 22 
6,000 liv. e 49,200 
os & Supplement. do 
Commandans 
_ EEcoles 
22 Colonels 


$2-/ + } 


die lin. dee 675,040. 08 


20 Lieut. Colonels , 
Sous = Diredeurs, , 
„ © $6360 y-=--/ + - OYh00- 
— * 7 Idem, à 3,000 l. 21,000 
0 . 5 premiers 
; Directeurs N 
dc Arſenaux 4, o00 
Vp q “Ü JO 
oof mier ey 2,400 J. 28,800 
Jo Idem, à 1,800 |. yo,ooo 
70 Idem „ 
A $,460 Iv. ---: T05,000 
59 Fleves, a 480 'R 28,320 
* Garcons — Major, 


5 5 0 | 
I”, 4 720 liv. „ OSGIES 


þ 3 
1 
N 
* 
f 


40 0 A reporter 3,734,360 10 G 
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EEE 
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Total de 1a folde & appointe- 


(10) 


„ ð» 
Report 3,734, 360 10 0 


Supplement A M. de 


Villepatour 6,000 
Traitement en Cor- 2 
ſe - 1 | 8 24, 400 5 


Appointemens ou trai- 


temens 

aux ff. eus em- 99,732 © © 
loyes & ouvriers | 

: e „ fon- 

deries, forges, ma- 

 nufaQures , &g. 88,782 


Commiſſaires des guerres. 53,443 


o © 
Employés, &c. 8 142,333 0 0 
Etat ordinaire. 356,360 00 
Ecoles d'artillerie. 83,129 96 


4,269,009 29 6 


Articles reefs aux + ſuites des 


. Traitement | _ entre- 


tenu conſerve aux 

officiers & em- 

ployes des equi- 

pages reſts A 

Bretagne. 64,956 
Solde 5 516 che⸗ * 
vaux entretenus pour 

T Artillerie b 249.395 


— — — _ 


274,332 0 0 


mens de a 45383 ,560 29 6 


* 


> 0 


(11) 


liv, 


Miniſtre 224,000 
13 Directeurs dont 


deux à 72 , fix A 


\ 


10, & cinq 4 9 


_ livres. © 129, 


Chefs de bri- 


ode „ 3 4,800 I. 100,800 


21 Sous - brigadiers, 


1 %/%nfch ld e, % 
21 Majors, à 3, 00 l. 63, ooo 


63 Capit. en pre- 
mier, à 2,000 |. 126,000 


21 Capitaines en ſecond 


ee eee 
84 Idem, a 1,350 I. 113,400 


63 Lient. en premier, : 
1-4; 1,080 J. 68,040 


40 Lieut. en ſecond 5 


* 


127 Eleves * Tecole , 
Vo¶k(f "TI4400 

J 3 des plans 

& fon adjoint. 77360 


Traitement extraor- 


dinaire. 5 60,950 
21 Capit. en premier, 
a 2,400 J. $0,400 


: a 900 3 | | 135,000 | 


liv. 


1. 4 
897,10 00 


4 
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| 897,510 oo 
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| 1 
—— 


— —— — w 
—— mere 


Entretien d'armes | BE 80,000 


Tranſports 


_ Continuation des brine 1 \ St. 


(12). 


tir. k d. 
Report. 897,10 0 0 

Employes de Ecole 

_ Employes ordinaires , dc. 

Employès des plans 

Depenſes de Vecole 


11,200 09 
$2,000 0 0 
4,000 o o 
10,000 _ 


— 


— — 


574,710 0 0 
J rarauæ de PArtillerie. 
Bouches A n 
Bombes ö 
Armes de guerre 


400,000 o 
300,000 o 
900,000 o 

; TY 
Achats de bois & de fer dans les 5 
ene 600,0 © © 
750 milliers de poudre à 13 . 487, 500 o 0 


300,000 © © 


Omer, Auxonne, Strasbourg, 


la Rochelle, & entretien de 


ceux ordinaires 400, 000 0 © 


Reparations des batteries , & 1 5 


pointemens , Kc. 400, 000 00 


— —— —-— — Eon 


Totaux 8 3,867,009 o O 


—— 
* 


9 10 9 2 0 0 
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[13] 
ForTIFICAT ION 


"Grin ds Travauz. 


lie. 5 
A 500,000? "86. . A. 
Chiteau-neuf 200,000 > 1,100,000 o o 
Cherbourg 400,00 %/᷑ - 3 
Canal de la Lys e ASST 0.0 
A Bergues 80,000 o o 
A Landau | xo, ooo o o 
Au Mont-Dauphin So, ooo oo 
A Toulon | 80,000 © © 
Pour operer le remboursement A oy 
faire en trois annèes de termes, 
pris à Thionville, pour les tra- 
vaux dis depuis plus de 45 ans, 
180,000 & pour la premiere 255 5 
annde. : 60,000 o o 
En Corse 1150, 0 0 
Barre de Bayonne 1 120,000 O © 
* Entretien courant, &c. 1,450,000 6 0 
Total 3,34, 00 o 0 
RECAPITULATION 
Ti 5 fe G4 I; : - 
4 Artillerie $3.460-20 61-00 . d. 
Solde J Cenie 8 © of 558 19 6 
Tra- F Artillerie 3,867,500 o 0 1 
vaux. LGenie 32300 0 9 . Sth 0 


Total general 18,459,770 19 6 


* 83 3 [1 - 
TD TIED x Py. te — * - — — - 
993 OO Rn a 2 3 — — 

— — — —— > _—_—_ - 


[14] 
(Ne VI.) 
ARTILLERIE EF GENTE. 


Ricapiculation des projets de fonds remis par 
le miniflre de la guerre, d compter de 
i. Lannde 7782 , Juſques & compris 1787. 


2782 | 12,459,000 liv. 
2782 . 22,887,000 
2783 23, 304, ooo 
2784 282,337, 00 
2785 1 11,875, 00 
1786 8 12,335,000 

7737 \ 12,564,000 


Non compris 700,000 liv. par année, provenant 
des fonds des villes pour les fortifications , leſ- 
quels fonds font, a compter de 1781, verſes 
directement au Tréſor Royal, qui les rend au 
departement du Genie, 


1781 geres 


hag | 


(Ne. 


11. 


AF FAIRES ETRANGERES. 


1 10 SUISSES. 


Relei des fonds ordonnes, 4 compter de 1757 


— & ces an 2787. 


Affaires etran- 
Ligues uiſſes 


Affaires Etran- 


2782 geres 


Ligues Suiſſes | 


Affaires etran- 


0703. geres 
Ligues Suiſſes 


= etran- 
2784 geres. 


Ligues Suiſſes 


Affaires etran- ” 


76 peres 
b Ligue Suifſes 


1p, 


22,765, ooo 
doo, oo 


13, 310, 00 
800,000 


23,630,000 
$800,000 


10,700,000 


830,000 


20,850, 000 
| $30,000 


liv. 


22,565,000 
14,720, 000 
24,430, 00 
21,530, 000 


21,680, 00 


. . a 3. . 1 * 254 "es 


X — ” het 
ez oe A Tn rae, I.” 
- "ir 2 
9 — cy 


— 8 : * 5 


— — 


— 


_— OT: DS — n= Sm. — > en ER 
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2 


Cy 


„ 


Affaires Etran= liv; 
1786 geres 10, 600, 000 


Affaires &ran- 


Liggues Suiſſes 830,000 


liv; 


| 22,430, ooo | 


| | 21,230,000 : 


* 3 


(7) 
( VIII) 


E x TRAIT v RAPPORT „chan. 


Fair 4 bureau 3 des 410 4 Py 
maiſon du Roi, le 14 Fevrier 2785. 


M. Necker „ dans fon livre ſur I' Adminiſtra- 


tion des finances de la France, preſente les de- 


penſes de la chambre aux deniers, qu'il appelle 


depenſes de la table du roi, & celles de la fa- 
mille royale, comme un objet de 800,000 liv. 
y compris les depenſes de conſommation du ſer- 
| vice interieur „ qui n'en ont jamais fait partie, 


que M. Necker n'a jamais connues, parce qu'etant 


pay ees de la poche du Roi, elles ne font pas 


partie des depenſes de la nation. 


Il ſe rencontre dans Penonciation de M. Necker . 


deux erreurs capitales. 


2. II a omis en totalité Petat de Ia de- 


penſe ordinaire, qui eſt arrete tous les ans par 


r ee 7 —— 


es —— 


[18 } 
le roi, Cet état ne contient que des attribu- 
tions fixes en argent à toutes les charges de la 
maiſon de ſa majeſte & quelques petites attribu- 
tions en nature, dont quelques. unes ſont acciden- 
telles. 


Cet etat G qui m monte à environ 2,400,000 liv. 
varie fi peu, qu'il eſt inutile Gen parler. 


2. La depenſe extraordinaire de la chambre 

aux deniers, appellèe autrement depenſes de con- 
formations, abſtraction faite des depenſes du 
meme genre dans le ſervice intérieur, a toujours 
eté depuis 1780 ( Epoque de la rtforme faite par 
M. Necker entre 8 & 900,000 livres, mais plus 
pres de 9 que de 8. Ss 


n eſt vrai que dans ce chapitre les l 
de tous les departemens de la maiſon du roi ſont 
compris en entier; cet article ſeul monte de 1660 
4 780,000 vine, & plus haut lorſquiit y a des 
voyages de Fontainebleau, à cauſe des grands 


tranſports que les menus & le garde-meuble ſont | 
_ de faire. ** = 


15 


(* ) $%1- n'y avoit 1 Panne ni voyages; ni 
autres extraordinaires e la de pense de COL 


1 E. 


(9) 
Lbabillement des gat cons d'office des deux 


diviſions du {ervice du Roi & de la maiſon de 


Meſdames „qui monte a 20,000 li., en fait 
auſſi partie. 


Il reſulte de cet expoſe, que la maſſe de Ia 
chambre aux deniers ſeule eſt de 2,300,000 en- 


viron depuis 1780. 


Si à cette maſſe on ajoute les depenſes de con- 
ſommation du ſervice intérieur que le Roi paie 
de fa poche, en ne les Cvaluant qu'a 200,000 liv., 
on aura un total de 2 2,500,000 | 1. au lieu de 
Soo, ooo J. enoncces par M. Necker: & ferreur 
demontree eſt de 1,700,000 Br. 


n eſt difficile de penetrer quelle a tre Hater 


tion de lauteur, qui doit Etre inflruit de ces 
details ic eſt pure omiſſion , ou deſſein premedite 


; de groſſir aux yeux du e le relultat de Vope- 
ration de 1780, 


Em — — nano tRrnnnnnentmn men et 


— 


sommations, y compris les charrois, n'excéderoit pas 
, $00,000 livres. Mais il est presqu'impossible de sup- 


Poser qu'une année $0 passe 5 sans voyages et sans autre 
; edis. | 


2222 ü 8 
— AS = - , 


POT” I TOPICS 
: 2 23 — 


(0) 


A cette Epoque, la maſſe de 
la chambre aux deniers Etoit 


Depenſes du treſor royal pour les 
voyages de Meſdames a mans 
vue. 130, oo0 


Depenſes du domaine relatives aux 
conſommations de la maiſon 1 5 
b des charges ſupprimees. 120,00 


| Depenſes des charrois pour les 
menus - plaifirs, le garde-meu= 
: ble & la venerie, environ — 80,000 


i Deen du ſervice interieur du 1 
Toi , eſtimCe : 200,000 


äœ•P]] —— — o——_—— 


57/0, oooliy. 


Si raſſertion de M. Necker etoit vraie, I'&co- 


nomie ſeroit de 4,900,000 livres, ce qui eſt im- 


poſlible a conceyelr mais la depenſe reelle eſt: 


de 1 375000, ooo liv. 


(21) 
2.9 Etat ordinaire de la chambre 
— 


1,400,000 liy; 
2,% Depenſes de conſomma- 
tions, y compris les charrois. 900,000 
3⁰ Depenſe du ſervice interieur 
lei, cllimee © -- 200, 00 


4. A Maldames pour leur 


table 600,000 
. A M. le Prince de Poix, 
pour fcurniturs de Bois & 
 Bougites _ ꝛꝑ— 100000 


6.* Indemnites accordees à diverſes e 
perſonnes JC 

7.2, Penſions de retraites . aux 
garcons {upprimes , leſquelles 
S'cteignent a meſure qu'ils 
Mmeurent „ 


; T 40,000 | 


8 — . 


3,370,000 liv. 


. um de. v o ooo | ci-defſcs, 


: te donne de $34370,000 I. Teconomie reelle 
Ds _—— . 
1s 


neſt que de 2,330,000 J. après le rembourſe- 
4 ment des charges effeQue, qu: finit cette annce; 
& de 2,460,000 liv, après l'extindtion des penſions 


de retraite, 


(22). 
(0 ix.) 


E X T R AIT 
DE ETA DE SITUATION 


Renis a Roi par M. 1 F leury pour 


„ © annee 1762 
e D, 
ARTICLE 1 DE LA DEPENSw 2 
| De 
Anticipations tires en 11 : 1 
Sur les revenus de 1782 150,560,000 lis La 
AR T 1 To L x 11 De 
| „ De 
| e A | $i | 1 M. 
Intérets & frais des antici eie de 
pations faites dans les quar- Be: 
tiers de Juillet & d' Octobre | 
3782, „„ % Ä ç“˙Lhn 
„ Ts Tat 
C 
214 No! 
P' 
= 


1230 
ZINC LE) 
LECAPITULATH 


MEssikURS Fonds fournis. 


| De Bourgade 3 ſur 2,880,000 


Beaujon, ſur 30, ooo, ooo 

” D'Harvelay, fur * 23,000,000 
De Savalette, fur 922,500,000 

: IzBalne, © ur © 9,600,000 
> liv. La Ferté, . ſur 7,500, 000 
Tourteau, flur 4,240,000 

De Serilly, fur 12,968,000 

De Saint-James, ſur 9, 000, o0o0 

M. Necker, lur 2, ooo, 000 

de Saint-Julien, fur 33ooo, ooo 
Beaugeard, ſuc _ 600,000 

oo lis; 5 | 130,168,000 


laterets de negociations, 
de reſcriprions „Ec. 


Total 


journalieres qu ils lont au-dela du prix : de four bak, 18. 


molre. 


C > 


0 N 
Des frais de ſervices de Vannee 1780. 


Prais payés pou? 
intérèt & com- 
miſſian en prü- 
Portion du tems, 


| 175,223 
1,970,045 
390,143 
1,334,373 
871, 000 
321,597 
292,790 
669,242 
| 558, 750 
100,005 


Nora On na pas compris dans cet fiat les irters INES 
pour cent que le roi pate aux fermic 2CS-golt (Eraux für les avan 


2924 


„n. 


Pour la loterie de 2780, en ca- 


(24) 
(N. XI. ) 


LOTERIES de 1777 & 1780. 


JJ) liv. 
La loterie de 1777 eſt en capital de 25,000,000 
Celle de 1780 eſt de 36,000,000 


6, ooo, ooo 


Pour eteindre le rembourſement de ces loteries, 


le roi doit payer, ſuivant les arrets conſti- 


rutifs de ſeptembre 1778 & octobre 1780, 


ſavoir: 


Pour la loterie de 2777, en ca- 


pita! & primes, depuis 1779 
juſqu'en 1784 inclus, la ſomme liv. 
= GR 


pital & primes, depuis le mois 
de Janvier 1782, juſqu au mois 


de Janvier 1790 439, 590, ooo 


Total 337,073 


Sur cette ſomme , le roi a deja 
payé pour la loterie de 2777, 
en capital & en primes, 

liv. 


En Decembre 1778 . 2,255,000 5 
En Decembre 1779 . 2,100,000 7,662,800 


En Decembre 1780 . 3, 307, 8oo 


Reſtea payer 3,374, 100 


21 4475300 5 


„ fed had bj bd bg bf 


(25) 
7 A BLE A U 
Des epoques de palenens des 173,374,500 1. 


pour les deux loteries 54 compter de 1781 "UF 


3 Savoir. 
E 1 LOT ENI ES. 
— 
2 He's 1777 1780 Total; 
AA li. . 
JJ 
; 1782 6,075,000 4,170,000 10, 245, 00 
5 i783 6,390,500 3,720, 00 10, 110, 50% 
1784 6, 696, 000 3,640,000 10, 3 36, 
„„ Sides 5 0 
3 1786 6, 360, 000 6,350,000 
„„ 6, 320, co 6, 310, 
93 1788 6, zoo, ooo 1 | 
"2989: 0-5 pg3ee,000 6,300,000 - 
1790 7 6,320,000 6,320, 000. 


| 23,784,500)(49,390,000)(75,374-509 


NM. 


I de la 


Miniftere de 
VAbbe 
Tetrray. 


Nor A. 

On voir par le 
eompre plus ẽten- 
du, dont le prẽſent 
ẽtat eſt le reſume, 
que le revenutotal 
EN 1774 Etoit de 
253,376,763 liv. 
& que les deduc- 
tions deEtaillces 
dans des états 
Harticuliers joints 
A compte, ont 
C::  de156,475,206 
res, ce qui fair 
roſter 1 pour le net 
recette 


196,991,557 live 


- (26) 
(Ne XII.) 


en 1774. 


Reſte & diſpoſer fur les objets ci-apres, 


FE TAT DER REC ETT E, 


Ferme generale, y compris les nouveaux ſols 


pour livre & régies de diffé- 
rens droits ED Hh 
Ferme des poſtes 
Recettes générales des finances 


Regie des droits rèunis 


Regie des droits reſerves 
Regie des hypotheques , com- 


pris les droits de Bretagne 


Regie de la Flandre Maritime 


Ferme & 
Capitation de Paris 


Ferme de Sceaux & de Poilly 
Fermes des Oarois 
régies 


Vingtiemes de Paris 


Vingtiemes des princes du lang 


Capitation de la Cour 


A rcporter 


particulieres 


lu. 


73, ooo, ooo 


5,189,234 
96,239, 540 
3,224,450 
2,05 1,500 


1,828,000 

_ 200,000 
| 456,750 
1,079,600 
250,000 
$10,020 
3,003, ooo 
244, 740 
Coo, ooo 


— 


: 178,676,834 


Cle 


VS 


_ Iv} 


liv. 


178.676, 834 


Report 
LS 0” 

Languedoc 2,894,366 
Bretagne 3,387,063 
Bourgogne 211,238 
Provence 680, 725 

Terres adjacentes 582, 291 
1 
Gex. 383,088 


Rouſlillon & pays 


„ 290, 363 


Beéarn & Navarre $8,090 
Principaute d 0. 
range & Mar- 


7 3759,924 


ches communes 42,808 


Clerge Jes frontieres 

Ordre de Malthe 
Dixieme d'amortifſemend 
Bois du roi 

Nouveau marc d'or 
Evaluation d'office 

Droit féodaux & ſeigneuriaux 
Reſtant net 


. - 


630, 112 

| 149,600 
2, 000, 000 
3,535,707 | 
350,000 

1, 300, ooo 
2,500, oo 


590 


Augmentations fur 
pluſicurs articles, 
prouvees par le 
compte effectif de 
la meme année. 


3,400,000 l. 


3,000,000 | 


(28) 
ETAT DE DEP 


en 1774. 


Extraordinaires des Guerres 
Artillerie & genie 


Marine & colonies 


Affaires ctrangeres 


Maiſon du roi militaire. 
Gouvernemens municipaux 


Mendicite 


Ponts & chauſſees, marcchauſſtes, 


turcies, forts maritimes ; 
& taillon 


> Liguez Suifſes 3 
Rembourſemens des reſcriptions 


Interets des dernieres reſcrip- 
tions 


Maiſon du Roi ; y compris celles 


Caiſſe des arrerages, y compris 


6 . r 


8,900,000 


de Provence & d'Artois 


ENSE, 


_ liv. 


— 


60, 000, oo 


10, ooo, oo 


8, ooo, ooo 
8, ooo, ooo 


680, oo 


1,200,000 


7,740,000 
800,000 


3, 000, ooo 


3,00, ooo 


le verſement des rentes ſur la 


A reporter 


. 


32, 000, 00 


164,730,000 | 


6,900, 


(29) 


4 = 


6,900,000 liv, Report ' 164,720,000 
Compagnie des Indes & Ia 
Bretagne, & les intéréts des 
Offices ſupprimes 18, 00, ooo 
Actions & compagnie des Hl 5,500 ,000 . 
0 Depenſes generales de la finance, 
0 y compris les frais d'établiſſe- 
200 ment de Ja maiſon des princes 14, oo, ooo 
00 Depenles imprevues, y compris 5 
00 les approviſionnemens 5, ooo, oo0 
500 Penſions Om. N 6, 500, 00 
200 ñ Joo, ooo ee & frais de remiſes. 8, ooo, ooo 
oo, ooo lir. Total 224,720,000 


RECAPITULAT ION, 


„Depenſe 224,720, 00 . 
Receite 09 | 196,907,557 
: Deficit "27,810,443. 


Augmentation de dipenſes ſui- 


rant le compte effedif 12,400,000 


Deficit le! 40,218,443 


PPP 9 SY GPA AD 7 P44 A EE 1s MP6s 12 "DOS -44 > „„ , CE IL On WS „ „„ hg Gt els „c 


ompte rendu 
1 [ M de 


guy 


NR ” rm | 


** 


T 4 F tes 


Revenus & Depenſes 2 


AS» is. ava be. IRE 8d of #4 KC 4H a4 


Note gui neſt pas au texte, 


liv. liv; 
| | | | | 
; Parties conſtitutives da Bail . 4 . 1 52,000,000 155,635,000 
93 ; . . 25 , | 
generales Parties independantes du prix du Bail . . 9,055,000 | | | | 
générales Ces Finances . ; . - h ; 140,654,750 | | 
7 1 
des Poſtes 0 _ - - * | 747 00,000 ; þ 
de Scenus & de Poilſy - , 0 8 5 690,000 f | 
des Octrois Miuniciſaux , 8 5 9 + 1,079,600 1 | 
: | — | > 
des Devoirs du Port-Louis a , : Þ 395000 1 165 105 60 
I Particuliers des Domaines 3 . : » 104,000. | 
. | 
des Droits f Reſte da Bail de Noel +. © 500,000 \ 6,200,000 | 
reélervés Regie de Boſſuat 6,000,000 J | 
des Droits rennis A . FFF : 74030, 825 i | 
„ re m. 2A 5 | 
= a Flandre maritime ; . i ; 771 600 | | x | : 
8 1 11168 | * . * * 0 o r | 
| are Por * * | A 0 | 8 5G c - o s | 4 I 56095843 
prince - Ea d'Oranoe' . . . 0 8 0 ; . 19,000 
ingliémes des Picns-ſonds aban donne aux Princes du Sang 5 R i 0 191,442 | 
rd, re do Ma! ihe 9 Ws 38 4 . 8 9 0 149,600 1 
mpolitions de Paris 2 „ . . . 0 . $3 7,032,700 1 
aprt en de la Cour — 8 „ « - 0 5 — . : 840,066 4 p 
3015 (u R. 01 | — | 2 . . P 5 . 0 45908, 762 | 1 
lar hes communes du Poitou ON; 4 0 . . . « 225000 5 | 
Nevenus 6 ſuels "I 0 | o * | * — — . o „ 4,160,000 | | | | 3 
Icon dixieme , Gtabli en 1710 . a . 5 en e, A T7 A7 | 
ixleme d' e 5 | | ö . - . 2,469,798 
ompagnie des Indes x . Ne . 90,000 
| HV. 
Languedoc „„ f . 6,794,300 
Bretagne : i 5 : . 7,088,010 | | 
by Bourgogne h 1 | . - 3,982,445 | f | * 
- 2 5 ä N 5 ä 5 | 
Jars PFtats 7 Provence . 6 . = 2,058,533 a 25,020,444 | - = 
— Terres adjacentes de Provencs © - 697,056 . e 1 
£ Bearn & Navarre i ; 48,241 5 
. & Pays de Foix 3 © 3812 2,279 Es 
| 379,261,069 
Les Revenus montat A ; 378,38 15 
4 Les Dépenſes a 5 a 402574, 
Partant le Dekit eſt 8 » 24,193; 
Si à cette ſomme onajoute le 5 
montant de l' Emrunt fait 
par la Marine; &rmbourſé I, 
par la Finance 3 . 15,00c 
Le Deficit toll ſera de 39,197 


Les 15 millions | Le pour la Marine ne 
il Sagit de determber le deficit annuel ; mais il fa. 
celle des Supplemen * les articles de d. 2 50. 


Colonne qui 
n*eſt pas au 
Fele. rt 
yr e r * — S —— r — rr N ng — — Pe Me 4+ 2 4 . —— | — 
— | | Supplemens 
D P E N Jau articles 
* | LE Pp 1 
} | | | Jo | | portes tropbas, 
; | | | | | liv. liv. 
Maiſon du Roi G . . . . 0 . . ' . 01 003,00 900,090 
Gue rre BE 1. » . « . 5 og 0 4 « x 93,323,382 : $000, 000 
Aﬀfaires Etrangeres . . | 5 * 5 * 8 0 N 5 9,220,000 | 
N n * Q 7: 11 . 
Marine & Colonies | . . . . . . . 32,185,300 3,000, 00% 
Ponts & Chaulices . . 4M R f 8 „„ ; 5,380,000 
| | | liv. 
N a 4 pour cent : | 3 78146495 | : 1 g 
8 x * . - N , o | 995/70 HY 
Interets . 3 A 5 pour cent ; : 3,4847028 - f 9,265,670 PZ 
a | : 1 
a 1 pour cent Es R - I 5: 4,255,796 | 
a un demi pour cent 1 5 28.407117 e i 
Ta erpetn ielles. P . . . a » 20,407,170 53,254,503 
P p a 4 pour cent ; « : G 5 13,570,051 9 ö 45 = 
«> 3 POUr cent [7 | o . 5 * » | 750 1 257 1 6 \ 
| 1: . Ar. | . 4.51 7 | 5. 
Rentes viageres E 8 . . £0 . 56,904,912 44,574,989] cooꝛoe 
tur deux tetes . s a . . 35390½477 | 
| # ? 277 j 
| IT 2 * Asen 14 ; . | © | HAS... : | 
Intciets, Droits de preſence, Remiſe, & autres ſrais relatiſs aux Regies & aux Fermes q 
| particulieres f : a : i f : 4,886,623 | 
Frais de Zap Fa ar u Ie reconvrement des Deniers Roy aux, & autres que ceux — 
: T 8 
| 5 e (is 4 Rdgics & des Fermes particulieres : 6 ' 23,908,015 | 
| Non-valeurs tur une partic das Rev enus du Rol! ; 5 : | 5,629,330 
Indemnités 5 | : 5 . ; SP EE 4,005,116} 
| Charges de dilksrent Etats a 1 Roi . 2 EE 7 4 30,791,992 þ 
1 Gages de la NMI agiltrature : ER . . ; a So : | 20,479,442} 
* | Gages du Couleil _ ö i : 5s ; ; Ty 5 4,574, 998 | 
: | * i . » | T1 » J 8 N 8 5 
Traitemens particu- 0 Supplément de traitemens & appointemens particuliers 9004000 _ 
NJ Gralißcations a 5 1 220, oo „840, 
5 Sublittances nF ; . : 220,000 
des Princes du Sang 5 I A p 867,20c 
de Ja Guerre 9 . 5 4 5,030, 000 
de la Marine ; fy d. | « ©: 230,000 ; 
de la Majifon du Roi 2 . . 720,000 
| | de la Tinance | | — 5 | n | 0 600,004 | a _ Rs | 
Penlions 5 7 du Tremont de M. Bertin . 3 10,000 9,746,535 | 3.200, oo 
dos 6 du 15 Roi PE Pologne 393,14 44 EG . 
des Chanceliers & Conleillers iat, idem 42,20 0 435,344 
| | N la Magiſtrature 6 . ; 15038, 81. ; 
| ” 71 e \ | | e divers {ur quelques-uns des 1 du Roi 795,174 
A -..0 7 b 5 ; | : HERD b „ | 
Depenſes de la Main morte A 5 : : i 25 | 19767,2253 | 
Depenles diverſes | 8 = - k £ ; 58417 
— Cs extraordinaires 5 . 5 1 N 10,000,000 
| Rembourlemens ns Wl 3 8 . 1 , OP 21,576,027 | 
378 397566 Paiemens fur Varriers . * . | . 8 TI _ | 9,733,843 
402 157 4,651 | | | 3 . — 
N | | | | | 5 402,974,091 15,000,000 
| 
| | 1 
15 4000, 000 | | | : ; 
"39; 193; 582. 
emer en, J 
a Marine ne peuvent Etre comptès qnand 
el mais il faut ajouter d la Jomme de... 244193,502 
de 25 pes portes trop bas, i-. 13 000,000 | 
C'eſt au total high 582 


* 


. 
D 


# 
Noitit 


ad 1371 
[No. XV.] 


E MPRUNTS 


Avec le calcul de leurs interCts. 


2781. 
Depuis le mois de Mai. 


mprunt des Etats de Bourgogne 
mprunt des Etats de Languedoc 
em des Erats de Maconnois 
rem de la ville de Paris | 
xenfion des tontrars à quatre pour cent de Vem- 
pruat de 1770. e | 
net des Fermiers-generausx 

5 8 | 2 
mprunt via ger qui ſuivaut Vedir du mois de jan- 


riet qui Va établi, ne devoit ètre que de 70 mil- 


lions, mais qui a été porté ſucceſſivement juſ- 
quau-delà de So. II étoit à 145 au mois de no- 
vembre 1782, ci | | | 
nprunt des Etats de Provence . Th 
nprunt des Etats d'Artois, de Breſſe & de Bugey 
nprunt de la ville de Paris | _ 

tm de la ville de Marſzille 1 ENT 
nprunt de decembre 1782, originairement de 200 


millions, réduit enfuire à 100, leſquels, vu la 


ficulte de payer moitié en contrats a 4 pour 
tent, n'ont produit que 50 millions eſpeccs , ci 
nprunt d'avril . 
nprunt d'octobre 

nprunt de Bourgogne 

nprunt du Languedoc | : 
uenfion de l'emprunt de mars 1781. Cet emprunt 
qui n'ẽtolt originairement que de 30,000,000 liv, 


_ Capitaux, 


ttoir d6ja porté a la ſomme de 36, 739, oo liv. 


la mn de 17983, ſuivant l'état qui m'a été remis, 
Yon wa point Enonce à quelle année ſe rapporteit 
cette extenſian: il ſuffit qu'elle ſoit antericure a 
mon adminiſtration pour ètre portée. Elle eſt de 


Fuits depuis la retraite de M. Necker , juſqu'au mois de Noy, 27833 


Intérèts. 

Ge | 3 | - | 
15,000, 000 750,000 _ 
1, 282, 00 128, 200 
20,000,000 1,000,000 
70,000,000 2,800,000 
30, 000,000 15 500,00 

Fo. 
3 
| 
| | 5 
14 5, 0, 000 5, ooo, ooo 
4,000, 000 200, ooo 
460, ooo 23,000 
520, 000 26,000 
3,000, 000 1503000 
50,000,000 *g, ooo, ooo 
24, ooo, ooo 648, 0 
ag, ooo, ooo 810,000 
3,000,000 150,000 
900,000 | 430, 00 
| 3 
6,739, 00 ZE 673, 9000 


* Nora. -I y 4 eu n payer la rente \ pour 100 des cent millions pret6s, 


deitié argent, moitié contrats; par conſequent 5 millions, mais comme on 4 
ke l'extinctien de deux millions de rence pour les 50 millions de contrats 2 
Pour cent: que cet emprunt a fair rentrer, il eſt juſte de ne compter que 


n.llions en augmentation de depenſe, 


az 4% 
* 5 


- < - 
——— 
Bo, PRE - — 


WE a tos 


* 3 


* 


- _ 8 
I Lots 


33 — y oy - 
PER h — — * 
og. 222 3 a *-*5.5 d 1 J 2 — 2 5 
_—_———_—_— preterm an vn = . d RS. 
* & * _- - — 
* wn _ : 4 : 
8 — "Meu - 6 


* 
- 


& < 


[32] 


(Ne. X 


GUERRE 


ETAT DE S AUG M E NTATIONS 


Qui ont en liew — vement ſur 11 depenſes * 


„ - 
2 


4 la N ) depuis Pannee woes. 


— * - 6 5 : 


- Fxer- |Ordinaire | Extraor- | 
dinairedes | 


| cices. 


des 


Guerres. 


Artillerie 
& 


_ QUETTCS, 


Genie. 


ee. 


Maréchauff 


Totaux 


* 


Augmen- 

tations 

progreſ- 
hves. | 


7 
1782 
1783 
1784 
2785 
* 


7 


2,681,000 
7,680,000 
7,6 18 5000 
7,806,000 
8,163,000 


$8,215,000 


66,222,137 
66,200,000 
69,400,000 
72.921,000 
80,700,000 


I2,154,000 
12, 887, ooo 
14,005; O00 
11, 357, 000 
125575 000 


F 2,725,000 


FORE, 


3z 576,000 
3»576,000 
3,582,000 
3,586,000 


3,592,000 
3,592,000 


| 


$9,633,000! 
90,34 3,000| 


94,605,000 


955670, ooo 


105,030, 000 


108,567,000] 


710,000 


45262,000 
I,065,000 
9, 360,000 
3,537,000 


18,934,000 


ETA 


1 33 


: 


ETAT DES RECETTES ET DEPENSES 


Pour Vannee 1783. 


RECETTES. 


II reſtoit au treſor royal; : 


au 15 Decembre 1782. 
TIE 7 
En eſpeces 21,673,000 
En ettets 


of? ns 
Ferme generale ; 


4 


prix du bail 122,900,000 


Premier et ſe- 
cond dixiemes 
des anciens 
cautionnemens 
des employès 
Sols pour livre du 
bail régi par 
Tariot | 
Sols pour livres à percevoir 
par la ſerme generale en exCe- 


* 


ö 


cution de Pedit d'Aotit} 
1781 SN 


III. ” 

Recettes générales des finan- 
ces, compris les 10 pre- 
miers termes du troiſieme 
vingtieme . 
5 TY 
R'vie des poltes et meſſageries 


12.7 ooo 


123,099,800 
1795800 5 


Cet frat a ite 
forme ſous le 
miniſtere de M. 


de Fleury. 


Produits bruts. 


a 


| Charges et 
deductions, 


| 


e 0 
Reste pour le 
tréſor royal. 


PIR + 


liv... 


| 


153,653,200 


' 10,720,000 


A reporter | 


33,980,000 


| 12,520,000 | ; 


liv. 5 


$8,290,600 


2,150,000| 


1 


34,643,200 


* — 


liv. 


33,980,006 


94, $09,000 


| 22,520,600 | 


124,210,000 


| 


225,004,000 214 H, 088 | | 


8,570,000 


n * 
Tc 
33 


V +» — 
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CUTTT. DES RECETTES. 


Report | 


Algie N 5 compris les 
nouveaux ſols pour livre 5 


h impoſés en 1781 


VI. 


Regie des domaines et bois, 


compris les ſols pour livre 
impoſés en 1701 


VII. 


Ferme de Sceaux et Poiſty | 


VIII. 


| Impoſitions de Paris 


th) 


* — 


6,363,000 


1 4 liv. 
 Revenus caſuels 25000, 00 
urandes 15% 0, 0 4,200,000 
Huifliers Priſcurs 15,000, 00 Ne Os 
Ky | De 
Regis des prudres et ſalpètres © 960,000 
, : 
Pays Tits I 30,239,000 
) 8 
| Dixieme 1 + 300,000 
| Dixieme et troiſieme deniers 
pour livre à retenir par le | 
trélor royal | | 728,000 
| POD af ed} 
A. reporter 4744973 00 


tions, & font 
lune dẽduction 
qui n'exiſtoitpas 


Nor A. Les ga- 


res du roi, ceux 


des Agens del 


change, et au- 


Itres qui Te pay“ 
oient autretois| 

iſur le fonds des 
I Jdepenſes extra- 


ordinaires de la 
finance,; ſont a 


preſent aſſignés 


ſur ces impoſi- 


ges de ſecretai-| 


mms 
Produitsbruts.] Charges et ] Reſte pour le 
| deductions. | treſor royal, 
339,173,000 125,064,000] 2144009,009 

1 Lot. 
| 47,000,000] 33,560,000 15,449,000 
450,000,000 6,930,000 36,070,000 
- 550,000 210,000 | 340,00 


6,383,008 


cn 1783. | 
1,944,000] 92,256,000 
950,000 
10,977,000] 11,712,008 . 
CRIT. 17729 For 
| 300 6 1 
5 
106,305,000! 256,200008 


5000 


55000 


SUITE DES RECETTES. 


2 Report | 
XIV. „ 


Loterie royale de France 


Vingtiemes abonnes des prin- | 


ces ct autres 
1.448 
Aſfinage de Paris et Lyon 
XVII. 


Produit des privileges des 
fiacres de Lyon, Rouen | 


Nantes, etc. 
XVIII. 


Contributions de la ville de | | 
Paris pour les depenſes dess 
carrieres, de la Police, 


et de la garde de Paris 


XIX. * 


Abonnement des intéreſles 
àA la manufacture royale des 


glaces 7 pour. le droit del. 


2 10 par quintal. 


XX. 


Fonds à recevoir des &tats-| 


unis de PAmerique pour 


les interets à 4 pour cent 


des 10 millions qui leur 


ont été fournis en 1782, 


provenant d'un emprunt] 14 
| 4oo,000]| 
: 298 f mM } 


| fait en Hollande 
„ 


Fonds des villes du Roy aume 


pour la dépenſe des for- 
_ Uſications | ” 
A. reporter 


8355 


Produits uts. 


Charges et 


| deductions, 


Reſts pour W le 


474,975,000 


3165000 


82,00 


Bt 


| 500 0 | | 


| 


| 47,000 5 


700,000 


186,305,000 e 


2,404,000 N 7,246,000 


_ 20,000] 


400,060 


490, 122,000] 188,729,000 


2977393, 008 


treſor * | 


316,000 


82,000 
47,006 


150,000 | 


oo, ooo 
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5 
Is Charges et Reſte pour lg 
Produits bruts. deductions: | tréſor royal, 


d 


svurrk DES RECETTES. 


na — — — 1 i 3 | 


Report | 488, 135, 00 183,729,000 29773933000 
JJV .- + 5 ts © 5 
"Recettes extraordinaires pro- | | 

venant d'emprunts actuel- 
lement ouverts, et autres 
©  bpetations de finance fur | 
leſquelles il y a lieu de FS > 28 
compter J139,626,0 00 139,626,004 
88 XXIII. „5 3 

Dons gratuits et offres patrio- 

tiques annonces en 1702 , 
pour les depenſes extraor-| 

dinaires de la marine; 


eſte dit - { 8,141,000 | ©@,141,008 
Bordereaux viagers de Pedit 
de Mars 1661, et autres] 
_ effets exiſtants dans la] 5 
caiſſe du tiefor royal | 10,000,000] ro, ooo, ooo 


Anticipatious évaluées ſur le| 5 
pied de celles ſaites en 1702 154,760,000] 1134,70, oo 
oTA. On n'a pas compris dans| _ * | „5 
Ferat cĩ- deſſus les produits du do- 
maine d'Occident, évalué en 

tems de paix 2 4, too, oo 4 | 

Ni les benéfices des mon- = L 

noies porrtEs en tems T6 | | 

de paix a 500, ooo 
Attendu que année 19583 ne peut 

pas étre confideree comme une 
pleine année de paix, ci 


Totaux Wy 798,049,000 168,729,000 609. 920,006 


Meémoire. 


5 f..... 8 . 
La recette ordinaire J déduction faire du reſtant de Lannte precedente & des ex- 
traordinaires portés aux articles III „XVIII, XXII, XXIII & XXIV, ainfi 
que des anticipations , ſe trouve reduite 2 | 245,209,000 1, 
Nora. Ce produit n'eſt en tems de paix, que de 3,600,000 livres. On ne Ia 
pas repris en addition au compte, parce que cette addition eft plus que com- 


penſee par Paugmentation de la depenſe de la guerte qui a Gu licu en 2784 


& 1785. 


1. 


00 


08 


O0 


00 


06 


(37) 


No. I. 


Anticipations faites en 1782, fur 


les revenus de 1783. 


Guerre 


Marine 


II. 


Tant pour depenſes de 
1782 Teportces en 
1783, que pour les 
paiemens A compte des 
depenſes ordinaires de 
cette anne; pour ceux 
des depenſes extraor- 
dinaires dont elle a été 
chargèe, & pour ce 
qui reſtoit dit fur les 
anciens exerciees. 


1 I 1 


Service or= liv. 
dinaire 40,000,008 
Depenſes ex- 


traordi- 


naires , 
compris le 
million de 


piaſtres 


qui avoit 


E£te four= : 


A teporter 


: 254,760,060 


107,000,008 


—_— . 


282,760,000 c 
5 


— 


A 
| 


(39) 
SUITE Dzs DEPENSES. 


| liv; 
Report ST 261,760,000 
. ni a la „ 
Marine Havane | 120, 00, ooo 
e n De- ; 
cembre 
2782, & 
les trat- 
tes non 
enregil- 5 
trees $0,000,000 
IV. 
| Tant pour lervice ordi- 
Affaires naire que pour avan- 
Etrange- ces faites extraordl= ! 
= nairement Ex 14, 430, ooc 
De enſes de la maiſon du roi ; 
e-1a- maiſon de la reine, 0 
= famille royale, &c. 3J4.906,000 
1 
ä Caiſſe des arrErages & amortiſe . _ 
lemens | 20, ooo, ooo 
me” OL” 
Penſions | PETS ” 25,000, 000 
VIII. 
Ponts & chauſſees 4,1300 0d 
N . — 
Compagnie des Indes . 480, oo 
A reporter 485, %, 00 


2 
K 
2 


0 


0 


(35) 
SUITE pss DEPENSES. 


| Report 
X, 


Rembourſement des lettres de- 
change des Ines de France & 


de Bourbon 
X 1. 


Deſtrudtion des ragabondages & 


de la mendicitè 
X II. 


Renfiourfemiarit annuel des ref. 
criptions ſuſpendues en 1770 
TntErets des 38,700,000 I. de- 


dites reſcriptions, qui reſte- 
ront dues au premier Avril 


1783. 
X 11 1. 
Tntertts & frais des anticipa- 


1 
48 $1676, 099 


4 6,008 


500, 00 


3, ooo, ooo 


1,9 35,000 


tions faites dans les trois der- 


niers mois 1782, & de celles 


qui auront lieu pendant les 


neuf premiers mois 1783, en 
les comptant fur le pied de 
154,760,000 Ru. ci 


XIV. 


Tnterits annuels dus A M. le Duc 


d' Orleans, & à M. le Prince 
de Conde 


A reporter 


9,760,008 


322,009 


$02,009,006 


D 2 


* 4 


i 
4 
N 
. 
' 


SUITE ps DEPENSES. 


Report 302, 09, 000 
XV. 
Rembourſement aux creanciers 
de feu M. le Prince de Conti, 
déléegués ſur le prix du duche 
de Mercœur, compris les in- 
tErets f 626,000 
e 
5 Interets : d'un al- 
clen emprunt 5 
fait a Genes pour liv. 
les Meſſageries. 70, o 
— d'un emprunt de 
6 millions it?! 
| Genes en ppi. 300,008 
— d'un emprunt 
viager fait par 
la ville de Paris 
pour ja comedie 18,000 
— d'un autre em- 55 
prunt fait par la- Sy 
dite ville en1777 600,000 
-- d'un autre em- 
prunt ouvert par 
ladite ville en : 
Y cet inte- 2787, environ (*) 400,000 
ret a Ere d'un | | | | | | 
million, 5 3 „ | 
TS A reporter $02,635,008 


avant eee. 
porté à 20» 


JS 


( 42) 
SUITES 'DFS DEPENSES. 


Report 


TInterets d'un emprunt 


fait en Hollande en 


1781, pour les Am- 


h ricains 

&. charges ſur T or- 
dre du Saint Eſ- 
prit, excédant les 
produits dn marc 
_ Cor, | 

--- à divers pour af 


fices ſupprimes & 


autres en adivite , 


KC, 


—.— de remprunt de f 
la ville de Marſeille 
pour le compte du 


roi. 

- des emprunts ou- 
N en 1782, fur 
leſquels il reſte en- 
viron 25 millions. 


A rentrer, ci pour 
6 mois par apper- 


cu 


—_ Vemprunt de 
200 millions, ou- 
vert au tréſor royal 


en dccembre 2782, 
environ 


4 reporter 


432,000 


280,000 
2,527,000 


155 625 „0% 


35000, 0 


liv. 


592,635,000 


57 2% 37,000. 


(42) 
SUITE DES pEPFNSES, 


| Report 
X VI I. 


6 paiement A à faire en 1783 pour fo 


les forges de la Chauſſade, m 
neant a 


XVIII. 


Kembourſement Toffces ſur les 


5 & cartons 
EX. 


8 Gages du conſeil pay es directe- | 


ment au treſor royal 


R. 


ſur des ordonnances particu- 5 
„„ 


XXI 


Appointemens & frais de bureaux 


des treloriers - Senéraur, frais 
de regie, 1 


XXII 


Indemnites ananelles & depenſes 


diverſes 


XXIII. 


Caille civile de Corſe 


liv; 


$11,737, 00 


On retient ſur le 
nds du dẽparte- 
ent de la marine 
peu-pres le mon- 


tant de la dẽpenſe. 


68,000 


- Appointemens & traitemens payes 5 


1,380, 0 
800,000 


820,000 


200, 000 


A reporter 


516, 805,000 . 


18 
SUITE pzs DEPENSES. 
Report 
K 1 v. 


Secours aux familles Acadiennes 


etablies en Bretagne, 

XXV. 
Supplement à fournir pour com- 
plwetter le paiement des gages 
de la magiſtrature dans les 
bays , environ 


X X V I. 
Ecole veterinaite 


E XVI I 1. 
| Academies. : 


XXVIIA 


Bibliotheque du roi 

XX I X. . 

£ Fardin royal des plantes & cabi- 
net d miſtoire naturelle. 


A reporter 


by; 


526,805,000 | 


223,000 


| 900,006 


- 68,000 


254, 009 


83, 0 


199,000 
528 zo, ooo 


(44) 


4171 EPENSES. 
SUITE pxs Dr liv; 


Report iges 


XXX. 


Le onnoie des Medailles 8 26,000 


XXXI. 


mprimerie Royale - 290, 


XXXII. 


Depenſes de Paris police , guet, | 
carrieres & marcchauſite de 


XXXIII. 


. 
* pea 


Prilonniers 


XXXIV. 


Hopitaux & Enfans-Trouvés | 216,00 : 


XXXV. 


Subſiſtance des Jeſuites „ fe- 
cours annuels a des Commu— 


nautes Religieufes 457,000 


— CE 


| $22,701,009 


| A reporter 


(*) Cc 
toujout 
eompte 
le reml 
ne ſoĩt 
dẽ, il e 
romme 


EE 145) 
SUITE DES DEPENSES. 
Repork 
XXXVI. 
Voyages & vacation 


XXXVII. 
Frais de compte du treſor royal. 
XXXVIII. 


| Rembourſement a faire en \ Janvier 


2783 des coupons & primes de 
la loterie de 36 millions du 1 mois 
4'Ofobre 2780 


XXXIX. 


cla a faire en De- 
cembre 1783 des coupons & 


primes de la loterie de 25 mil- 
lions du mois de Decembre 


1777 
Xl. 


Rembourſement du REN "SAY tiers 


des charges ſupprimées dans la 


maiſon du roi en 1780, capital 


& Unterets 
XL I. 


| 00 cet article eſt 


toujours portẽ en Fonds appartenant a M. Necker ; | 


| eompte , quoique rembourſable en Juillet 3. 


le rembourſement avec les 1ntercts, 1 
ne ſoĩt pas deman- 


522,707, ooo 


liv. 


. 
65, oo 


4 1 1 


120,000 
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3,720,008 


6,390,000 


2, 520, 0 


a 


| de, il eſt confidere | 
comme exigible, A reporter 


$35,898,000 
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FEY 
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Reſte de Fexpedition de I'Inde, de 
1781, en ſuppofant l'emploi de 
| ha lettre de credit donnee ſur 


7 - 
SUITE vas DEPENSES, 
Report 

XLIL 


Ceylan & Batavia par la com- 
pagnie Hollandoiſe, payable en 


1782. 
XIII I. 


Depenles relatives au don gratuit 


* 


1 


du clerge de 1782, frais dafſem= 


plees, &. 
N 


onoraires des notaires de Paris; 
& autres frais ſur l' emprunt via- 


ger de 1782, & ſur le nouvel 
emprunt de rentes perpetuelles, 
environ 3, ooo, ooo liv.; qu'on 


pour cent, ci Memoire 


Excedent à rembourſer par le tre- 


pourra payer en contrats à 4 


.. 


XIV. 


ſor royal aux titulaires des offices 
de Receveurs particuliers des 


finances, arret du 18 mai 1782, 


reſte au premier janvier 1783 


ane 


liv; 


535,898,000 


5,500,008 


1,290, O00 


| 6004000 


(47) 
d SUITE DES DEPENSES. liv: 

| Repor : $43,288,000 
XLVI. : 


Deſſéchement des marais de Ro- 
ee 8 


X.L VI. 
Depenſe des travaux a faire en 
2783 pour le port du Havre 
* 
Habillement des Gardes du corps 
du Roi, payable dans les neuf 
| premiers mois 1783. 
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XLIX. e | 


Rembourſement du pre- — _— 
mier quart des fommes 
dues aux anciens fermiers lig. „„ 
des meſſageries 4428, oo0 $33,008 9 
Rembourſement des in- : 1 
demmites particulieres ac- 
cordèes auxdits fer- 
miers . 


L. 
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Quatrieme million à payer en 1783 
,000 II. le Comte d' Artois pour la 
500 % Ceſlion des bois de Champagne , ooo, ooo 


A reporter 546,457,000 


Y 


: Col 
— — ; 8 i 2 22 1 3 
. A - 8 


* ——— 1 pw» 
2 , 


„ 

SUITE DIS DEPENS ES. 
h Report 

LI. | 

| Reconrs extraordinaires accordes 

à M. le Comte d' Artois pour 

1783 


IL: 
Arriere des penſions & appointe- 

mens de M. le prince de Conde 
& de M. le Duc de Bourbon 


LIII. 


. 
546,452,000 


Rente viagere ſur la t&te du rot 


au profit des invalides de la 
marine, provenant du 

donn par le clerge 
Ff ĩ i 

Avance faite à la marine en 1782 


Alur les aflignations pay ables en 


1783 


'Depenſes extraordinaires, intérèts 


des reconnoiſſances de l'emprunt 
de Janvier 2782, augmentation 


de fonds aux rentes de la ville 


pour ledit emprunt, frais d'ope- 


rations extraordinaires, & autres 


deépenſes impréèvues, environ 
„ BOL. >. 
OBSERVATION. 


Ta Depenfe annuelle , deduQtion faite de tous les extraerdinaires 8 
porres aux Articles I, II, III, IV, XLII, XIII, & des 
anticipations, ne see qu'à la ſomme de 325,202,250 iv. 


million 


233977 5 


24, ooo, ooo 


— — 


3755798 


„ 


Fin 


Monta! 
tges & 
ons det 
ans les 
mis al 


On ve1 
es defigt 
narquées 
narge d 
les de d 
ls fe 
dbjers C 
luctions. 
liv 


14,72 


34,00 
148.8 


100 
N.s XVII.) 


COMPTE 


Rendu au commencement de 1787: 


. * 2 \ 


Fin de Padminiſtration de M. DE CALONNE. 


TAT DES RECETTES ET DEPENSES 


Pour une annee ordinaire. 
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Montant des 5 EY 1 
roes & dẽduc- | RE VE NU 2 
ons détaillées | | 


ans les Etats 


— — 
— 
„ 
— PF; 1 — 0" 
—— OS 


ART ICL E I. 


x 1 3 -* 2 

22 a — 

3 
223 a 


on verra par Fermes generales. 
es deſign ations | „ 

agnes en 3 „ 3 5 
narge des arti- LE prix du bail . & le produit des 
les de depenſes objets regis au compte du roi 
ls. four 2 pour les baux qui commenceront 
Bots. 5 au ler. Janvier 2787 , montent, | 

liv. A{uivant le reſultar du conleil liv; 
14,724, 182 du mois de Mars 1786, a 230, ooo, oos 
„„ | . 


Recettes generales des finances 


Ip 
fo a i a EIB ns ar et © ht Feet BY . 
2 Fy Sa > I 3 * * * * 
1 wm - = . 


Pour faire une année ordinaire, 

on apris pour baſe l'année 2787, 

deduction faite du troiflemes _ 
vingtieme (c'eſt VEpoque la plus | ” 
juſte qu'il füt poſſible de choiſir) 147,643,760 | 
„ J Oi, 


5 334, o8o, ooo 


p 


148,804,182, f 


12 
. 
* 

1 

1 

o 


i "on 
＋ 1 
# + 
% : 
= 
ECP IX - 
it ? 
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* 
1 
* "Ki 
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liv. 3 1 501 


148, 804, 782 | De Pautre part 
Charges et de- | | * | 
ductions dẽtail- H. 
Ieesdans lesétats | 


temis au roi. R / gi 3 g * alle 

Les produits ordi- 
naires, ſuivant le ré- . 
ſultat du conſeil, font liv; 


Evalues 1 47,000,000 


Et les ſols pour livre 


1mpoles en 1782, a 4,000,000 


47,301,354 Labonnementdes droits 
5 de la Flandre mari- 
time a ètè extrait de 
la regie par le reſul- 
tat du conſeil, et ſe 
pPaie directement au 05 
trelor royal, 800,000 


IV. 
Achie des domaines & bois, 


Le produit ordinaire | 
donne ſuivant le re- 


10, 670,350 lultat du conſeil 47, ooo, ooo 


Les ſols pour livres 


impoſés en 1782, & 3,000,000 


1 
Ferme des ks 
Le reéſultat du conſeil du 2 keolt 


1786 a converti la regie inte- 


refite etablie en 1783 en un bail 
de fix ans du Ter Janvier 1792. 


2,980,706 
203,955 19992 


Le prix du bail eſt fix par annèe a 


297,643 7560 


51,800,009 


50,000,099 


10, 8co, O0 


410,243 750 


auction 
les dai 
temas 


— nr nad 


294 


bo 


009 


099 


„00 
7% 


1 
292,955,992 
2 — & dE= 
ductions dEtail- 
les danslesẽtats 
temis au roi. 


231,032 


* 


240,416 


(a2) 

Ci-contre 
e 
Fermes des Meſſageries. 


Le prix du bail eſt de 1,000,000 1, 
Mais il a été reconnu neceſſaire_ 


de le réduire; & cet après un 
long examen que, verification 
faite des produits, cet article a 
etè regle par une deciſion du roi, 
de Decembre 1706, a 


Fermes de Sceaux & de Poiſſ/. 


Bail de Charles Melle commence 
le Ter juillet 7779 pour douze 


annces, qui finiront le Ter juillet 


1792 , moyennant 600,000 |. par 
 annee , & d'un cautionnement de 
2,000,000 liv, verſes au tréſor 


royal dont Vinteret eſt fixe à 


3 pour cent ſans retenue, ci 
On rembourſe les 2,000,000 liv. 


du cautionnement à raiſon de 
166,666 liv, 131, 4 d. par annèe, 
de maniere qu'il {era rembourſe 
en totalite a Vexpiration du bail. 
om: 
Impoſttions de Paris 


Compolces de la capitation de la 


294, 477,44 


cour, de celle des bourgeois 
| & de celle des communautes, du 


417 


liv; 


419,243,760. 


600,008 


—_—— 
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PR 


204, 422440 
Charges & dé 
dudions detaillées 


dans les états re- 


mis au rol, 


35736, 620 a 


1,830, 300 


) 


De l'autre part 


premier & ſecond vingtieme & 4 
1. pour livre du premier; du 
vingtieme d' induſtrie des offices 


& droits , & des impoſitions de 


la milice; ci 


ne. 
Mare d'or. 


es Droits de marc d'or, & les 
ſols pour livres en ſus, Eva- 
lues d'après les trois dernie- 
res années, donnent, y com- 
pris les droits de quittance, 
une année commune denvi- 
. h 


X. : 


| Reyenus caſuels. 


Les droits de mutation 


des offices évalues 


_ Capres les produits 


= ordinaires, donnent liv 
Par annce environ 1,200,000 


3,8 26,600 


and 


Wm 
Tamar | 


ke 


"all 830, 960 , 


centieme denier des 


_ offices dont les huit 


années de rachat 


JJ 
: environ | 7 1,240,000 5 
Les droits de maitri- | - 

ſes de Paris & de 


Provinces 1,000,000 


Offices du point d'hon- 


& officiers muni- 


Jie ooo 
; $25,670,769 


= 
412,743,760 411,8 


dans les 
mis au £0! 


7,967,000 


10 


2 900, 000 236 


4,000,009 


21,3 


— 


1 „ 
411,830,900 Ci. contre 
charges & de- 1 | 
ludions deraillees XI. 
dans les Erats re- | 


2 | ey” z i | 
nis au toi. Regie des Poudres. : 


6 


Le produit de cette regie, deduc- | 


29 . 1 
| tion faite des frais d'exploitation 
ſeulement, donne, année com- 
200,000 tune, autrefor Rye 
„ 
Regie de la loterie royale de France. 
Les benefices de cette 
loterie peuvent Etre 
5 _ Evalues, année com. 5 
500 2,610,939 mune, a 535000, ooo 
Ceus des petites lote- Sen 
res Pr 600,000 


„ 1 £1; 
| Pays d. Etats 


Non compris dans la recette gene- — 

rale des finances; ſavoir : le | 

Languedoc, la Bretagne, Ia | % 

- Bourgogne, la Provence, le $ 
0 Hh Bearn & Navarre, le Rouſſillon, 3 
| les pays de Breſſe, Bugey & j 
| Gex, les terres adjacentes de „ H 
21,323,097 Provence; ci 3 24,500,108 1 
Nota. On a deduit le troiſieme . 
vingtieme, & on 2 repris en ; 

recette les accroiſſemens qui 1 


avoient été ſuſpendus par modes 
8 = 2440, 3 10, 866 


— 236,065, 896 


1,769 


2 8 r s 


893 2 "=P br | 4 aa 
mu ry et r r s 
£24 i — PX" NE Ret 223 
* 3 D — _— 


80 — * — 
a” * — — * 
* — 1 
„ l 
F 


N — 
r 
. „„ CO RS... £3 Py) 


lv. 


£36,005, 896 


Charges & dẽ- 
duQions detail- 
lees dans les 
Etats remis au 
191, | 


236,065,596 


( 54) 


De autre part 


ration, lors de l'etabliſſe ment 


du troiſieme vingtieme. 


XIV. 


Diæxieme d'amortiſſement, & re- 


tenue faite par les treſoriers, 


Dixieme & trois de- 


niers pour livre ſur 
les gages & autres 


depenles de la mai- 


ſon du roi qui y ſont 


aſſujetties Is 2.00,000 
Dixieme ſur les gages 
du conſeil, traite- 


mens annuels, & 


autres objets 400, oo 
Dixieme retenu par les 


trèloriers de la guer- 


re & de la marine, 
em irn J500 000 


L Etat des retenues faites par les 


treloriers Etoit plus confide- 


rable autrefois, parce que tous 


les comptables qui comptent à 
la chambre des comptes , rece- 


voient leurs fonds en entier du 


trefor royal, retenoient le di- 
xieme, & le portoient en recette; 


au lieu qu'à preſent ces comp- 


tables paient des rentes , ne re- 
coivent du tréſor royal que le 


net, & ne comptent plus de cette 


460, 310, 860 


liv. 


23670 
Cha 
deducti. 
taillées 
trats r 
191. 


I, ooo, ode 


2 A 


401,510,0006,06 


1 liv. 
"OY 236,065,896 
| Charges & 
deductions dE= 
taillees dans les 


rats remis au 


toi. 


(0,00 36,065,896 


TT 
Ci: contre. | 


retenue, en ſorte que la depenſe 
du tréſor royal, pour ces par- 


ties, n'eſt employee que pour le 
net. 


X v. 


Vingiiemes abo nns. liy, 


M. le duc d Orléans 44,000 


M. le prince de Conde 40,000 


M. le prince de Conti 1,320 
M. le dus de Penthievre. $7,002 
142,322 


Vingriemes & capitation de Vor- 
dire de Malte. 


Vingtiemes del 'ordre de 


Malte 1320, oo0 
Capitation idem $9,000 
159,000 


Viugtiemes des Marches 
communes du Poitou 225, 00 


XL 


Affinages de Paris & de 3 
& privilege des ſiacres en quelgues 


provinces. 


Affinage de Paris 


—— de Lyon 
Fa 


liv. 


461,310, 860 


313,324 


42, to 


461,554,009 8 
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liv. | (56) 
236,065, g 9 De Pur part. 

Charges & de=- | 
uation deratl= _ Loh | | 26,300 
lees dansleserats Metz, Lille yy 

| remis au TIOls & Nancy $,000 
Nouen k, 400 

* Nantes, Orléans . 

„ & Barden J 00 


fiacres. | 
9 5 Verſailles, Com- 

piegne & Fon- 
tainebleau. | 9,000 


Bindfic des monnoies 
"KV ILL 


Fonds des villes affeclès aux for- | 


 tifications, 


"Os ſont 4 fonds impoſes annuel- 
lement ſur differentes provinces | 


pour le paiement de partie des 


ouvrages de fortifications, qui 


etoient remis au tréſorier ge- 
neral de la guerre, & qui, par 
declaration du roi du 12 juin 


7781, doivent etre verlcs au 


trelor royal; ci 
XIX. 


Fonds à recevoir de la marine pour 


les fournitures des forges de la 


 Chauſſade. 


Depuis Pacquifition faite par le 


3 roi des forges de la Chauſſade 
236,065,695 


liv. 8 


461,634,197 on 


duction 
lees da 
remis A 


| 129,300 


Two. 


55,1 


149,047 


1197 


9,300 


5,110 


1047 


liv. 
236,06 5,896 
Charges & de- 
ductions détail- 
ltes danslesẽtats 
remis au roi. 


900,000 


36 IT 


( 57 ) 


Ci-contre 


en 1781, {a majeſte s'eſt char- 
gée des frais d exploitation pour 
leſquelles le treſor royal fournit 

chaque mois, 72,000 liv.; ce qui 
fait par année 900, ooo liv. 


La marine qui recoit toutes les 


armes & tous les fers de ces 
forges, les paie fur les fonds, 


& 1 retenue en eſt faite au tte. 


lor royal; ci 
"IK. 
Le cinquieme du don greru't du 
N 


liv. 


463,047,639 


go, ooo 


Le clerge paie tous les cinq ans 


au Roi un don gratuit d'envi- 


ron 16 à 18 millions. On ne 


croit pas devoir porter ici cet 


objet comme un revenu annuel, 
en failant, {ur chacune des cin 


annezs, la repartition de la ſom- 


me entiere. On preſume qu'elle 
ſe trouvera comoriſe dans Pim- 


_ poſition générale telle quion ba 


propolte © 


XXI 


Creance ſur les Erats-Unis Ames 


rigue. 


Elle Sende en trois objets. 


* 19. Un Pret de 
18,000,000 liv. rem | 


Mcmoire. 


463 947,635 


. 


—— U— 2 — d — 4 — 3 — * — 
_ - 2 2 =- - = 


-4 — — - * - > . * 9 POR s 
244«•X„B ͥ : — . 


—— — 


0 
ö 
| 
| 
4: 
r qi 
[ 
-3 
| 
| 
7 


liv. 
236,965, 896 
15 8 55 
ductions derail. 


Icesdanslesétatg 
remis au roi. 


| (533) 5 
De Vautre part 


bourſables en douze 
années 4 compter de 
1789, aA raiſon de 
1,500,000 liv. par an; 


avec les interets a 5 


pour cent. . 
Pour rembourſement 


2. Un emprunt de 


70,000,000 liv. fait en 
Hollande , rembourſa- 
bles en dix annees , fur 


le pied d'un million par 


\ 


ly. 


1,500,000 | 


an, à compter de 1787; 


avec les interets a 4 
- Pour. cents; ©: 5 


Pour rembourſement 


3.? Un pret de 


6,000,000 liv. rembour- 


fables en {ix annces fur 
le pied d'un million 
par an, à compter de 
2797; avec les intéréts 


4 5 pour cent. 


Mais on ne le 


Pour rem- compte pas, ad- 
tendu qu'il ne 


bourſemen ' 
| t doit commen- 


7,009,000 cerque quand le 


precedentfinira. 


Pour les intérèts du 
. . 


7,000,000 


liv. liv 

463,9 477639 36,96 
charges 
eduction 
illees d 
tat Tel 
01.8 


453,047,639 236, 


639 


3 
3, 96,8 96 
charges & 
eductlons dee 
illees dans les 


01,5 


2006 


50 


236, 665,896 


(59) 


Ci-contre; 


X XXII. 


at remis au Dibers des comptable; „Partie; 


non reclamdes & autres recouvre- 


mens N ; 


Les comptables ſont te- 
nus de verſer au trè- 

| {for royal les parties 
non reEclamces de 
leurs exercices avant 
la preſentation de 
leurs Cats au vrai 
au conſeil, & ce ver- 
ſement elt un objet, 
année commune, de 


Les debets reſultant des 
jugemens des comp- 
tes a la Chambre, en⸗ 


viron 

Lax parties non rich; 
 mces & debets des 
rentes {ur hotel-de- 
ville montojent pre- 
cedemment a pres de 


- 22,000,000 l. par an: 
puis le rapproche- 


ment des paiemens 
des rentes, cet ob- 
jet eſt confiderable- 
ment reduit; mais on 
peut le compter pour 
environ 


liv. 
$00,000 


| 400,000 


F, ooo, ooo 


_ liv. 


468, 47,635 


468,047,639 . 


„r 
— 
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ly, 


236,965,896 


Charges & dé 
_ daſtions dẽtail- 
Ieesdanslesetats 


remis au roi. 


236,965,896 


1 6 


De Pautre part 


Petits recouyremens 
particuliers & im- 
* 


Total de la recette 


Recette totals 
Deductions 


Somme verſce au 


treélor royal 


| | liv, | | 

— alles, & 

1 ties des re 

8 ſurleſquel 

— Näfférentes 

HERD: 474,047,639 Mis ſont x 
474,047,639 
236,965,896 

1 * sur le 

pyal. 
227,081,744 dauf une 


partie 1 
aux qQuar! 
iers obj 
uelle ef 
aut ſur 

erte - g 
les nan 
ſur les 

des villes 
me on I 
nue a 1: 
article, 


peſignation des 
caiſſes, & par- 
ties des revenus 
ſurleſquelles les 
differente sdẽ pen 
ſes ſont paytes. 


Sur le treſor 
wyal. 


partie relative 
aux quatre der- 
iers objets, la- 
welle eſt payẽc 
auc ſur la re- 
ette générale 


ſur les octrois 


que a la fin de 
article, 


Extraordinaire des N 

3540000 
_ 13,050,000 
35940, 000 


Artillerie & Genie 
Marechaufſee 
Garniſons ordinaires 
Etapes & Convois 
Fourages & Calerne- 


dauf une petite 


les finances, que 


des villes; com- 
me on Va mar- 


Stats des 
générales, attendu 
que ces Provinces 
les paient directe- 
ment aux parties 


1 6 
PDEPENSES ORDINAIRES. 


ARTICIL Ik I. 


Ordinaire des Guer- 


res, ou maiſon du roi 
militaire 


Guerres 


mens 


| Independamment 
des fonds fournis 
pour fourages par 
la Bretagne, le Lau- 
guedoc & la Fran- 


Departement de la Guerre. 


or 
8,2 34,000 


1,995,000 


2,566,000 


2,390,000 


che- Comte , non 


compris 


prenantes , 
tant 


mon- 


dans les 
recettes 


environ A 
1, Coo, ooo livres. 


- 114,000, aca. 


On a dẽſignẽ pat 
une * les articles 
ſur leſquels on 
a propoſe des re- 
tranchemens. 


„ TR 


+". 


© -.- iy; 
De Vautre part 114,000,000 
Ces 114,000,000, liv. 
payables, 


Savoir: SES liv? 


Par le trdfor royal 208,233,500 

Par les recettes gene 
rales & les villes 5,766, 00 
5 114,000,000 


II. 
Marine & Colonies; 
| EL dur le t 


Sur Ic «for Fonds ordinaires fixes l. 
** par deciſion du roi, | 

du mois de Deècem- 

bre 1784 (*) 34,000,000 
- tut leidenden Rentes ſur les domi: 
genttales. nes d'Occident 180,000 


111 


Affaires dtranger e:. 
3 ie trelor Service ordinaire part 9,030,008 
Ow peru 8,200,000 

LNG Suiſſes Sz 


34,180, o00 


n — — 
— 


(* ) Cette fixation Y 34 millions a tou- 
zours été outre-paſſie d'cnviron fix , qu'il 
a fallu accorder chaque année en ſupplé- 
ment; mais on ne peut porter en compte 
regle que ce qui a été déterminé par Sa 
Majeſtẽ; & Ton a rejetẽ le ſupplemenr dans 3 

Tarticle des dèpenſes extraordinaires — 
* 


157,210,000 


4 


5000 


5000 


gu le tréſor 
val. | | 


Idem 


Idem. 


(. 


Ckeontte 


459 S TY 
Maiſon du roi. 


| Comptant au roi. 1,652,000 
 Offrandes & aumones 200,000 
Gages de la maiſon du 1 55 
toi 480,000 
Recompenſes 230,000 
Chambre aux deniers 3,000,000 
Argenterie & Menus 2, ooo, ooo 
Garde- robe du roi 77,000 
Garde-meuble 1,900,000 
Grande ecurie eee 
Petite Ecurie 25,660, 
Prevete de VH&el 169, 00 
Gardes de la porte 39,000 
Venerie ' 1,031,000 
Chaſſe & capitainerie 200, 00 
Louveterie 8 31,00 
Bitimens _ 4, oOo, ooo 
Maiſons royales 600, 0 
21,869,000 
Maiſon de la reine, 4,250,000 | 


Famille royale, 


Enfans de France 


| 49,090 
Maiſon de Monſieur 2, 296, 000 
------ de Madame 1,360,000 
., de Mgr, Comte 15 

4 Artois 2,266,000 


157,210,006 


liv. 
37,210,006 


8 2 _ 3 1 — . 
. rh 27 * 8 
413373 : I SEE" <A I 8 0 2 WE, 
8 — — — ST — 3 ä — gr =o: 2 0 


— 


1641 | liv, 
* De Tautre part 2577210, 0 


. de Madame la liv. 


Cſſe d' Artois 1 000 
. de M. le Duc ET” 35» 976, 00 
d' Angouleme + 400,000 
24 . de M. le duo e 
de Berry 300,000 
| | . de Mme Eliſa 
"F300 Ls {be 283,000 
ii EY - de Mme Ade- . 
. laide 649,200 
| . de Mme Vic- 
I toire 624, 800 
Penſion de Mme Louiſe 224,000 
| = ee = 
v. 
Fenſ ons. 
Pour la guerte | 26,000,000 


Pour la Marine 


Fn. _ 2,000,000 
© Sur le treſor Pour les affaires trau = 
2 OS geres 5 90, 
| „ maiſon an 
1 ror: _--- 4, 000, oo 
5 DE Pour R 
1 „„ du confeil, la ma- 
giſtrature i la fi- 
nance, & autres . f 
| Partie 
penſions qui nap- 3a | NPieettes 
partiennent à au- 5, part 
cun departement . ſio, oo Hor I 
28,000, 000 


29370 86 5000 


. 


65 00 


86,000 


partie fur les 
cettes généra- 
5 e ſur le 


665) 


Li- contre 


Mais 14 Maſſe des 


Penſions ne doit 


plus etre comptèe 


a la totalits de 


cette fomme; & 


les nouveaux ar- 


rangemens xeélul- 
tans des deciſions 


donnees par Sa 


Majeſte en 1785, 


produiſent deid 


une diminution de 


Reſte 


LArret du Conſeil 
du 8 Mai 1785, 


ayant rendu la di- 
minution ſucceſ- 


Jus : cependant on 


1,000,000 


27,000,000 


five en proportion 
des extindions „ 
4e decroiſſement 
pourroit Etre Etva- 


comptera ici, ſui- 


vant Petat actuel 
VI. 


Ponts & Chauſſſes, 


Ponts & Chauſltes 
Turcies & levees 
Ports Maritimes 

Canaux 

Pavè de Paris 


3,900,000 


500, 000 
S800, ooo 


710, Coo 


$10,000 
226,706,000 


2750, ooo“ 


| 6,520,000 


— 
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N 16 - lk 
De autre part 2286, 7000 
A VII 
Rentes perpttuelles. 
Surles fermes Sur I'hätel-de-ville liv. | 
de Paris $5,907,600 
lidem. Sur le domaine de 
| la ville . 2, iο 
Rentes viageres. 
Sur Thötel - de- ville 137, 400,00 
de Paris 232574, 400 
* I I I. 


sur les fer- Dixerſes rentes & indemnitds an- 
mes générales. nuelles. 


lematt 


la rEg1 


V R cur les 1 
Anciennes rentes fig OE ics. 
le elerge 500,000 . 
Nouvelles rentes ſur le Pe 
- clerpe : © 2,000,000 
Meſdames tantes =: = 
0 83,00 
Gardes du roi 2370 
Penſiounaires de M. le 3 
comte de Clermont 37,350 
M. IEveque de Metz, 5 
pour bois échanges 9,032 
Charges & rentes aſſi- © 
onees ſur les gabelles 
& fermes gencrales, 


dont M. Trudon eff . 
payeur 7,550,000 


VVG 
e ie 


dur 1a ; 
ya lle. 


v. 


0000 


— 


lematc 00 or. 


fla regie gen. 


zur les meſſa- 
ties. 


dur 1a loterie 


jale. 


6, O00 


(6G) 


Ci-contre 
Rentes ſur Pordre du Saint-Efprit. 
5 liv. 
Pour Emprunt 


— ́ — 2 


Rentes ſur les aides de 


Corbie & Romorantin 16, 00 


Madame la Ducheſſe de 


Choiſeul 80,000 
M. le Duc dOrleans 10, oo 
Diverſes autres rentes 14, oo 

| 120,000 


Divers proprietaires ; 


pour non- jouiſſance des 
ſous = fermes & baux 
Particle des meſſa- 


gcrics | TN 50,008 
Aux loteries lupprimees 7,173,439 


Indemnités annuelles pour 


echange. ( Dombes „ 
Eurichemond 1 ane 


Rentes viageres ſur Ia 
téte du roi au profit 
des invalides de la ma- 
Tine, provenant d'un 4 
million donné par le bo 


218,036, 000 
Dotation de Vordre 606,000 


2,642,000 


liv. 


378,206,000 


'378,106,v00 


'y 
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Idem. 


Empr. de 100,000,000 . 
I. de Décembre 2782 4,130,000 
Actions de l'ancienne 

Compagnie des Indes 3,950,000 


Partie ſur le 
trẽſot royal, & 
partie ſur les 
pays d Etats. 


L000 
De l'autre part 
Clergè en 1782 pour © 
les veuves des mate- | 
lots, au-dela du don liv. 


Srawnmn- 720,000 


Rentes viageres & 
_ perpetuelles dues par 
Monlſeigneur Comte 
c' Artois & dont le 


Roi Selt charge 1, oo0, ooo 


IX. 


Interets d Emprunts, compris les 


pays d Etats. 


Ancrens Emprunts de 


JJ 
Autre Emprant n 
„ 235350, 000 
Em prunt de la ville de „ 

Marleille pour P Ar- N 

%% 


Loteric de 24,000,000 
hv. d'Avril 1733 648,000 
Loterie de 24,000,000 


liv. dOftubre 27983 820,000 


Emprunt de la Flan- 
dre maritime | 750,000 
Emprunt de la ville de 


Paris a Genes 43, 000 


790 
_ by: 


8,072,96 


386,179, 97 


Partie 
trẽſor ro 
partie f. 
pays d'Et 

* 


dur le 
val, 


„ £69) „ liv: 
cl partie fur le Cis⸗contre 1 386,179,970 
cor royal, & Empr. de 125, 00, 0h00 
F Décembte liv.®k 26, 0b, ooo 

. * 1785 | 6,000,000 - 
„ Emprunts des pays e. 3 

| A 6,900,000 
Intèreèts de 70,000,000 | | 

livres du cautionne- 

ment de la caiſſe 

J Eſcompte fourni en 


Fevrier oy | 3,590,008 


Interers d 4 divers, 


"Ml Alſace one 
| Techange du Comte 
| de Montgommery, < [ 
JJ Tc. 1 
partie perpetuelle 193, 0 = 3 
dur le tréſor + M. le prince „ e 4 
pyal, biſe pour la terre 5 
de Viviers 555000 
A NM. le duc de Lian- 
court pour les forèts 
de Camors & de Flo- 3 
range 30,000 | 8 3 
AM. le duc Orleans 5 1 
& à M, le prince de 4 
Condé intErets d' an- 
ciennes dots 322, o00 
A divers pour differens nes = 
A reporter 10000 ere — 
F | 312,8857971 | be IN 


9, „%%% Ro ̃ | 8 = 


L707 


liv. 


472,885 977 


De Yautre part 
: Report..." | 630,000 
diets regles pat de . 
R 854,238 
„ 7,484,238 
Aux officiers du Lan- 
guedoc pour offices 5 
rachetes.. 213,900 
Sur les pays A M. le prince de 
1 8 Conti pour la princi- 
: pautè d' Orange „ l 
OS ow Aux proprietaires e 
e Thöôtel des pans od 
Tres 20,006 


ut lesfecettes A divers en 
generales, dans les différentes 
gene ralitès pour ac- 
quiſition de terreins 


&c autres objets ks 337,689 


x IL 
Intertts, gages , tarations dof- 
3 de finance & Fe de re- 
„ 
Ferme gencrale. 


| Intertts de 68,640,000 
liv. de fonds d avance 


414,872,784 


1,986,818 


(*) 
ted. 
pas 
dur 
din. 
moi 
'e uit 
Mz} 
cha 
OU 


duit 


(*) Lorſque cet- 
tedeẽpenſenꝭẽtolt 
pas au compte 
du roi, elle n'en 
dinuauoit pas 
moins le pro- 
duit réel; Sa 
Majeſté s' en eſt 
chargee 

ouvoir la ré- 
duire. 


pour 


Droits de 


duit net 


779 


Ci-contre 


des Fermiers - Gene- Wo; 
3,432,000 


N | 
Dividende à deux pour 
cent ſur 25 millions 


840 mille livres 


Honoraires des Fer- 


miers - Generauz, 
Frais de Bureaux | 
Depenſe que le Roi a 


priſe a fon compte“ 


Interets des cautionne- 

mens des emplois 

Bureau de l'adminiſtra- 
tion & de la balance 
du Commerce 


Diverſes charges parti- 


culieres & frais de 
Regie 


= 
414,872,789 


316,800 


1,320,000 
159,400 


2,552,000 


2,557,000 


Regie. 


Interèts de 33,600,000 


liv. de fonds d'avance 


Remiſe ſur les 51 pre- 


prélence 


20,75 6,200 


miers millions de pro- 


pour divi- 


dende 


1,700,000 


A reporter 3,456,000 | 


F 2 


' 215,000 


56,000 


1,104,000 


123 


414,872,789 | 


f - X —_— - . - - 4 2 
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729 
De autre part 


| Diverfes depenſes & 
Z gratifications 55 60, ooo 
Intèrèts des cautionne- 


iv. 


414,872,78c 
Report 3,436,000 1 5 


mens & des emplois 157, 


Domaine. 
Intèréts des 33,600,000 


1, de fonds d'avance 1,680,000 


Traitement fixe a rai- 
ſon de 45,000 l. 


par ſol 1,260,000 
Frais de bureaux & C 
regie 517, 000 : 


Interets des cautionne- Ee 
mens & des emplois 323, oo0 


3,78 9,000 . 


3 Generale. 


Inteérèts des finances 
des Receveurs- gene- 

raux & particuliers 2,696,000 
Droits d'Exercices 158,000 
Remiſes & taxations 4,863,000 
Gratifications aux Re- _ 

ceveurs particuliers 2,185,000 
Frais & rôles d'apponn?s?ng- 
temens des Direc- 

teurs & Controleurs . 
des Vingtiemes 720. o 


9 nn. 4 


3,653,000 


9563 25 g 


414,872,75) 


| Ci-contre 414,872,789 
8e | Pofte aux lettres e 
Interets des fonds da- liv. 
vance | 420,000 
Traimmetabonoreires, RR f 
& gages des perſonnes 5 
attachées a a la Ferme 195,80 i 
Frais de regie 1,216, %½½ _ he 
. e 1,837,780 i 
Poſtes & relais. bs _ 
Frais de Regie — | j 
Fermes de Sceauæ . = i 


Interets des fonds d'a- 
vance qui dècroiſſent 
a meſure des rem. 
bourlemens | 25,000 
Impoſiti tions de Parts. 
Gages des receveurs- 
ocncraux & parti- 
culiers, taxations des 
Syndics & Commu- - 
nautés 386, 400 
Intersts des offices. 
Agens de Change 300, ooo 5 
Gages des Secretaires Ee | jnſ 


1 qu roi 2,063,000 
8 Remiles & charges ſur | 
les vingtiemes des 3 
offices & & droits 14, oo0 
2,003,400 GE 
424,372,789 
764 J 


Tangue doe 


dre tagne, 


Bourgogne. 


(74) iy, 
De Vautre part 414,872,739 Wee, | 
- 5 e general 
Marc d'or, 
Cages & taxations des liv. novence. 
treforiers 45,000 : 

Appointemens des con- 
troleurs & frais de 5 earn & R 
bureaux 10, 400 

$5,408 
Loteries. 

Honoraires des admi- 
niſtrateurs 120, 00 
Remiſes aux receveurs- . 

genéraux & direc- 
teurs 1335, 00 

Frais de bureaux & de es” 
regie 362, oo0 

Intérets des cautionne- „„ 
mens 475,000 

2,291,009 
e ZE tats. 

| Frais d'aſſemblèes des 8 
Etats; traiteinent du 
Commandant , des bu- 
reaux de Inten- 
dance, & autres frais 
relatifg a Tadminil- Parti 
tration 273,206, j 

Memes objets que ow 
deſſus 234324 
Idem | 60,000 


555 


075). 


Ci-contre 


trefſe, Bugey ß 47 
K generalire, Trois deniers pour livre 


ſar les taxations du liv. 


3 
414,872,789 


. receveur-genèral 9,200 
ory Memes objets que ci- ä 
FE _ defſus F 10, 200 
| e général 5 1 0 | 29,600 00 
Bureaux del'Intendance 21,200 
—— Gratifications des mat= _ 
tres des poltes 9,900 
touillon&Foix Gages des receveurs £4 
„des tales - 3 96,300 
idem. Idem du receveur- ge- 3 
e néral 5 % 
717,924 
: Gages & taxations, 
ages du treſor royal, 
commiſſaire de la 
maiſon du roi, tre- 
ſorier des depenſes 
diverſes & frais de 3 
bureaux 1, 285,378 
Cages du treſorier 
des Parties caſuelles $50,000 
11% Gratifications, idem 20, ooo 
articscaſuclles «- , 1 5 : | 
Fartcocalve Taxations, idem 60,000 
Frais de bureaux 63,000 


3 a 4, 872,789 


(76) e 
„ De Lautre part 424, 872,8 
Ręcapitulatio. 
des ſommes qu 


Taxations & frais de 
Ponts 5 | compoſent cet 
* anke | Bur eaux | tn 7 3,000 article XI. 
5 Cages 42,000 liv, 


«+ 
hmmm at 


— —w—_ — 


1 17, "10,756,200 


. 3,05 3,000 

: 3,780,000 

Ker Taxations 9 année | 9,0 2 

Treſorier de { | | 3 1 J. 8 31,180 
rr COMMmUNS 2,040,000 Jie) 3 

la gucric- „ 25 85 5 5755 864,000 

| 4 : 2,863, 400 

1,284,000 55,4090 

| | 1 5 . 1,297,000 

) 717,924 

| Taxations & Droits . 1,285,370 

Treſoricr de d'Ollice CO no ä 325,000 1793,00 

Moen oC 208,000 1 

| | 42 3,000 


gur le 


| RE 423,000 30 671,474". val 


. 
a Rems [ dur 10 
dem ourſemens par la caiſſe . 
des Amortiſe mens. 


Fonds d'amortiiie- 
ment ordonncs par 


Edit MAotit 2784 3,000, 000 
Extinction des rentes 


viageres 1784 & 


— 


453,543 


' al 


tur le tréſor 
fal. | 


vir le tréſor 


(77) 


Ci-contre 


Extinction des idem liv. 


rembourſtes dans 


Its memes annecs 500,000 


Offices de Magiſtrature 

& de finance ſup- 8 
primes 2,000, 00 

Loterie de 26,000,000 _ 

| hv. d' Octobre 2780 6,320,000 

Loterie de 24,000,000 
liv. d'Avril 2783 3,136,000 

Loterie de 24,000,000  _ 
liv. \OQobre 2783 ' 3,524,000 


Rentes; de VEdit de 


Decembre 1782 5,872,000 
Emprunt de 256000000 = 
liv. Decembre 2784 5,750,000 
Primes de l' Emprunt 
de 80,000,000 liv. | 
Decembre 1788 800,000 


Dana 


Actions de Fancienne 
Compagnie des In- 


gde „„ 
Emprunt de Genes en 
1794 7 200 008 
Idem „ 2, 200, 
Autre idem 1777 15000, 
Emprunt fait en Hol- LG: 
lande en 2781 2,00, 00 


— 


34,491,000 


” 3,600,040 


— 


-Y 


"Sh 


453,544 269 


bt, | | 


45395444268 


(*) Cet article 


avoit Ete porte 
dans le compte, 


mais il a paru 


juſte de Venre- 


trancher comme 


prer a expirer, 
& conſe Equem= 


ment \m'etant 


plus une depcn= 


i ordinaite. 


Sur les pays 


Wetacs 


mau clerge pour le 


gur les fermes 
genérales. 


[8] 5 liv. 


De autre park 453,544, 263 


* - Renbourfemeit 
d offices ſur les pa- 


piers & cartons, fini Total des rem. 


cette année N  Memoire, bourſemens , 
155 = dont partie ſy 
le trẽſor royal 


a ” 
Emprunt 5 l'ordre liv, partie ſur les re 


du Saint-Eprit Jo, ooo gies, les pay 


| d' ẽtats & la fer 

Cautionnement fur la me generale. 
caiſſe de Poiſſy, que 
le roi rembourſe =— 

douze ans 166,000 


| Rembourſement a la 
ville de Paris ſur les 
30,000,000 liv. de 
ſon emprunt de 
1786 | dont- 6 mil- 
lions font deja en- 
ones, 3,000,009 


 Capitaux des emprunts 
ouverts pour le com- 8 
pte du roi 9661, oo 


Rembourſement de 

7,000,000 l. faiſant 

partiede 14,000,000 

livres! pretes par 
lui en 1781, E 
. 750,000 livres qu'on 

lui donne annuelle 
ment pour le libfrer 2, 000. 0 


73,877,000 


$2492 3,00( 


506,467,2 6 | 


nie ſun 
K roya 
ſur la 
gené 
ö pofiric 
ie ſun 
genér. 


tie ſui 
t roya 
eſur la 
gené 


npoſiti 


5765 


nie ſur 1e 


royal, 
'S rem fur la re- 
my; gEnerale 
tie ſu ppofirions , 
royal Wric ſur la 
les t générale. 
s pay ß 
la fer 
ale, 
tie ſur le 
; royal , 
:ſur la re- 
générale 
ppofitions. 


$7,263 


(79 


Ci-contre 


xI II 


Cages du Conſeil , Bureaux d' Ad- 


miniſtration, & Intendances des 


Provinces, 
Appointemens 


la couronne. | 
Idem des Miniſtres, 
frais de bureaux, 


des 
Grands Officiers de 


liv, 


p 323,900 


hors les affaires Ctran- 


geres, gages des con- 
42360, 000 


{eils royaux 


Conſeil Priwé 


Difftrentes commil- 
ſions du conſeil 


XIV. 


385,000 


450,000 


Intendans des provinces 2,150,000 


Cages de la magiftrature , tpices 


frais de compte. 


Parlement „chambre 
des comptes, cour 
des aides, chancel- 


lerie, & autres cours 
| ſupericures 


 Chirelet, bailliages , 


 Senechauſtges, bu- 


reaux des finances, 


& autres 


maiaes 


3, 101,000 
Epices & frais de compte 2 "018,600 

Frais de juſtice qui ſe 
paaient fur les do- 


$4,946,263 


liv. 


$06,467, 263 


6,2650 


21,853, 0 


w? —— 92 — 2 40 


Sur la rcectte 
gens rale des img 
Toßtions. 


(dem. 


| 8 dem. 


ferme? 


Bénérales- 


, 7 553 8 . _ 
Decharges d'impojitions, remiſes , 


 Franc-lal6 | 496,000 


(8) li. 
| De Pautre part $24,946 
AV. e 
Travauæ de charite, 
Suivant Vappercu des ſoumiſſions 
des recettes gencrales pour Pan- 
. 
„ 

Mendicie, 
Cette dépenſe, dont l'adminiſtra- 
tion eſt confice a M. VIntendant 
de Paris pour tout le royaume , 
hors la Provence, monte, ſuivant 

les ctats ariètés par lui, A 
XVII. 


ſreſor 


1, 800, 


non-valeurs, moderation, de- 


penſes variables, & paſſe- ports. 


Recette generale , fer- 
we genctale, poſte, 


environ 6,887,006 
Pays d'ctats 25000, 000 4 
Paſſe-ports, environ 400, 0 0 97 
XVIII. u ln r 
Franc-fale & vins des Privilegids. dom 


Sommes 2 donner aux 
privilegics, pour la 
converſion de leurs 
privileges, ou à dé- 4 
Cure du bail des fer- ; 
mes, juſqu'a ce que 
cette converſion ait 
cie effectuce. „ S74,000 


ſrfor royal 


[,500, 


| Sur 


57287 | þ 


itla régie des 
domaines. 


getſes caiſſes. 


Sur Petat des domai- 


Ci-contre. 
XIX. 
1 Heopuaux & enfan trouyès. 


La depenſe des H6- 
pitaux & holpices eſt 


de 3347,00 
Et celle des enfans 2 
trouves 370,000 

E X. 

Fiefs , Aumònes, Communautes 
Religieuſes, & Cures royaux 
des frontieres. 

Sur les recettes gene- 
rales. 69,000 

Sur état des domai- | 

. nes: 1,633,000 
Sur le tréſor royal 450,000 


* K I. 


Entretiens des priſons & bati- 
mens des domaines. 


nes 5 887, oo0 
Somme annuelle deſti- . 
nee a la conſtruction 
du palais de juſtice 
à Paris 367000 
Item , pour la conl- 8 
truction 5 
d' Aix 36,000 


3 
$35,603,263 


717,000 


2,1 | 3,996 | 


r. 2840 


54247471263 . 


(80) 1 liv. 


De Pautre part $24,946, 
e 
gur la fcectre Travaur de charite, | 
* ginfrale desims Suivant Vappercu des ſoumiſſions 
kotßklons. dees recettes gencrales pour Pan- ſrifor 
„% eg bo | 1, 800, 
XVI. 
dem. Mendicitè. 


Cette depenſe, dont Vadminiftra-- 
tion eſt confice a M. VIntendant 
de Paris pour tout le royaume , 
hors la Provence, monte, ſuivant 
les Etats ariètés par lui, A 

XVII. 


nem. Decharges d'impojitions, remiſes, 
|  non-valeurs , moderation, de- 
penſes variables, & poſſe-ports, 
Recette générale, fer-. 
me générale, poſte, 


Sv 


J, T0, edes 


1 


environ 1 155 6,687,006 
Pays d'états 2, OOO, 000 
Paſſe- ports, environ 400, o 
| | 2 8 XVII J. | | it la 
 FFermed _ Franc-fale & vins des Priyilegits, WO 
pPenciales. | | Ee | 25 


* 


\ 


Sommes 2 donner aux 
privilegics, pour la 
converſion de leurs 
privileges, oua de 1,70% 
Lure du bail des fer- — 
mes, juſqu'à ce que 
cctte converſion ait 
ere effectuse. J74, 00 
Franc-ſale 496,000 


ſreſor royal 
La depenſe des H6- 


, 800, 


Sur 
„TOO enes caiſſes. 


757257 ; 


1 la régie des 
domaines. 


W . 


Ci contre. | 
* I X. 


 Hopitaux E enfan trouves 


pi taux & holpices eſt 


de 5 347,006 
Et celle 


des enfans 


trouves 370,000 


X X. 

Piefs , Aumones , 
Keligieuſes, 
des frontieres. 


Communautès 
& Cures royauæ 


Sur les recettes gene. 


rales. 69,000 
Sur V'etat des domai= 
MOTIONS: 
Sur le trefor royal 430, 00 


XXI. 


Entretiens des priſons & bati- 


mens des domaines. 


Sur Peétat des domai- 
nes — 
Somme annuelle deſti- 
nce a la conſtruction 

du palais de jultice N 


$87,00v 


à Paris 367,00 
ſtem , pour la con- 

truction de celui „ 

d Air 36,000 


717,000 


2,13, 00 


$42,747,263 


(8) oh 
De autre part J42, 
X X-1 1: 


sur is regie des Charges & depenſes de Padminifra= IF 
domaincs. | tes. 
tion des eaux & fortts. 


1 

| _ L'adminiſtration des 
| | 1 5 eaux & forets, ſui- 
Þ vant le dernier état 7 

_ fourni pour Pannee 4.41 
' | | , ö 
0 1785, les charges | 
o pour les generalires 

du royaume, montent à 3,160,000 


Et pour la Lorraine 251,000 
„„ 


Partie fur la | Haras. 
8 10. Sous les ordres du ; 14 
rrclor royal. grand ccuyer, lur les 5 
; recettes generales 2350, 00 
Sur le tréſor royal; 5 
pour augmentation 
de traitemens aux of- . 
ficiers des haras 24,000 
. Sous les ordres de 
M. de Polignac, ſur ” 
les recettes}generales 385,000 _ 
Sur le treſor royal, 824,04 
pour achat detalons ” 
| & dEpenſes — 
; dinaifes . 
Fonds extraordinaires 
pour les haras de 
Chambors pendant OT 
1787 & 1781 10, - 


$47,042439 


Tréſor 


lecet! 
tale 


ferme des Poſ- 
tes. 


4% 7r4for royal 


idem. 


(83) 


Ci-contre. 


XX IV. 
Colliges & Univerſitts, liv, 
Univerfite de Paris 316,600 


Colleges de Paris 58,40 
Colleges de e J0, ooo 


Caiſſe civile de Corſe. 


| Les fonds neceffaires pour lubve- 


nir aux dépenſes d'adminiſtra- 


tion & d'utilitè pour la Corſe, au- 


dela des produits qui y font af- 


fectes „ Montent annuellement à a 


:X X VI. 
Acadiens. 


La ſolde accordée aux Acadiens 
roepartis dans la Bretagne, monte 


environ * 


Nor A. Une partie de ces 3 "xg 


84,04 


tale, 


lecette geéné- 


vant paſſer inceſſamment dans les Colo- 


nies Fſpagnoles qui les demandent, cette 
dæepenſe diminuera en proportion. | 


Kt. 

55 Ecole vertrinaire, 
La depenſe de Ecole 
Veterinaire Etablie 4 


Alfort pres Paris fous 
les ordres de M. Ber- 


thier , eſt de — 150,000 
Celle etablie „à Lyon, ſous = 


les ordres de N. Terrai, 
intendant de la pro- 


vince eſt d'environ 20, 00 


3 
544,042,263 


£ 4,000 


300, 0 


100,000 


270,009 


535,037,263 


WAY. ; * 
prone vane are ——v—rðĩ ¶ꝛMb 


— —— — 
* 


Trefor royal 


idem, | 


Idem) 


(44) 


De Fautre —- 


NAY EE I. 
Dlpartement des mines. l. | 
Ecole des mines © 80,000 


Frais de voyages & gra- 
tifications des inſpec- 
teurs, des Eleves, 


Be environ : 40,000 
Traitement de M. Je Ba- 
ron Dietrick - 22,000 
Difterens 'travaux © 20,000 
Bureau de I Adminiſtra- __ 
tion = 21800 
Depenſe extraordinaire 5 
bar appercn 27,000 
IX. 


Academies des gens de lettres 8 


travauiaæ littèraires. 


La reunion de tous ces objets forme, 


y compris Vaugmentation de cette 


année, une depenſe environ 


XX X. 


Bibliothegue du roi, jardin du roi "I 


& meaailles. 


La depenſe de la biblio- 


theque du roi eſt, an- 
nee commune, Tenvi- | 


ron 82,000 


Celle du jardin du Roi 


& cabinet d'hiſtoire 


naturelle. 107,000 


Celle de la monnoic des 


„ medailles 5 ET | 4,000 548,847.26] 


i 


zecette 
tale. 


2300 


Fo | 
37,2 


tibſor royal. 


80, oc 


Idem. 


zecette géné- 
nale. 5 


Partie par le 
treſor royal, 
partie par la 


tigie des do- 


maines. 


1 
Imprimerie royale. 
Les depenſes pour les frais d'inf- 
pection & fournitures pour le 


ſervice de la maiſon du roi, 
le montent annuellement a en- 


viron 
XXXIT. 
: Depenſe de Paris. liv; 
Police 1,554,000 
Carrieres _ 400;000 
Gust de Paris 768,244. 
 Marechauflee de Vile 
de 2861,88 
XXXIII. 
Prifoaniers par ordre du Roi, 
La Baſtille, environ 140,000 
Chirelet , pour te linge 
ſeulemenn 9.000 
Pierre-Enciſe 6,500 
Tour Saint-Bernard 8, ooo 


. habillement && 


fournitures pour la 


garde du Chateau de 


90, oo 


2,983,734 


197,008 


Vincennes 9,500 

Freres de la Charits de 
Charenron 20,000 
Tdem de Senlis 4,000 

Maiſons diverſes & au- LE 
tres . 30, 0 


1555112954 


0861 
Dautre patt 332, 5195 
XXXIV. 9 5 
Tielor toyal. Voyages 8 V acations, 


Les voyages & courſes 
de la maiſon du roi 
& de la finance, 
montent environ à 33,000 


Nor A. Ceux des affaires etrangeres 
de la guerre & de la marine, £60,008 
ſont pris ſur les fonds de ces 2 
dẽpartemens. | | 1 


Les Vacations des huiſ- 
lers du conſeil, pra- 
vote de Vhotel & aus 
. tres, eavirom 25,00 
XXX V. 
. Forges de la Chauſſade. 
idem. Depuis Pacquiſition de 
| ces forges en 1787, 
les frais & les intèrèts 
du prix de la vente 
montent annuelle- 
ment à 900,000 liv. 
que le tréſor royal 
fournit a raifon de 
_ 75,000 liv, par mois, 


900, 0 


2 "> * © 
- S 1 — — 
— —-—- 
— — 
— — 


ci 
Il reſte du ſur 3,180, 00 
livres, a quoi a monte. 
le prix de ces forges, 
, 300, oo liv, paya- 


238 — — 
ä — — 


þ : 
4 
1 
* 
| 
1 
Li 


liv, Witter ro) 


"55247 71,999 | 


Tdetn, 


lde 


| | . | (6% 0 tip; 
v, * 


lor roy! Ci- contre $52,171,995 
95 f bles Cucceſſivement 1,000,000 
; * CWannde en année, 3 
julſques & compris le 
Ter Janvier 1793. Ci, liv. 
pour 1787 100, oo 
| XXXVI. 
Liguidation de Pancienne compa- 
gnie des Indes. 
Demi lolde & ſubſiſ- | 
000 . 39,000 
* Depenſe des bureau Oh 
„„ T00,000 
Idem de Pondicheri k 1 
| Chandernagor bs 45,000 
 Anciens Debets 45000 
Liquidation & de- To 
compte des gens de Joo, ooo 
mer 6o0o, ooo . 
Creanciers Dupleix & BEES Te 
autres créanciers 200,000: 


La famille lag ourdon- 
| aye 300,000 liv. en 
contrats a quatre 


pour cent : 12,000 
XXXVII. 
dem. Aequiſtion de P"Orient. 


Rentes viageres . 1,062,000 
Anciens arrerages via- „ 
gers & pernetuels e 
payables en 1787 e 2997990 
ON. 2342,00 | 


554,974, 295 


199” :- 08 
| De Pautre part 317 


Services par anticipation en 2786 
ſur es revenus de 2787. 


Les interets des anti- 

cipations qui ſe 
montent a la ſomme 

de 254 millions ſur 


F:&fx Royal, 


le pied de cinq pour 
cent, forment celle liv. 
de 12, 34, ob 
Lacommiſſion un pour 
cent 25,5 50, 0 


Le demi pour cent de 
voiture ſur 72 mil- 
lions de refcriptions 
pay&es dans la beer 1 
vince 360,000 D 


OE XXXIX. 
e D' xenſes diverſes 


Pour dettes des biti- 
mens, ſuivant la . 1 
5 quidation arretee. 2,000,009 
Pour | Vacquittement | 
fucceſſif des dettes 
de Monſeigneur 
Comte d' Artois, 
ſuivant ce qui a &6 
decide & reglc en 
Fr I 1,600,000 
Renn payde a M. . 
Prince de Conde 


"4 3 OE Tn 
Novi Tae, Le Re 
þ * x — — 


—— — ——— 
2 22 1 8 — IF = Ps, 7 So te 
7 - 4 — 1 


Frfſox royal, | 


{ 89) 


Ci-contre 


pour Techange du lv. 
Clermontois 13. 200,000 


Autres depenſes () =2,746,000 


(*) - on ne donne point le detail 


de ces dépenſes, à cauſe de leur trap 


= 
$70,638,995 
7»346,9000 | 


[IN 


grande multiplicite; piuſieurs ſont ſe= 


crettes. | 


X L. 


Fonds pour les depenſes extraoss” 


diraires & imprevues ſur lequel 


il faut pourvoir à la depenſe 


de Cherbourg tant av'elle ſub- 


ſiſtera, & au ſupplement d'en- 


viron fix millions 4 la Marine 


auſſi long temps qu'il {era juge 


neceflaire, vi 


Total 
Balance. 
A 
La depenſe eſt de 3589, 184, 993 
IN recette 447,047,629 
Deficit */ 113,237,366 


I 2,000,008 


$89,182,995 


Mora --- Suivant le compte que Javo's remis au roi 2 la fin de l'année 1986, 


* 


& qui preſentoit la fituation des frances a Vepoque du 
deficit n'stoit cue de 111 112 millions, parce que Ics cmprunts poſtericurs | 
n'y Etoient pas cempris. CL en Wee y cempretant que le preſent compte, 


IJ qui ct ccrſé revcu au premier Avril 


— -— WF þovs 137 mille livres de deficit. | 


367995 


1787, donne pour teſultat 125 mal 


rer Janvier 1787 le 


- 
ETAT DES 


Emprunts verſes | 
Airectement au trefor a 


Du Languedoe 


De la Bourgogne | 


| 4 De la Bretagne 


De * ville de Paris 
Du Clerge 


Nouveaux canfiontnens des 

- employes des fermes & 
régies. 8 

Emprunts“ a Genes , ouverts 
en 1779 pour les meſſa- 
geries. 


| Des Que Ving. 


Octobre 1780 
Février 1 78 1 
Mars | 1701 
A 
Ta 1778 ; 
Novembre 1778 
7 
5 x 1970 
Lr - 1790 
Mars 1978 
Avril 1778 
Juillet 1778 
. 1778 5 
Avril 1779 
| Octobre 2779 
— — 17381 
Janvier 1781 
a Aofit 1777 
| on 1 709 | 


9 bis. 
N. 


EMP RUN 1 1 
* pendant Padminiftration de A. NHCK ER. 


Janvier 


Novembre 1 779 


Arrets en 1778 


. 


EE 1776 
Mars 


1777 


Deécembre 177 
Novembre 775 | 


. 


— 77 | 


liv. 
24,000,000 
2.3,000,000 


48,366,222 


: 69,444,500 


6,000,000 
60,000,000 


_ 30,000,000 


6,000,000 


12,000,000 | 


12,000,000 


600,000 | 
8,000,000 | 


10,000,000 


| 4,000,000 | 


4,085,000 | 


©,000, 000 
- 1,200,000 
4,000,000 
5,000,000 


4,000,000 M 
12,000,000 WM 


20,810,454 | ; 


1 9,000,000 


138 288 


I 0 f 


4449009000 + 


6,000,000 


9,000,000 | 


439:759:464 


Nor. On n'a compris dans cet &rar que les empfunts proprement dits & 
connus; on n'y a fait entrer ni les extenſions ſecrettes dont on n'a pu faire 
le calcul, ni les anticipations qu 1 elt pas N de confondre avec les 
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NX XVIII.) Fairs par le Rol, ou pour le bee de S. M. dep 


E MP RUN TS [ | 
Verſes directement au TR E SOR ROYAL. | 
* A = 0050 5 17% 1778. 
nvi 1777 . . . . ” . . Is R 24,000,000 AT . 
Decembre 1777 . . . . . . . . . de 25,900,000 —ñ | WEN Ry 
Novembre 1778 . . | . TORE EO OOTY 
Novembre 1779 | . » . . OY » 0 * . . | 6o-444,500 
Octobre 1780 3 . . . . . . | . 36,000,000 | 
Fevrier 1701 ws — 60,000,000 } E 
Mars 1781 . 1 30000, 0% / 4 49,0co,000| 48,366,222 
Janvier 1782 . , . A ; A 7” „ | 
Decembre 1782 Cen elpeces ) > 90,020,000 | 
Avril 1783 0 Ly . . 5 224,000,000 
Octobre 1783 ; | 0 U?! ; . g 224, 000000 
Decembre 12783 „„ 5 n R LEM & 100,200,000 
Decembre 1788 5 . . . 1 . «Ms 125,000,000 
Decembre 1784 85 a : . 5 ; . „ $0,000,000 
JC NS 1-0 N-$1 
ane de I'Emprunt de 1770 . 7 A : 3 70, o οοẽ - „ | - Oe ek, | 4 
Item de PEmprunt de Fevrier 1781 R R . . 3 16,425,806 : FF ns wes Re 
Item de PEmprunt de Mars 1781 a 8 . 60,120,900 \ . VVV N SW 
Item de Emprunt ag % i . JJJ%%%%0%%S EG i ds oo eos 
| = . 256,393, = 
PAYS: DWETATS. | 
—— 1796 3 a 4 pour cent . - 6,000,000 | 
Janvier 1778 à 5 pour cent n 5 . . . 12,000,000 | | 
Novembre 1778 idem R 0 . „„ . 112, ooo, ooo 
| | „ — 1778 épizootie : i N : . , ; : 800,000 
Languedoc : $ N | e 1 779 5 . = . « , . . . | 8 7 8, 990000 
F 1780 » . » 8 8 , 0 q . 40,000,000 
| — 17¹ 155 4 * 0 . * . * . * WIR 12 19,000,090 
T . a „ | TT WR . . 9,000,0C0 
. — 5 ' G a 19,000,090 
EY 74800,0c0 
Mars 1738 * 8. . a R 0 7 4,000,000 ; 
Avril 1778 9 Et je 5 4,000,000 
Juillet 3776 | wh 38, ooo, c, 5 
5 — 3 R 15 t ! 5 0 200, ooo | Os | OS | © 
Bourgogne 2 b 770 Aer a tes 4 bob pour livres N | 1 ö 50 bo, ooo > 6,000,000}. +» + " 46, 00, 00. 
| Octobre 1779 | . . . ; . 3,000,000 i | 
Decembre 178 ; | . : . 5,000,000 2 
| Janvier „ ; F 35000, 000 _! 
Placonn eis 1781 Rachat du 8 232,902 
EProve: „„ Ü—ͤ—T RG 1779 GS ins Fe n Rl 7 . 5: 3,000,000 7 = 
ene 12 — Y Js PP e { 7,900,000 
| . 1778 5 dex ol ow: __ ; 4,000,0002 | | 
Bretagne 2 Janvier 1781 | : 6 - 12,000,000 \ 22, ooo, ooo 
5 | Janvier 1785 A . : 3 5 6,000,000) | 
Breſſe, Bugey & Ces. 73 5 zn PBm᷑Il 
x. 5 . | 3 5 ———— 1780 * 4 . . . 0 3 2 3, ooo, oo 1 | : | 
tats 3 „F 178a : F : - „ OT | 3,294,957 | 
> | ; 5s : \ Aoiit 1727 5 5 bl R 5 4 10,010,450 f 1 | 
ie de Paris JoOctobre 1981. 5 | 5 5 . * ao ono... 10,810,450]. - + ++ + 0 
| | | Wm 1782 | g . 0 ö 3 , \ — 520, 50001 5 # | | 
Septembre 1786 . : . 5 a a . 24,900, WO 2 - ; 
Clergs EE ET RAN Fs 7 Tt . *** ; : x . ; — . 7) 8 
F + «+5 0:8 Eh : ; : N 7 : ff.. me oa WIG, * %%% 
landre maritime . N 6 b a * . eee eee eee eee eee 
. 0 cautionnemens FI Employ6s des EY & Kiglen — WAA WER ; 5 [5 W 
Item . o 983 S: .- ; N . . . . * » . » R © 0 a A s . by 5 J. BG i onto > A the OS For 
E M P R NTS. 4 GE E NES 
Ouverts depuis 1775 pour les Melſſageries. - 
premier n 225 en 775 -arrèté en 1778 à 4 & demi pour cent „ ͤ „ | 
4 cond ee as 1776 4 1 a e 4 1,200,000 1 500,000 6,000,000 | | 1,530, 28 
Trois on q. 777 . p C a . . + 6,000,000 
son VORDRE DU SAINT - 23 ic 218874750. + n+ + 
Ib. des Fermiers-generaux ſans interet , fait en 1781, & rembourſable en fix 0 / nd” # STRATA Of nd 
cation de nouvelles Charges n * 0 5 z » . 1 © WE s x 
| = — — | — 
75500, 00 77,098,200 95,896, 


R U N T G 


| : | ; Wn -: 8 1 ; kB 
. depuis ſon avenement au Trone juſqub au 1”, Janvier 1 >8 >| 
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| 10 
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E Þ _— 1 ꝛꝛ 


1778, ; | 1779» | 1780, 1781. 5 1782, | : 1783. 1784. 


WAY wu | WWW) | Wy | WI WP |: 270 Tor aux. 


48,366,222] 8954445 % 36,000,000] 90 oo 120,000,000 | 148,000,000] 125,000,000 $0,000,000]. l. .. 965,810 


V . FF 8 | 70,000,000 8 A F_— . = 8 | | : | | 
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. | . : 2 ß / SST Hs yh 757535, 00 n 5 C | | ON = Sh” EL 6 8 258,393,809 . | 
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a | | ON 36,739,000 
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46, 00, 18, 00, 13, 000, 000 e 4,467,688 | 12,000,000] _ 15,000,000 6, %%% lngnugÞ: 113,750,590 


1 I VVV 9 2 5 „ 2 20,000,000 520,000 SS _ SS » acts J a Se: a 4. 4:0 val 245 00500 53,330,459 


0 . © 9 Mo © WM 2 bn NM 9 . 0 P.M 14,000,000 8 * . o =? * o o © * 1 0 = . . o » . „ g * o - oO bl Ci s # . * S | L 14 000 000 
N i . | B e OR 5 - 
. . 0 0 . 7 320 . * 0 - * = 89 ©® .* .* * - - . BG. . 0 .. 0 6 * . 0 . 3,000,000 p , 


| E % ⁰— ] ̊ V ))) ] “ß. 0 05 «““ VVV a 3,000,000 
5 0 1 . fe * © ., 6. Sa Ls 4 5 x by . Þ E © 0 © „ - 4% 7 BY bt hh 8 He Ja * 4,085, oo e S044 r 1 4,089,000 
Og ON or Sp Se 1 95000 . „ „ r SWIPE oi Ge 7 g ⁵—-2 , é ,] ]«ↄ .“ ñ . ̃ 0 TH bor V 33,000,000 
£5 a4 + AOmn c VVV ͤͤ Vcc i > 


e 2 . 77) ͤ v CEN. > ie a 14,000,000 


LIES EG oe ornate e x Fecal | * 9,039,200 | 


11,287,790 
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106,444,500 63,000,0001 259,708,708| 210,631,688 160,000,000 144,085,000] 86,000,000] 137,924,900 1,348,688,606 


Total des Emprunts 1,348,666,609 


OBSERVATIONS 
> /atives 4 ce qui eſt dit au 
re de M. Necker ſur 
{Adminiſtration des Fi- 
nancese x 


M. eker n'tvalue cet 
objet qu a 319,000 liv. 


dem, qu 60,000 liv, 


Jes rourntes comme nèceſ- 
ſaires, & ne mentionne 
point cette dẽpenſe, quoique 
faite par ſes ordres. 


bepenſe omiſe por M. Necker. 


pertes confiderables, on ne 
les Evaluc point 2 375,000 liv, 
par an; w on croit pqu- 


roient cette me avec des 
Reoificurs qui ne pourroicnt 
etre ſuſceptibles de la ſur- 
veillance particuliere & 
active qu inſpire la garantie. 


XIX.) 


M. Necker ne regarde pas 


Quoique les Receveurs- 
gené raux faſſent ſouvent des 


voir aſſurer lles excẽde- 


RE GI E etablie en 1781 par M. NE CK ER. 


Traitement des douze Receveurs-generausx k - ; a . 7 
Appointemens des Commis : ; NEED . i F . 
Frais de Bureaux , Etrennes & depenſes annuelles 4 . . . 
Tournées 8 7 4 'h LM 8 


— 0 
7 
4 


La maiſon acquiſe par M. Nzecxx eſt revenue avec les reparations a plus de 890,000 liv. 
Il convient de porter comme dépenſe annuelle l'intérèt de cette ſomme a 5 pour cent; 


deduction faite des 70,000 liv. que Pon payeit avant 1781 pour le loyer des Bureaus, 


"Ry" 


Depenſe a ajouter. 


| ( Il avoit te promis des pratifications pour les Commis aux Recettes générales, Directcurs, 


Sous-cheſs & autres Commis; formant environ 60 employes. Cet objet le feroit clevs 


pour le moins à „ N 


— 0 E S e : * 


—— — 


Le concours de pluſieurs exercices auroit neceſſairement exige une augmentation con- 


ſiderable de Commis; qu'on peut é&valuer & F 


828 


| On devoit etablir un bureau pour la verification des pieces de comptabilité relatives 


au paiement de différentes Cours & Juriſdictions , ainſi que des parties prenantes 


* » 


necellairement occaſionne une dépenſe de 1 ; R . 


* 


: 9 « | 19 = \ | - F | ; 5 | . ; 
Il Teſt point d'année on la Ferme generale & les Regies n'éprouvent des pertes con- 
ſidérables par des faillites de Receveurs ; tandis que des cautionnemens en immeubles 
& en eſpeces, ainſi qu'une quantité de controles qui ſe correſpondent, ſembleroient 


? | . | 222 LM , 2 i 
d'autant plus rares que les Fermiers-génẽraux & Regiſſeurs y ſont intéreſſés perſon- 
ö 8 9» EEE : . , . . 
| nellement par la portion qu'ils ont dans les pertes & bencfices : cependant , fi Fon veu- 
faire des recherches à cet égard, & former une année commune ſur vingt , on re- 


centieme des perceptions dont elles ſont chargces. On a demontre qu'il ne peut exiſter 


de controles fur les Receveurs-particuliers des Finances: on croit donc évaluer d'une 


maniere tres-moderce les pertes que le Roi auroit faites ſous une adminiſtration ſans 
garantie , en les portant dans une proportion Egale à celles de la Ferme générale & 


des Revies. Le 


1 g quatre-centieme des impoſitions pergues par les Receveurs généraux, 
VV forme environ | 


Ca o * c 9 s 8 "NE = 


I convient dededuire les appointemens des Caiſſes & des Bureaux qui coùtoient avant 181 
b ; / g 


Regie de M. Necker 


— „ 


On ne porte point en depenſe les gratifications promiſes aux douze Receveurs-géné 
elt cependant certain que, s'ils avoient été traités comme les Tre 
tion avec un million de finances, ils auroient obtenu 24,000 liv. 
augmentation de dépenſe de 300,000 liv. 


Nota, -- On ne de 
de fonds. 


Les gratifications ö 9 3 | 4 
gallſicalions promiſes auæ Receyeurs gelicſauæ , et dont il vient d'dtre parlé, auroient abſorbe cet obj, 


ETAE OE LE 
Entre la Regie ctablie par M. N ECKER, en 101) 


liv. . d 


300, oo © 91 


368,021 13 


2 


50,000 © ® 


43,000 © 0 


& enſin pour la formation des Etats au vrai & comptes à la Chambre. Ca 


bureau pour lequel il auroit ſallu des Directeurs , Liquidateurs & Commis, auroit 


55,000 „„ 


| Les Penſions de retraite qu'il auroit fallu iccorder ſucceſſivement aux Commis aux Recettes 
| J geneérales; Directeurs , Sous-chefs , Caiſſiers & autres employes , doivent s'évaluer au 


36,000 „ 


devoir mettre ces adminiſtrations à Pabri de pareils eyenemens , qui deyroicnt etre 


counottra que la Ferme générale & les Regies perdent annuellement plus du quatre 


373, % /%ů Goo © 


1 443,003 25" 10 


65,000 © 00 


mts, 


* 1,370,009 15 10 


— 


raux par M. Nzcxer. I 
loriers créés pendant ſon adminiſtra- 
chacun ; ce qui auroit forms tne 


au pes Jar is depenſe les 126,593 liv. 10 f. 3 d. Jintertt provenant des jouiſſan ; 


F 


= /\ 
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25 & la Conſtitution actuelle des Recettes generales, 
CONSTITUTION actuelle des RECETTES GENERATES. 


Nba. - Les taxations ne Taille, impoſitions acceſſoires, Capitation , premier & ſecond Vingtiemes des Pays d'Elec- 


font pas auſſi fortes que dans 

le Tableau de Comparaiſon 
de M. Necker. Il les a ᷑tablics 
ſar le brut de 1impdr ; randis 
que les Receveurs-generaux 
ne les tirent, que deduction 
faite des décharges & des 
ta xations des Receycurs par- 
ticuliers, ainſi que de celles 
des Collectcurs. 


tion & Pays conquis peręus par les Receveurs- 


a deduire: 


autre deduction, 


(1) Si Lon fair attention 1 


ADR Eh 4 tip os . 
generaus . «+» 149,027,462 liv, 10 f. 11 d. 


Taxations a 3 deniers pour livre ſur cette ſomme 


Le Dixieme retenu par le Roi ſur Vinter6t des ſinances 


| de Capitation payGe par les Receveurs-gencraus retablis, & Pannce 


commune des droits de marc d'or; qui ſe paient aux mutations . 


on BE LT On ER oy 


liv, /. 
. . . 1,7944095 19 7 


190,000 0 O 


. * 


Do duction pareille à celle 6tablie par M. Necker pour l'augmentation 


230,00 0 0 
100,000 © ©O 8 


—— 
” 


—— TIS 


7544093 10 7 


la retenue du dixieme, on 
reconnoitra qu'en realite le 


gene raux que 4 & demi 
pour cent de leurs finances. 


Roi ne paie aux Receveurs- 


La Regie établie par M. N ecker wavoit que douze millions de fonds la Conſtitution ac- 
tuelle en a irente. Le Roi ne paye aux Receveurs-gencraux que 5 pour cent (1). On ne 


peut s'empécher de convenir qu'un emprunt en perpetuel coliteroit 6 & demi. II 


en réſulte une 6conomie d'un & demi pour cent ſur les 18 millions que la conſtitution 


actuelle a procurè au Trefor Royal , & il convient de deduire cet objet ſur les taxations 


aliribuces aux Receveurs-generaux . , 


Conſtitution actuelle. 


R E S ULT AI. 


Regic de M. Necker 5 „„ 


q , 


% ͤ c EN end 5 


La Regie de M. Necker auroit colite au Roi une augmentation „de 


dépeuſe de 8 2 


* ; - 
— on en en _ . 


La Conſtitution actuclle donne 
#11 Roi la certitude de toucher 
Sinois par mois, & avec la meme 
gexactitude que celle qui eſt atta- 
hae aux eflets conlulaires „ la to- 
Iralité des impoſitions. 


La negociation des refcriptions 
procure au Roi un credit de plus 
de 120 millions à 5 pour cent , 


M. Necker dit dans le chap. 23 
de ſon troiſieme volume; qu'il a 
procure de Pargent au Roi à 6 pour 
cent, & que les Capitaliſtes pou- 
voient placer an ſein meme de la 
baix à fx & deux tiers en perpstuel. 


7 LY, 
ii Ceſt dapres M. Necker lui- 
4 0 
| meme qu on peut conclure que le 
Roi gagne au moins 1,200, 000 l. 


a ſe ſervir du credit des Receveurs- 
gèenéraux. 


„ . 9 


» $ 0 a . | S 


270,000. 0 


es. 


1 


1,274,093 10 7 


ry — % 4 - 


lig. | Fi fs 
1,378,093 4 10 
10 7 


1352745093 


1041000 1 


| 


Les relations particulieres qui 
existent entre les receveurs-gene- 
raux & leur genceralite, aſſurent des 
ſecours dans les temps malheureux, 
une ſürveillance utile pour la dimi- 
nution des frais, enfin une admi- 
niſtration qui, en adoucifſant le 
poids de la perception, preſente 
des avantages dont une regie ne 
peut etre ſulceptible, 
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RESPONSE au CHAPII RE IV de I Ouvrage gue 
M. Necker à publié ſur P ADMINISTRATION 
des FINANCES ; remiſe & M. Ds CaroxxR, 
8 nd M. De... . . au mois de Fevrier 1783. 


M. NECKER geſt principalement attachs 
dans ce chapitre a juſtifler la ſuppreſſion des 
Recevenrs-Generaux , qui eſt ſon ouvrage, & 
a preſenter leur retabhiſſement , qui eſt celui de 

| fon ſucceſſeur, comme abſolument contraire aux 
Interets du Ro ; en conſequence , il na fait 
connoitre qu'une partie des frais qu'a entrains 
ſon plan de regie ; tandis qu'il a exagere les be” 1 00 
nefices artribues aux Receveurs-Generaux depuis WR 
leur retabliſſement, & qu'il a garde le ſilence le 
plus profond ſur les inconveniens & les dangers 


dela premiere operation , ainſi que ſur les avan- 
tages de la ſeconde. 


On fait que M. Necker ayoit dope au Roĩ 
de réduire à vingt- quatre les quarante - huit 
offices des Receveurs - Generaux des finances. "al 
(*) Les reclamations des Princes apanagiſtes 1 


— , \ ' p 
2 — " 


n 


1 22 — 3 


1 


(/ ce doublement auroit entrainè de très- grands inconveniens s? be cc 
fera connoitre les rifques attaches aux reunions, en parlans _ Po. 1 
xecettes particulieres des finances. | ' 


Ay . X A 


rs (2) 


contratierent ſes vues, et les choix qu'il avoĩe 


faits. II prit le parti de renoncer à ſon premier 


plan; & deux jours après, il fit adopter celui 
dune Regie compolee de douze Receveurs- 


Generaux. 


Cette conduite parut inconſequente: on erut 


que ſi Jexiſtence de vingt- quatre Receveurs· Ge- 
néraux en charge avoit été regardee comme 
utile & preſentee comme neceſſaite, deux jours 


navoient pu fournir des raiſons pour Etablir un 


regime abſolument contraire : la conſequence 
naturelle fut de penſer que M. Necker avoit 


manque de bons motifs ou de fermete pour 
ſoutenir ſon premier plan, & que Thumeur 


avoit die le ſecond. 


Lopinion des caphtaliſics ne for pas favors- 
| ble à la nouvelle Compagnie. Les reſcrip- 
tions qu'elle tiroit, ne ſe negociotent pas; & 


la plus mauvaiſe des operations de M. Necker 


fut la premiere ancantie. Cet ancien adminiſtra- 
teur a écrit ſur les finances; &, comme preſ- 
que tous les auteurs, il a defendu avec partia- 
lité celui de ſes ouvrages qui avoit eſſuyè le 
| Plus de critique. 


Que M. Necker ſe ſoit trompè conſi dera- 
blement ſur les depenſes de ſa Regie, on n'en 
 Inferera rien contre ſa bonne foi: il les a Eva- 

luces telles qu'il les ayoit congues. On doit en 


conclute que la precipitation qu'il mit a ſubſti- 


tuer ſon ſecond plan au premier, ne lui per- 
mit pas de donner le temps neceflaire a ics : 


calculs. 


Que M. Necker attribue aux Receveyrs-G&- 
neraux des taxations dont ils n'ont jamais joui; 
que ſur certaine impoſition il double leurs at- 
tributions; qu'il annonce comme nul le credit 
le moins onereux; qu' enfin il diſſimule tous les 
4 attaches au retabliſſement des Rece- 


veurs- 
bonne foi: il a travaille d' après les memoires & 
les delations dont les Miniſtres des finances ne 
manquent jamais d'ctre aſſaillis. 


Mais que pour detruirs une opinion didtée 
par le goũt de tout detruire & de tout recreer, 


M. Necker livre quarante-huit citoyens à Pani- 


moſité publique; qu'apres avoir groſſi leurs 
| benefices par de faux calculs, il dénonce cette 


Compagnie aux troupes du Roi, comme jouiſſant 
d'un traitementqui pourroit augmenter la ſolde; 


que M. Necker annonce qu'on pourroit, ſans 
le retabliſſement des recettes générales, donner 
un million de plus aux travaux de charite ; qu'il 


diſe enfin aux Magiſttats & aux autres parties 
prenantes des Etats du Roi (*); que les Rece- 
veurs-generaux ne les paient pas aux époques 


—_ n —— 
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60 Les Receveurs-generaux patent les Magiſtrats, & autres 
Harties prenantes affignees ſur leurs recettes, aux Epoques de= 


terminées par le Miniſtre , & configntes dans les ſoumiſſions 
qui ſonr depoſces dans ſes burcaux : loin d'ttre en retard ſur 


cet objet, ils en font ſouvent Vavance. D'ailleurs, à Linſtant ou 
les états du Roi ſont expédiés, le Miniftre en fait Venyoi aun 


Buteaux des Finances: ces Tribunaux ſont juges du paiement 
des parties prenantes; & ils emploieroient la voie de la cen 
aint e, fi cles égrouvoient le moindre retard. | 


44 


EnEraux 3 on peut le croire encore de 


8 * 


ty). 
deſignées dans les Etats de repartition, alors la 
bonne foi ne peut plus erre ſuppolee, & Pinjuſtice 
27 ö 
Dans le Chapitre que M. Necker a employe 
Atraiter des frais de recouvremens ſur les im- 
poſitions de toute nature, il les évalue dans 

Jes proportions luivantes.. 
Ferme générale. . 13 & 2. pour cent. 

20 „„ „ I. 
Regie générale. 16 & 2. 
„ | 8 8 3 
Adminiſtration des Domaines 12 & 22 
| 3 3 | | 20 


(*) Impoſition F — es 6 ; 


Par quelle fatalite M. Necker s'obſtine-t-il 


Aa decrier une adminiſtration , qui d'après ſes 


calculs, eſt la moins onereuſe au Roi ? Pour- 
quoi M. Necker, en indiquant de nouveaux 
plans de reforme relatifs aux Fermiers-gene- 
raux & Régiſſeurs, dont il evaluele traitement 
à ſoixante & quinze & a ſoixante mille livres, 
ne tire- t· il pas ſur leurs benefices des conſé- 
quences auſh fachevſes ? La raiſon eſt ſimple: 
M. Necker avoit renouvellé le bail des Fer- 


* * os 1 ͤ—— , * - : * 


%) La totalité des frais de recouvrement des impoſitions, y 
compris les taxations des Collecteurs & Receveurs s'ẽlevent ici 
a 6 pour cent; parce que M. Necxer y fait entrer 1,500,000 de 
| benefices qu'il attribue aux Receveurs gtneraux & particulicrs 


ur les jouiſſances de fonds: on rerablira ce que cet objet a 


rapport pendant 1a regie de M. Necxer, & il ſera facile ds 
Juger combien cette Evaluation eſt chimerique, Hy 


mes, & cree les Régies; la ſuppreſſion des 


recettes generales étoit ſon ouvrage. 


M. Necker seſt contents de ne fixer le rem 


bourſement des Recevenrs-generanx qu'après 
les formalites interminables qui ſont neceſfaires 


pour parvenit à Fapurement de leur compra- 
bilite - 1] ſavoit cependant *, & aucun Admi- 


niſtrateur ignore, qua l' poque ol les Etats 
au vrai (, iont preſentes an Conſeil, la ſi- 
tuation des comptables eſt parfaitement connue. 


Mais les Receveurs-genéraux ponvoient-ils. 
eſperer que M. Necker tes auroit fait rembour- 


ſer a une epoque quelconque? Pluſieurs Rece- 
veurs des Domaines & Bois, ſupprimès p en- 


dant {on adminiſtration, ſe préſenterent à lui, 
après avoir ſatisfait aux apuremens exigés; & 
ils ne purent obtenir les remboursemens ſur 
leſquels ils avoient lien de compter: il en fut 


de meme des propriétaires d' offices ſupprimes 
pendant le cours de ſon adminiftration(***). 


Quel doit ètre Petonnement des ſucceſſeurs 


de M. Necker. lorſqu'apresavoir lu tout ce qu'il 
a écrit de beau & de vrai ſur la loi ſacrèe de 
Pexecution des engagemens, ils en cherchent 


11 


a 
1 
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60 Lots de la 'r&union des offices des Receveurs des tailles 4 


prononce par Vedir de 1975 , M. Turgot fir ordonner qu os 


paicroir un tiers comptant. 


*) On appelle, Etats au vrai, les comptes pregentes alk 


Conscil & appuyés de pieces juſtificatives, 


(**) Les propriẽtaires Coffices non- comptables wont bra : 
meme été rembouries, | Os | 


** 12 


„ | 
des exemples dans le cours de ſon adminiſtra- 
tion !Quelle ſera leur ſurpriſe ,lorſqu'tls appren- 


dront que les payeurs des rentes, ſupprimes 


ſons le miniſtere de M. VAbbe Terray, avec 
promeſſe d'etre rembourſes apres Vapurement , 


ſe preſenterent munis duquittus () de la Cham-_ 


bre des Comptes, & que M. Necker leur re- 
pondit: « ce reſt pas moi qui vous ai ſuppri- 


| mes » Quelles conſequences tirer de cet etran- | 


ge refus? faudra-t-1] done conclure que les rem- 


bourſemens ceſſeront toutes les fois que Sa 


Majeſté changera de Miniſtre? 


Les Receveurs · genè raux de Vexercicede 1779 


qui ceſſerent toutes fonctions le premier Jan- 


vier 1781, ne recurent pas meme les interets 
de leurs finances pendant cette annee ; & ils ne 


les toncherent que ſous Padminiſt ration du ſuc- 
ceſſeur de M. Necker... +. 


On croit avoir demontre que Phumenr a pre- 
fide à Voperarion dont on vient de rendre comp- 
te, & que les Receveurs-generaux ſupprimés 
ont te traités avec injuſtice: on va S attacher 


dans la ſuite de ce Memoire a retablic les faits. 


Tout ce qu'on y avancera ſe trouve conſigne 
dans les regiſtres & journaux de Vadminiſt ra- 
tion ètablie par M. Necker, ainſi que dans les 
_ Edits & arrets qui ont determine les fonctions 


& le ſort des Recevenrs-generaux. 


. 19 
c pe 2 y 
2 T — : * ——_ — 


: (*) QuirrTvs, ecrtificat J apurement delivrẽ par M. le Pro- 
Furcur-Gengral de Ia Chambre des Comptes. | 


(7) 
GRATIFICATION 


De deux deniers pour livre. 


M. Necker eſt tellement diſpoſe a groſſir aux 


yeux de ſes lecteurs les benefices des Recevenrs- 


generaux , qu il place le mot de profit ou il ne 
devroit voir que celui d'indemnite ; & ſouvent 


d'une indemnite preſque toujours inferieure aux 
pertes. 


Le Roi acorde aux Receveurs - particuliers 


deux deniers pourlivre de gratification pour 


prix de PFexecution de leurs traites : lorſqu'ils ne 


les rempliſſent pas, cette gratification eſt de- 


volue aux Receveurs-generaux qui ſuppleent aux 
avances que ces premiers auroient du faire. 


Quand les intérèts des avances font infèrieurs 


au montant de la gratification, les Receveurs- 
gene raux les retiennent, & comptent du ſurplus 
aux Receveurs- -particuliers : dans cette poſition, 


ils trouvent un interet de cinq pour cent, & 


neprouvent ni perte ni benchice, 


Il réſulte de bexpoſé qu? on vient de faire. "Mp 


que la gratification ne peut jamais ètre regardes 
comme un benefice pour les Receveurs- gene- 
Faux , qu elle devient quelquefois une indemnité; 
& qu' enfin, lorſque les interets des avances en 


excedeat le montant, il y a perte où M. | 


Necker annonce de Vavantage. 
L A X A TIONS 


Sur le rroiſiem eme vingtieme. 


M. Necker cherche encore a prevenir contre 


-N 


. 


la Compagnie qui a remplace celle qu il avoit 


Etablie; & pour y parvenir d'une maniere cer- 
taine , il preſente les Receveurs- generaux com- 


me s' enrichiſſant progreſſivement des malheurs 
de TErat ; & enfin il en donne pour exemple 


le troiſieme vingtieme, qui, ſuivant ſes cal- 


culs, produit annuellement une ſomme ann 
liv, a cette Compagnie. 


tie Lors de Fetabliſſement du troiſieme vinga 
u me, les Receveurs-generaux propoſerent au 


ils auroient pu reclamer. 


Le troifieme vingtieme 


| 4 Pays d' Elections & 


Pays Conquis ſe monte, 


. faite des char- Ut, „ 4. 
JV 848, 6160 8 


A deduire quatre e 


niers aux Collecteurs . 280,8 10 2 4 


ä 


Reſte — . -” | 16,567,799 1 8 
AUTRE DEDUCTION. 


ein deniers aux Rece- 


veurs particuliers .. 138,064 19 11 


ht. A 


Net. . - 15429-7354 16 9. 


. AC; een R 


Les taxations des . „a un 
denier & demi lur le net du troiſieme ving⸗ 


tieme : donnent 1024 685 liv, 16 f. 1 4. 


ainiſtre de ſe reduirea un denier & demi de 
rations ſur cette impoſition; c eſt moitié de c 


2 


20 2 4 


(9) 


Que deviennent les 270,000 liv. qui leur ſont 
attribues par M Necker? Mais en ſuppoſant 


qu'il ait ignore le ſacrifice que cette Compa- 
gnie seſt empreſſce de faire, cet ancien Ad- 


miniſtrateur ertoit encore dans ſes calculs. Trois 


deniers pour livre ſur le net du troiſieme ving- 
tieme des Pays d'EleQion & des Pays Conquis 
ne donnent que 205,371 1. 131, 8 d. 


Le traitement qui a été fait aux Receveurs- 


geEneraux ſur le troiſieme vingtieme paroitra 
d' autant moins conliderable, que cette impo- 
q P. 
{ition additionnelle, ee ee ercevoir, 
7 


nuit à la rentree des autres recouvte mens, & 


qu'elle aſſujettit les Reccveurs-gcneraux a des 
avances conſiderables qui abſorbent leurs attri- 


85 butions, 


J OUISSANCE Des FONDS 


Cet ale eſt Evalue par M. Necker comme 


devant produire un million aux Recevenrs- ge- 


neraux; & il en faudroit conclure que ces. 


comprables ont habituellement vingt millions 


entre les mains. Il eſt aiſe de detruire cette 
aſſertion, & les conſequences qu'on en pourroit 


tirer. 8 


M. Necker avoit promis aux douze Rece- 
3 chaiges de fa Regie des prati- 
fications aprendre ſur les interecs des fonds qui 
excèéderoient les paicmens a faire au Trefor 
Royal ſuivant les ſoumiſſions: on apporta Ia 


pat grande aQtivite à la ſuite des recon vremens; 
les Regiſtres de correſpondances atteſtent cet- 
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te verite, Nombre de Receveurs-particuliers; 
fatigues par des lettres qu'on ne ceſſoit de leur 


Ecrire , conformement aux vues de M. Nec- 
ker, preſſerent tellement la rentree des impo- 


termes à la fois. 


ſitions, qu'ils parvintent à remettre pluſieurs 


Ces efforts rèunis produi- 


ſirent des intéréts qui s' li½,. /,. d. 


leverent a %% 261,599 | 14 5 


Mais les interets a payer, 
lorſque les reconvremens ne 
ſuffirent pas au paiement 
des reſcriptions, ſe mon- 


enn Nees &- 0 


6 — 


Voila done ce million de benefices reduit a 
128,593 liv.10 , 5 d. — 


Cherchons à nous rapprocher des calculs de 


M. Necker. Sa Regie wavoit pas encore reuni 


les deux exercices: il eſt poſſible qu'il et reſul- 
te de leur concours une plus forte maſſe d'in- 


terets, fans cependant que Paiſance ait pu dou- 
bler ; car néceſſairement la fin d'un exercice 


entraine des avances: à cette Epoque les Rece- 
veurs-generaux ont payé toutes leurs reſcrip- 


tions, & plufienrs Receveurs-particuliers ſont 


loin d'avoir folds. Mais enfin, en doublant les 
interets recus par la nouvelle adminiſtration 


pendant 1781, à peine obtiendrazt-on le quart 
des benefices annonces par M. Necker, & fur 


6110 


leſquels il avoit promis des gratifications (%. 5 


qui nEceſſairement les aurotent abſorbes. 


Cet objet deconomie doit etre done regards 


comme nal. 


Toujours empreſſe de preſenter c comme vi- 


cieuſe la conſtitution qu'il avoit renverſèe, M. 
Necker dit que cinq Receveurs-generaux ayant 
be ſoin de ſecours pendant ſon M iniftere , il fut 


dans le cas de les obliger a declarer leur . 


tion, & qu'ils reconnurent avoir enſemble, de- 
puis nombre dannees, pres de cinq millions 
au Roi, dont ils ne pouvoient s' acquitter qu en 


partie avec la finance de leurs charges. 


Qu'il ſoit permis de faire une queſtion a M. 


Necker: comment eft-il poſſible qu'un Rece- 
veur- général lui ayant declare devoir un mil- 


lion an Roi depuis pluſieurs années, Ceſt-a- 


dire, plus que ſa finance, il ſe ſoit decide a luĩ = 
accorder des ſecours? Qu eſt devenu lerecours 


| & E privilege. du Roi? M. Necker auroit-il 


ſacrifiè les intérèts de Sa Majeſté? 


Un Receveur- general n'a jamais di au Roi 2 
pendant pluſieurs années, ni un million, ni in- 


finiment moins. Pour sen convaincre il ne faut 
que jetter les yeux ſur la marche des recettes. 


Dans A premiers mois, les recouvremens 


ſont lems & difficiles; pluſicnrs Receveurs ne 


peuvent remplir leurs traites ; aux deux tiers de 
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0 II ſera parle de l'objet ae ces | gratficarions „ torſqu'on 
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Fexercice , ils regagnent le temps perdu; & à 


la fin les deniers qui ont paſſe de leurs mains 
dans celles des Receveurs-generaux, en ſont 
ſortis pour le paiement des reſcriptions- ny 


eſt alors la poſition des Receveurs-- generaux 


Us font en avance pour ceux des Receveurs- 
particuliers qui n' ont pas ſolde , & il reſte entre 
leurs mains quelques legeres ſommes non recla- 


mees par les parties prenantes, & que, ſous peine 


damende, ils ſont obliges de verſer au Treſor 


Royal apres un delai fixe, 


Lorſqu un Recevyeur-general doit un million 


au Roi, il en faut conclure que le Gouvernement 
lui a donné des ſecours, ou que le Miniſtre lui 


a permis de tenir en ſuſpens au Tréſor Royal 
le paiement de ſes reſcriptions. Un ſeul exem- 


ple prouvera la maniere d'operer de M. Nec- 
Ker , & fiojuſtice de ſes conſequences. 


Un des cinq fermiers-generaux , dont cet 


Ancien Adminiſtrateur parle, & qui n'a pas etc 
compris dans le retabliflement , fut en effet dans 
de très- grands embarras, a la veille de manquer 
au paiement de ſes reſcriptions, & ayant une 
maſſe aſſez confiderable de billets ſur la Place. 
Il eut recours a Padminiſtration ; des protec- 
teurs puiſſans furent employes. On sattend ſans 
doute a voir le plus ſevere des Adminiſtrateurs 
defendre les denizrs du Roi, & forcer un 
comptable derange à remplir ſes engagemens, 
ou a vepdre ſon office, Cette marche ne fut 
N de M. Necker: tout fut accorde, 
les fonds du Tréſor Royal ſervirent à acquit- 
ter des dettes particulieres; il fut permis au 
| Receveur-general en debet de laiſſer en ſuſ- 
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pens le paiement de bes reſcriptions acquittées 
avec les deniers du Roi; Sa Majeſté enfin eprou- 
va des retards & des pertes conſidèrables. Mais 
ce reſultat facheux ne prend pas ſa ſource dans 


la conſtitution des Recettes- generales ; il eſt le 
produit d'une mauvaiſe adminiſtration: ft on na- 


voit pas prete Vargent du Roi a un comptable 


en deſordre , ſi on avoit pas acquitte ſes det- 


tes particulieres, ſi enfin on Vayoit force A 


Payer ſes reſcriptions aux echeances , il au- 


roit vendu fa charge, & la finance auroit com- 
penſè trois fois le debet primitif. 


II ſeroit injuſte de critiquer les ſecours qu'un 
Miniſtre accorde aun Receveur-general qui dẽ- 
montre des avances exceſſives: les graces oy 


reilles peuvent Ctre regardees comme des ſou. 


| Jagemens donnes aux provinces , puiſqu'elles 
| en le moyen d'attendre les contribua- 
bles; mais il eſt facile de conſtater la ſituation 


du Receveur-general qui les demande. 


On nentrera pas dans le détail des ſecours 


accordés aux autres Receveurs-gentraux dont 


M. Necker parle; il en eſt qui furent donné's 


à titre d'indemnité, & déterminés par des 


' principes de juſtice: mais on le repete, ces 
arrangemens Etoient Etrangers à la conſtitu- 


tion des Recettes générales „& detruiſotent la 


proportion établie entre les finances & les 


Aebets poſſible. ba, 
EF. Des Receveurs- generaux. fe, 
M. Necker avance, que butilité & les foncs 


tions des Receveurs-generaux ſe bornent à 
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recevoir à Paris les fonds verſes par les collec- 


teurs entre les mains des Receveurs particuliers: 


il pretend qu une maiſon de banque, ou la caiſſe 


d'eſcompte, feroient aiſement routes les recettes 
confièes aux Receveurs - generaux; il ajoute 
enfin qu'un de ſes premiers Commis auroit trouve 
moins de travail dans cette perception que dans 
les details dont il étoit chargé. 


Comment M. Necker, qui a ſuivi avec tant 


de recherches la marche de ſes ſucceſſeurs, 


n'a-t-il pas eu connoiſſance de Particle de PE- 


dit de Creation des Receveurs-particuliers qui 


aſſujettit les Receveurs-generaux a garant ir la 


ſolvabilité de ces comptables? Diſons mieux: 
pourquoi M. Necker garde-t-il le ſilencè fur 
cette garantie & ſur tous les avantages qui 
en reſultent pour le Roi? Par une raiſon ſimple: 


le defaut de garantie étoit un des principaux 


vices du régime qu'il avoit etabli. 


Dans la conſtitution actuelle, les Receveurs= 


geénèraux ſont garans de la {olvabilite des Rece- 
veurs particuliers ; de ſorte que la totalitè des 
impoſitions rentre au Tréſor Royal ſans riſques 
| & ſans pertes pour le Roi. I] eſt vrai que cette 
: Compagnie a pour gage les finances des Rece- 


veurs-particuliers ; mais des exemples multiplies 


& recens prouvent leur inſuffiſance; & dans le 
moment actuel, plufieurs Recevcurs-generaux ſe 
trouvent expoles à des pertes conſidéèrabſes quĩ 


ne pourront ctre couvertes par le prix des 
A e 

 _ La fixation des finances, tant des Receveurs- 
genẽraux que des Receveurs particuliers , ayant 
été faite ſur le pied du dixieme des recouvre- 
mens d'un exercice de chacun de ces otnciers , 


F 
elle met le Roi à couvert de tout danger à 
regard du Receveur-general: en effet, celui- 


ci ne peut jamais avoir entre les mains la valeur 
de fa charge , les fonds de ſa recette étant 


| tires par anticipation dans les termes de ſes 
ſoumiſſions. Mais le prix des offices ne met pas 


le Receveur-general a couvert à Vegard d'un 


Receveur particulier dont les affaires ſont mau- 
vaiſes, parce que foręant le recouvrement , & 
maſquant ſa ſituation, il peut avoir des fonds 
confiderables au Roi; la ſurveillance la plus 


etendue & la plus ſuivie ne peut mettre un 
Receveur- général a Pabri de ce danger, la ve- 
ritable ſituation des Receveurs particuliersn'etznt 
parfairement connue qu'a la fin de chaque exer- 


Tout ce qu'un Receveur- général peut & 
doit faire, (en cela ſon interet ſe joint a celui 


des contribuables,) ceſt de veiller a ce que 


les recouvremens ſe faflent avec moderation & 


douceur dans les dclats accordes par le Roi a 


ſes peuples. En effet, ſen gage eſt aſſure tant 
que les deniers du Roi ſont dans les mains 
des contribuables; & il ne Veſt plus lorſqu'ils _ 


paſſent trop rapidement , & ſejournent trop 


long-temps dans les caiſſes desReceveurs-par- 


ticuliers. 


La connoiſſance des ſujets deſtinès aux re- 
cettes, la plus grande liberté dans les choix, 
& enfin une étude journaliere de Phomme ſur 


lequel repoſe la fortune du Receveur- general 


voila ce quexige la Conſtitution actuelle, & ce 
ui diminue les faillites encore trop frequen- 
tes dont le reſultat ne peut plus ᷑tre a la charge 


de la Majeſte, 


e 
Si Tetablifſement de M. Necker avoit ſubfiſ- 
té la protection ſeule auroit diſpoſe des Recat- 
tes particulieres. Quel eſt celui des douze Re- 
ceveurs-generaux e iſtant en 1781, qui, ſans 
inteérèt à la choſe, auroit eu le droit de S op- 
poſer à un choix dis par la faveur ? Des-Jors 
les contribuables aurotent été livres aux ve- 
vations, & les revenus du Roi à une perte 
certaine. Z 


On n'a peut-C&tre jamais apprecie combien 
le choix d'un Receveur-particulier eſt delicat : 


ce ſont les ſeuls comptables ſur leſquels il ne- f 
 xiſte point de controle habituel. Lorſque Vun -M 
d'eux ceſſe ſes paiemens, on ne peut etablic 
| a ſituation que par une verification contradic- = 8 
toire, à laquelle il faut appeller tous les Col- bz 
lecteurs & tous les particuliers qui patent leurs "0 
vingtiemes directement aux Receveurs, Le Mi- * 
niſtre, au contraire, connoit toujours la ſitua- C 
tion des Receveurs-gencraux ; les Intendans lui * 
envoient tous les mois les etats de recouvre- Pe 
mens fairs par les Receveurs- particuliers. Un Pe 
coup-d'ceil comparatif entre leurs reſultats & 0 
les ſoumiſſions des Receveurs-generaux dé- 1 
montre avec exactitude la fituation de ces der- If 
meets oh dr 
Pour juger du prix de la garantie, & des d. 
perils & riſques que preſentoit a cet egard Vinſ- | ti 
titution de M. Necker, il ſuffit de jetter un 9 
coup- d' il ſur les pertes que la ferme & les | VE 
Regies ne ceſſent de faite: cependant, quelles re 
Preècautions les Fermiers-gencraux & Regiſſeurs 2 


me 


CCC CC: 
ne prennent-ils pas pour les eviter ? IIs ont 


entre les mains des cautionnemens en eſpeces, 
dans une proportion beaucoup plus forte que 


les finances des Receveurs-particuliers ; ils en 
exigent auſſi en immeubles: ces Compagnies 


ont tous les mois, toutes les ſemaines, des etats de 


ſituation garantis par des controles multiplies qui 


ſe correſpondent habituellement; &, comme on 
 Pad$jademontre , de pareils controles ne peuvent 


_ exiſter pour les Receveurs des impoſitions, 


45 
, 


Tres=certainement en ſupprimant toutes leg 
formes pour le patement des Parlemens, Cham- 
bres des Comptes, Cours des Aides, Bureaux 
des Finances, Elections, Bailliages, & au- 
tres parties prenantes de ! Etat du Roi; en de2 
truiſant les rapports de comptabilite exiſtant 


entre les Receveurs-particuliers & les Rece- 
veurs-generaux , le Conſeil & la Chambre des 
Comptes, tout peut ſe mettre en banque: mais 


queen réſultera- t- il? On le rèpete, des vexations 


pour les contribuables, & des pertes certaines 


pour Sa Majeſté. Alors un ſeul homme peut 


tout faire & avoir beaucoup de temps de reſte. 


Avant de parler des reſſources de creance 
du credit le moins onereux que preſente l'inſ- 
titution des recettes generales , qu'il ſoit permis 
_ Cofffir cette Compagnie ſous le point de vue d'u. 
tilite qu'elle apprecie le plus, celui de la dimi- 
nution des frais de pourſuite. Pluſieurs Rece= 
veurs-generaux ont fait des tournces qui n'ctolent _ 
relatives qu'a cet objet ; ils ſe ſont concilies 
avec les Receveurs-particuliers &; il eſt reſults 
de cet accord de ſages abonnemens avec les 


| 


6 5 
Communautés. On eſt parvenu a obtenir une 
grande diminution dans les frais; il eſt meme 


ſuites. 


des paroiſſes où l'on ne connoit plus les pour- 


Ona deja demontre que la douceur de la per- 
ception ſe lie avec P'intèrèt des Receveurs-ge- 


néraux relativement a la garantie des Rece- 


veurs-particuliers. On peut encore avancer 
qu'il en eſt de meme a Tégard des frais. 


5 Quel eſt le Receveur- general qui peut igno- 


rer qu'en preſſant trop les recouvremens, & en 


multipliant les frais, il decouragera les cultiva- 


teurs, que le commerce $'ancantira peu- A- peu, 


& qu' enfin, au bout de quelques années, il ſe- 
ra forcs a des avances énormes, qui abſorbe- 
ront ſes attributions? Une Regie na pas les 
memes motifs de menagement : l'amour- propre 
& Pintcret particulier de ſes membres ne peu= 


vent jamais Cetre compromis. 


II eſt peu dCannees on quelques generalites 


weſſuyent des fleaux deſtructeurs: Ceft alors 


qu'un Receveur-general place entre exé- 


cution des engagemens qu'il a contractès avec 


le Trefor Royal, & ce qu'il doit à une Provin- 
ce quia les yeux fur lui, & dont il oſe attendre 


Peſtime & la reconnoiſſance; c'eſt alors qu'un 


| Receveur-general ſuſpend les pourſuites, & ſe 


conſtitue dans des avances qui abſorbent de 


. + 


Necker comme un profit. 


Pans Vavant-derniere guerre, les Anglois 
firent une deſcente ſur les còtes de Norman» 


beaucoup cette gratification annoncee par M. 


n 


2 1 1 
die; les caiſſes du Roi étoient dégarnies; fun 10 
des Recevenrs -generaux de Caen porta trois | 
cent mille livres en eſpeces dans la generalite, | "i 
Cette ſomme fut employee conformcment aux vl 
ordres du Miniſtre, & ne lui a été rembourſee 
que deux ans apres, avec les. interets a cingq 
„%%% ET : 


Quelques Provinces meridionales furent ra- 
vagées, il y a peu dannees, par Pepizootie ; la 
famine , ſuite ordina're de ce premier fleav , ſe 
fir reſſentir; les Recevenrs-generaux avance- 
rent la majeure pattie des impolitions, & re- 

| Honcerent a la pratification, Ils ne ſe borne- 9 
rent pas a cette premiere preuve de zele; ils em- Wl 
prunterent plufieurs millions, qu'ils firent paſſer | - 
dans ces Provinces ou on les employa à indem- 9 
niſer les contribuables qui avoient perdu leurs 
beſtiaux. | 5 2 5 „ „ 


Les Receveurs- génèraux furent ſucceſſive- 
ment rembourſes de ce ſervice etranger à 
leurs engagemens ; & lorſqu'on voulut fixer 
les interets de leurs avances, ils ne reclamerent 
que 5 pour cent, & meme 4 & demi, les 

. reſeriptions stant ſucceſſivement negocices 
ſur ce pied-la pendant que le Roi etoit leur 

debiteur. 5 e 5 


Ce que les Receveurs-gencraux qu'on vient 
de citer ont eu le bonheur de faire, tous au- 
roient fait en pareille circonſtance, & il eſt. 

peu dannees qui n' offre nt des temoignages de 
zele de cette Compagnie. Voila ce qu'inſpire 
une adminiſtration particuliere dans laquelle on 


5 2 


s bars © Wn 9 


$ 


. (20) 
à ſuccede à un pere eſtimable, qu'on eſpere 
tranſmettre a ſon fils. 

Preſentement, on le demande, oſeroit-on 
attendre la meme ſurveillance& les memes prin- 
cipes qu une regie qui, n'ayant aucune rela- 
tion particuliere avec les Provinces, le ſeroit 
defendue contre toute eſpece de,reclamation £ 


CREATION 


D. Deux Receveurs particuliers par Election. 


Apres avoir paſſe ſous filence la garantie 
impoſèe aux Receveurs-generaux par TEdit de 
Creation des Receveurs-particuliers, M. Nec- 
Lers'eleve contre cette Loi qui établit deux of- 
fices pour chaque Election; & il regarde la 

réunion des deux charges comme une opera- 
tion auſſi economique pour le Roi, qu'avanta- 
geuſe aux contribuables, Mais pourquoi ne 

préſente-t-il pas les dangers attaches a cette 

reunion 2? Elle peut avoir lieu ſans riſque rela- 

tivement aux Receveurs- pacticuliers, dont la 

| Probite & la fortune ſont connues , tandis qu'elle 
eſt ſujette a de grands inconveniens à V'egard 
des autres. 33 


Le Receveur particulier qui ne poſſede qu'u- 
ne des deux charges, a beſoin de fortune; elle 

de vient inutile a celui qui reunit les deux. La 

 fitnation du premier eſt a decouvert a la fin 
de fexercice; aucune partie des recouvremens 

ne peut reſter entre ſes mains a cette Epoque: 
ima qu'un tres-foible interet a preſſer les con- 
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tribuables , parce qu'il wa qu'un moment pour 
jouir des fonds. Le ſecond, au contraire, pou- 
vant ſe ſervir des recouvremens d'un exer-— 
cice pour couvrir autre peut faire des ſpecu- 


lations, diſpoſer des deniers du Roi, & dans 
ce cas il eſt intereſle à forcer ſes recettes pour 


augmenter ſes benefices. 

Il n'eſt donc pas toujours avantageux pour le 
Roi & pour les contribuables de reunir les of- 
fices ſur une meme tete. 


M, Necker avance qu'il eſt pen de Receveurs- 
particuliers qui ne ſouſcriviſſent a une reduc- 
tion de taxations , s'ils Etotent charges de la re- 
cette totale; mais qu'il ne faudroit pas exiger 
une double finance. En admettant cette ſuppo- 
ſition, quel eſt / adminiſtrateur qui, augmen- 


tant conſiderablement les riſques par la reunion 


des recettes , oſeroit reduire a moitié le gage 
du Roi? 


Lorſqu'il y a deux Receveurs dans la meme 


Election, ajoute M. Necker, les contribuables 


ſont preſſés de deux cotes, & en conſequence 


les frais doublent. Ce raiſonnement {eduit au 


premier inſtant; mais il reſte ſans force, lorſ- 
qu'on conſidere que la collecte change de main 
toutes les annèes, & que chaque exercice ayant 


ſon collecteur, il ne peut ëtre pourſuivi par les 
deux Receveurs; mais quand les offices ſeroĩent 


reunis , les contribuables reſteroient toujours 


expoſes aux pourſuites des deux collecteurs a 
la fois en raiſon des deux années FF CAPS 


qu ils devroient. 


Un motif retiendra toujours les Receveurss 


wr 
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particuliers qui n'ont qu'un office; c'eſt Peſpece 
de rivalite exiſtante entre les deux confreres : 
Pun ſeroit fache de paſſer pour plus difficile 
que autre; & il eſt peu de Commiſſaire de- 
parti qui ne convienne avoir cite avec ſucces a 
vn Receveur-particulier trop actif, la conduite 
plus moderee de ſon compagnon d'office. 


Si M. Necker ne gattachoit pas toujours à 


diflimuler les avantages des Edits qui ont été 
rendus par ſes ſucceſſeurs, il auroit ajoutè que 


celui de cication des Receveurs particuliers 


ne proſcrit point la rèunion des offices ; qu au 


contraire, PAdminiſtration ſe reſerve la faculté 
de réunir quand elle le jugera convenable: il 


exiſte des generalites ou tous les offices ſont 
_ renmis , & pluſieurs rèupions ſe ſont operces 


depuis Edit dont M. Necker parle. 


On ne peut s empècher de conclure que les 


diſpoſitions de la loi qui a ramenè a cet égard 


aux anciens principes , font d'autant plus ſages, 
que Padminiſtration aura la facultè de reunir tou- 


res les fois qu'un excellent comptable ſe pre- 
fentera ; tandis qu'an contraire rien ne forcera 


cette reunion quand le ſurvivant n'aura pas les 


qualités qui conſtituent un bon Receveur-par- 
ticulier des finances. _ 


CREDIT DES RECEVEURS 
"> GENERAVU TK. 
M. Necker ne ſe laſſe point d'attaquer les 


 Receveurs-generaux. Apres leur avoir ſuppoſe 
des benefices qui r'ont jamais exiſte; apres 
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avoir double aux yeux de ſes lecteurs, une 


partie des taxations qui leur ſont attribuees , 


il cherche à diſcréditer cette Compagnie. M. 


Necker rappelle les tems malheureux des ſuſ- 
penſions de 1759 & de 1770; il dit que les 


porteurs des reſcriptions n'eurent point de 


recours contre les Receveurs-generaux: mais 


ce recours pouvoit-il exiſter, puiſque le feu 
Roi rentroit dans la perception des imports 
deftines a quitter ces effets? D'ailleurs qu'ont 


de commun les tems malheureux dont parle 
M. Necker, avec ceux dans leſquels nous avons 


le bonheur d' etre? L'Edit de joyeux avẽnement, 


ce premier bienfait de Sa Majeſte, & bexécu- 


tion ſacree des engagemens, ſuite de cet acte 


de juſtice (*) & de bonté ſuffiront ſans doute 
pour diſſiper les nuages que l'on chercheroit 


A repandre. _ 


Mais puiſque M. Necker rappelle ces po- 


ques facheuſes , pourquoi ne dit-il pas que le 


feu Roi devoit alors des ſommes conf{iderablus 


aux Receveurs-generavx , qu'ils avoient multi— 


plie leurs billets pour ſatisfaire a des prompts 
paiemens & a des avances de toute nature, & 


que „ ſans avoir recours au Miniſtre, ils y 

| firent honneur avec la plus ſcrupuleuſe exacti- 
tude? Pourquoi M. Necker ne dit-11 pas que 
la confiance accordee aux reſcriptions porte 

| ſur la certitude de leur paiement, malgre les 


——_— — c 


— _— „ — 9 


(*) Cer Edit renfermoir deux objets, la remiſe d'un droit | 
qui ſe percevoita Vavenement de nos Rois, & la promeſſe de 


 fatisfaire aux dettes de YEcate 
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calamitẽs qui retardent ſouvent celui de Vimpot ? 
Pourquoi les ſervices les plus intereflans, ceux 
de la guerre, de la marine, des ctapes & des 
ponts & chauſſèes, demandent-ils des reſerip- 
tions? Si cette opinion favorable eſt fondèe, 
il faut applaudir a Fexactitude qui la ſoutient; 
mais ſi elle toit auſſi chimérique qu'elle eſt 
meritee, ſeroit-ce à un ancien Adminiſtrateur 
a la detruire ? e 


NM. Necker ajoute que les reſcriptions tirces 


par les douze membres de ſa Regie meritoient 
plus de confiance que celles ſouſcrites par un 


ſeul Receveur-general. On repondra que tous 
les raiſonnemens ne peuvent rien contre Vopi- 


nion: les douze Receveurs-generaux paroiſſent 
traiter au nom du Roi, & le Receveur-genc- 
ral traita pour lui; ſa famille & ſes amis lui 


confient leurs fonds; & des relations de cette 
nature ne peuvent exiſter avec une regie. 


Le Roi a toujours perdu, quand il a em- 
prunte directement; & il a toujours gagne, 
quand il Seſt ſervi des corps intermédiaires. 


Les Compagnies trouvent a cinq pour cent, 
quelquefois moins: & dans les loteries, comme 


dans les emprunts perpetuels, le Roi a tou- 


jours donné plus de ſix. 


| Rejeter tous les credits intermediaires, & 
n' employer que celui du Tréſor Royal, tel eſt 
le ſyſteme de M. Necker. On ne peut cepen- 
pants'empecher de convenir que le credit du Tre- 
for Royal n'eſt jamais que celui du Miniſtre 
des Finances, & que la plus petite faute en ad- 
miniſtration le detruit. : 
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Qu” on ſe rappelle les deux emprunts que M. 
Necker fit à peu de jours de diſtance : les bor- 
dereaux du dernier ſe vendirent à perte; le 
Treſor Royal fut oblige de les faire acheter 
ſur la place ; & le Roi fit rendre a la plupart 
des banquiers , leurs ſoumiſſions. 

Il wexiſte aucune eperation de M. Necker; 
viagere, perpetuelle, ſecrette ou publique , qui 
ait EtE moins onereuſe que les emprunts que 
le Roi fait par la voie des billets des fermes 
& des reſcriptions ; ces effets ſe negocient a 
quatre & demi & à cinq pour cent. 


Louvrage le mieux ecrit en pareille matiere 
prouve moins que le certificat dun agent de 
Change. 


1 f 6 1 * 
Etablie par M. Necker en 1781. 


: M. Necker annonce que les depenſes de la 
Regie qu 'ilavoit ſubſtituèes aux Receveurs-gene- 
raux, n'ont monte qua 6, ooo; mais il porte 
preſque tous les objets au- deſſous de ce qu'ils 

ont ete reellement , & d'autres très- conſidẽrables 
ſont paſſes ſous filence. 


Le appointemens des caiſſes, des commis 
ne ſont enonces que Pour 310,000, tandis que 
le Roi en a payé pour 3 13/: 8 d. 


Les frais ie bureaux , Etrennes . bois, & autres 
_ depenfes annuelles , ſont montés à 12.2 072 1. 


2. % 6 d. M. Necker, ſous le titre de frais de 


bureaux & depenſes imprévues ne porte 
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que 60,000, II y a difference de plus de 


moitié. 


Avant Vetablifſement de 1781, les bureaux 
des Recettes generales n'occupoient qu'une par- 


tie de Hotel de Meſmes , & les prix de loca- 


tion n'etotent que de 7000 liv, M. Necker a 
fair acquerir cette maiſon , qui revient au Rot, 


y compris les reparations, a plus de 800,000 
liv. Il eft juſte de joindre aux depenſes de la 


Regie la partie des interets de cette ſomme 


qui excede Vancien loyer. 


Pourquoi M. Necker ne veut- il pas com- 
prendre dans les depenſes de ſon ctabliſſement 
les frais de tournces, objet de 56,0001.? Jamais 
cependant elles ne furent plus neceſlaires que 


| ſons un pareil regime. De tous les tems, les 
| Receveurs-generaux ont fait des voyages dans 

leurs generalites; Sils les ont crus indiſpenſables, 
eomment une adminiſtration générale auroit- 
elle pu s'en abſtenir? La ſurveillance & les 
veErifications devenoient d' autant plus neceflaires 
que Vinteret particulier des douze Receveurs- 


genéraux Ne pouvoit Etre compromis par la 


garantie „ Cailleurs, ces tournees preſentotent. 
le ſcul moyen de donner aux ſujets defignes 
pour les Recettes générales les connoiſſances 
locales, ſans leſquelles il eſt impoſſible de juger 
du plus ou moins d'activitéè dont les recouvre- 
mens ſont fufceptibles, ainſi que du degre de 
confiance qu'on peut accorder à ceux qui ſont 


directement charges de la perception. 
M. Necker n'e value qu 300, ooo liv, le traite- 


ment des douze Receveurs-generaux qu'il avoit 


my, v5 . Ne. 
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Etablis , ſur le pied de 25,000 l. pour chacun 


deux: il doit cependant ſe rappeller qu'il leur 
avoit promis des gratifications; & comment 


les auroit- il refuſees ? Il avoit ſucceſſivement 


doublé le fort des Tréſoriers qui lui de- 


voient leur Stabliſſement. Les Edits de crèation 
annoncotent 25,000 hv.de taxations, & une 
Ordonnance de comptant y ajoutoit pareille 


ſomme à titre de gratification. 


De ſemblables moyens etotent utiles au ſyſ- 
tème de M Necker: il vouloit montrer une hy- 
potheque aux preteurs de I'Etat; & lorſque 
dans un preambule il annongoit uns Economie 
d'un million, toit dans Veſperance que Fon 
penſeroit qu'il etoit poſſible d'en emprunter 


vingt ſans augmenter la maſſe des interets que 


le Roi paye. Ces Economies etolent illuſoires, 


puiſqu'il falloit rendre d'une main ce qu'on 


avoit ©te de l'autre. D'ailleuts M. Necker con- 
noiſſoit trop bien les moyens de placement, 
pour ne pas ſentir qu'il falloit donner plus de 
25 ;oco hy. a un homme qui mettoit un mil- 
lion dans une affaire de finance: que cette 


ſomme employee au cours de la place en con- : 
trats ſur les tailles, auroit donne un revenu 


beaucoup plus conſiderable. 


M. Necker ne eſt pes contente de diminuer 
aux yeux de ſes lecteurs, les depenſes de fa 

Regie , ſoit par des reductions ſur les objets 
Enonces , ſoit par Pomiſhon*de plufieurs autres; 
| apres avoir plus que double le traitement des 


Receveurs-generaux ſvr le troiſieme vingtieme, 


il groſſit encore leurs remiſes ſur les autres 


impolitions. 


„ 


Les Receveurs-generaux , dit M. Necker, ont 
des taxations ſur 146 millions. Comment cet 


ancien Directeur- general ignore-t-il que ces re- 


miſes ne ſe pergoiyent que fur le net de im- 


pot, que la recette fictive des Ordonnances du 
moins impoſe & de decharges ne ſauroit en 
etre ſuſceptible , qu' enfin les taxations des Col- 
lecteurs & Receveurs-particuliers en ſont auſſi 
exemptes ? Il réſulte de ces difterentes deduc- 


tions, que les impoſitions percues dans les pays 


deletion & dans les pays conquis, fur leſquel- 
les lesReceveurs-generaux ont des taxations, ne 


ſe montent point à 146 millions, ainſi que le 
pretend M. Necker, mais a 14355 27,482 liv. 


Cette augmentation illuſoire de la ſomme 


ſur laquelle le Roi accorde des taxations aux 


Receveurs-gencraux , eſt encore un moyen 
dont M. Necker ſe ſert pour groſſir les dẽpen- 


ſes qu'il attribue au retabliſſement de cette 


Compagnie, & qui, ſuivant ſes calculs, ſur- 
paſſent celles de fa Regie de 975, ooo liv. 

Que devient cette prétendue economie , fi 
on en deduit toutes les erreurs que l'on a fait 


connoitre? Et que deviendra-t-elle , fi Pon ob- 


ſerve qu'il faut en deduire encore: 


19, Les gratifications qui wavoient pas en? 
core étè accordees pour 1781, & les augmen- 
tations de commis qu' auroit neceſſairement en- 
trains le concours de pluſieurs exercices; 


29, Les appointemens des Bureaux de comp- 
tabilitè que Pon n'auroit pu ſe diſpenſer dta- 
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lic a Pepoque de formation des comptes; 


30. Les penſions de retraite qu'il auroit fallu 
accorder ſucceſſivement aux Directeurs, Sous- 


Chefs, Caiſſiers & Commis; 


4. Les pertes conſiderables que le defaut de ; 
garantie auroit fait ſupporter au Roi, & dont 


on peut juger par celles qu e prouvent la Fer- 
me pencrale & les Regies. 


En mettant un prix à tous les avantages 


d' adminiſtration & de credit attaches au reta- 


bliſſement des recettes generales , il ſeroit aiſe , 
non · ſeulement d an antir la tres-legere difference 
qui peut ſe trouver entre les deux conſtitu- 
tions, mais encore de calculer des economies 


Fran qui tiennent au régime actuel: 
on ne ſuivra point exemple de M. Necker; 
on ne veut rien preſenter qui puiſſe avoir 


Pair de Phypotheſe. 


On demande fi mème en laiſſant ſubſiſter 
cette Economie ſuppoſee, elle doit decider un 


A2dminiſtrateur aſupprimer une compagnie dont 


le credit aſſure au Roi la negociation de plus 


de 120 millions de reſcriptions 2 a cing pour 
cent, & quelque fois a quatre & demi; tandis 


qu'il n'y a point d opération qui ne boit plus a 


onereuſe 00. 
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G1, M, b Necker: en traitant 3612 Liffculte * pro- 
curer de Pargent au Roi, dit, Tom. III. chap. 23, 


page 296 : « Je cherchai cependant & trouvai le moy en 5 


de procurer au Roi des ſommes de quelque impor- 
tance depuis oinꝗ juſqu'à fix pour cent d'intèrèts; mais 
e fut en lallant ulage de la médiation des Etats , dg 
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on demande ſi un auſſi foible motif doit 
contraQer Pengagement de rembourſer 30 mil- 


lions de finances qui ne content au Roi que cinq 


pour cent (%, lorſque cette ſomme empruntee, 
ar tonte autre voie , obligeroit a une depen- 


ſe de fix & demi? Cet objet ſeul cofiteroit au 
Roi une augmentation diinteret de 43 0,000 liv. 


Enfin , & pour derniere queſtion , qu'il ſoit 
ermis de demander f cette pretendue econo= 
mie doit balancer les avantages qui tiennent a 
la certitude de toucher mois par mois, & 
avec la meme exactitude que celle attachèe aux 


effets conſulaires, le montant de toutes les im- 


poſitions? 


D'après les faits etablis dans ce Meémoire, „on 5 
croit pouvoir conclure que le retour à Pan- 
cienne conſtitution etoit un ace juſte envers 


| lesReceveurs-generanx , qu'il eſt en meme tems 


utile au Gouvernement & avantageux a aux Con · 


tribuables. 
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Villes, du Clerge „& de quelques autres corps qui jouil- 


ſent d'un credit particulier. >» 


Meme volume & meme chap. pag. 296, M. Necker 


al oute: & Mais fi Pon fixoit fa vue ſur le paſſe, il ſeroit 


juſte de confiderer que c'eſt au moins un bonheur d'avoir 
Pu ſuffire aux frais immenſes de la derniere guerre dans 


une epoque où, au ſein meme de la paix , les capitaliſtes 


pouvoient employer leurs capitaux à un interet de fix 


& deux tiers pour cent en rente perpetuelle . 


C'eſt d'après M. Necker lui- meme qu'on peut ᷑tablit 
ce que le Roi gagne a ſe ſervir du credit es Receyeurs- 


genèraux. 


(*) Le dixieme de cet interct ayant etè deduit par 
M. Necker, on ne le rappelle Point ici, = ne e 
faire un double emploi. 1 Maar: 


n bo a 


W „ „ „„ fond han. © 
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Tuſte envers les Receveurs-gentraur, puiſ- 

qu'ils wavoient pas ete rembourſes - 


UDtile au Gouvernement, ence qu'il a fait 
retrouver a Sa Majeſtè la negociation de plus de 
110 millions de reſeriptions à cinq pour cent; 
qu'il a conſerve 30 millions de finances au Tre- 
| for Royal ſur le meme pied; qu'il a aſſure mois 


par mois la rentree la plus exacte des impoſi- 


tions, & qu'il garantitle Roi de toutes les per- 
tes qui étoient a fa charge ſous une Regie qui 
noffroit que des Economies illuſoires! f 


Avantageux aux contribuables , en retabliſſane 


les relations directes qui ſubliſtoient entre les 


Receveurs-generaux & leurs generalites ; rela- 


tions deſquelles il reſulte des ſecours dans les 


tems malheureux, une ſurveillance utile pour 
la diminution des frais, enfin une adminiſtration 


particuliere , qui, en adouciſſant le poids de la 
rs og » preſente des avantages dont une 


gie ne peut ètre ſuſceptible. 
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D'UN Plan dAmdlioration des Finances 3 


preſents au ROI te 20 Aodt 1786, — N 


** 


SIRE, 


Loxous Votre Majeſte a daignd me confier 


Fadminiftration de ſes finances, vingt annees 
d'etude & de reflexions m'avoient deja convaincu 


que leur amelioration tient eſſentiellement a tout 
Fenſemble de Pordre public, & qu'on ne peut 

parvenir à les retablir ſolidement que par la re- 

formation de ce qu'il y a de vicieux dans la 


conſtitution actuelle de “Etat. 


Mais je ſuis bien plus affure de cette verite 
depuis que j'ai acquis une connoiſſance appro- 
fondie de la ſituation des finances trop-long-tems 
ig norèe ou diſſimulée. Effrayè du danger qu'elle 


préſente, vivement penetre de la neceſlite preſ- 


ſanted'y remedier , & apres avoir miirement diſ- 
cute tous les moyens qu'on peut employer, tous 


ceux qu'on a tentes juſqu ici, tous ceux qui pa- 
roiſſent les plus raiſonnables, & meme cette foule 


de vains projets que Pignorance enfante & que 


la prefomption donne pour infaillibles, Pai re- 


connu de plus en plus, que ce qui eſt nèceſſaire 
pour le ſalut de PEtat, ſeroi impoſſible par des 


opeèrations partielles, & qu il eſt indiſpenſable de 
SOT Bo dg dg reprendre 


— 
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keprendre ſous ceuvre Pedifice eater ; pout eh 
prevenir la ruine 1 95 


mer un plan qui, embraſſant toutes les parties de 
la monarchie, pũt leur donner la liaiſon qui lens 
manque. 2825 1 | 


Ce n' eſt point un ſyſteme: Peſprit ſyſtematique 
ma paru toujours tre le flean de Tadminiſtration. 

| Ce n'eſt point une invention: il n'y A que 12 
charlatanerie qui puiſſe annoncer des decovver- 
tes & des ſecrets dans une matiere on il ne faut 
que combiner & regler. DRE on 


Te que je propoſe aujourdhui, Sire, weſt que 
le reſume des vues de bien public appercues de- 
puis long-tems par les plus habiles Adminiſtra- 
teurs. Il eſt vraiſemblable que la plupart ont èts 
preſentces a Votre Majefte; fa judicieuſe penẽ- 
tration en a surement apperęu PVurtlite 5 quelques- 
unes mEme ont ett tentèes ſẽparẽment; & toutes 
ſemblent reEunir les ſuffrages de la Nation. Si 
Juiqu'a preſent leur execution a paru trop dif- 
ficile, c'eſt qu'elle eſt incompatible avec le 
regime diſcord & multiforme qui diviſe le 
Royaume. ©. 


Pour les rendre toutes poſſibles, ces vues 
qui toutes ſont reconnues déſirables; il ne 
faut que les ramener à Punite des principes- 
Cette unite repugne-t-elle à notre conſtitution? 
Au contraire, elle eft le reſultat de ſes parties 
tlementaires rapprochees & mieux . combinees 2 
elle en retablit Taccord, en faiſant diſparoitrs 
: 
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les inegalites, les dif proportions, &les formes hẽ- 


térogenes qui les deſuniſſent dans Petatatuel;par 
elles toutes les difficultés s'applaniſſent, tous les 
embarras ceſſent, tous les obſtacles que produit le 
de faut d enſemble, se vanouiſſent. Ce que la ſitua- 
tion des finances exige, le redreſſement des abus 


doit le procuter; & ceft dans un regime plus 
uni forme, plus égal, plus juſte, que Votre Majeſté 


peut trouver en meme tems & Faugmentation ne- 


ceſſaire de ſes revenus, & le ſaulagement de ſes 


peuples. | | 


Deja ſans doute Votre Majeſte appercoit le 
principe, Veſprit , & le but du plan que je 
viens de ſoumettre a ſes lumieres, & pour lequel 


Jinvoque toute ſon attention. Si Joſe le lui pre= 
ſenter avec aſſurance, ceft parce qu' après avoir 


long- tems medite avec toute la defiance que je 
dois avoir de moi-meme , Jai Eprouve ce ſenti- 
ment intime que produit la verite a meſure qu'elle 
diſſipe les doutes, ce ſentiment qui avertit de 
ſa preſence ; & qu'enfin il m'eſt reſte la ferme 
perſuaſion que Ceſt le ſeul parti qu il y ait à 
prendre; que erat des affaires le commande; 
que les circonſtances le permettent; que je ſers 
mon Roi & ma Patrie en ſollicitant de toutes 


mes forces ſon execution. 


Pai dit que mon plan embraſſoit toutes les 


arties de la Monarchie. N'eſt-ce pas avouer 


qu'il eft trop vaſte ? ne dira-t-on pas qu exi- 
geant beaucoup de changemens, il rencontrera 
beaucoup d' obſtacles? Et ne doit- on pas le ju- 


ger très- difficile, parce qu'il eſt tres-6tendu ? 


Je ne crois pas que la grandeur d'un projet 


- 
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en augmente les difficu 2 je crois au contraire 
qu'elle ſert a les applanir: — mais ce que 
je crois encore plus, & dont je ſuis tres- 
certain, C eſt que tout ce qui eſt juſte en ſoi, 
& utile à PEtat, le Roi le peut en France, 
& qu' aucun Roi ne le peut autant que Votre 


Wajeſte. Archimede diſoit qu'il ne lui falloit 
qu'un point d' appui pour remuer le monde; il 
ne faut, pour remuer la machine de Etat, 
que Pappui d'une volonté ferme de Votre Ma- 
jeſté. Si après m'avoir entendu & juge , Elle 
me Paccorde cette volonte inebranlable ſans la- 
quelle il ne faut rien entreprendre , ſi Elle veut 
bien m'en donner fa parole ſacrée, je ne crains 
pas de garantir le ſucces; & ce fneces fera, 
Sire, le ſalut de votre empire, & la gloire de 
votre regne, le bonheur de vos jours; il vous aſ- 
ſurera de plus en plus amour de vos peu- 

ples; il vous procurera la ſupreme ſatis factio n 

de les rendre heureux; il vous tranquilliſera à 
jamais ſur Ietat de vos finances; il elevera votre 
puiſſance au plus haut periode, & votre nom 
au deſſus des plus grands noms de cette Mo- 
narchie, dont vous meritez d'Ctre appelle le 
Légiſlateur. N 5 „„ 
Ah! Sire, Ceſ-là ce que mon zele enviſage, 
_ Ceſt-la ce qui Penflamme, C eſt ce qui me fait 
fermer les yeux ſur tous les inconveniens qu'une 
grande entrepriſe a toujous pour celui qui sen 
charge. Je me ſacrifierois, fans hefiter, pour 
la reuſfite; je me verrois meme, ſans repentir, 
victime de la tentative. Ceſt la ſeule occaſion 
od je puiſſe offrir au meilleur des maitres, un 
edvouement proportionne à ſes bienfaits, un 

| 3 
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kommage digne des ſentimens dont je ſuis 
penétré pour ſa perſonne. Mais ce qui m'en 
fait un devoir abſolu, ce qui m'oblige de me 
jetter aux genoux de Votre Majeſte pour la 
conjurer d'y ſouſcrire, c'eſt que hors de là 
je ne yois que malheur & abime. _ 


Jie me häte, Sire, de m'expliquer. Le deve- 
| Joppement de tout mon plan occupe neceſſai- 
rement un grand eſpace; mais un expoſe très- 
| raccourci ſuffira pour en donner a Votre Ma- 
jeſté une premiere notion qui puiſſe la mettre 
2 portée de Papprecier. Ce neſt meme qu'en 
Je reduiſant ſur une tres-petite echelle', que je 
puis en faire appercevoir tout Venſemble d'un 
ſeul coup d'ceil. nd 25 


Je vais dabord preſenter rapidement la divi- 
ſion, c'eſt- à-dire, Fordre que Jai ſuivi dans 
ce travail immenſe. 


Je reprendrai enſuite ſommairement chaque 
partie, & jen donnerai Panalyſe. os 


ORDRE 22 DIVISION: 


Pour rendre un compte exact & former un 
plan complet, j'ai di conſidérer 


5 4 remierement Ce qui eſt "Bog 
_ Secondement Ce qui eſt a faire, 
 Troiſiemement - Comment on peut le faire; 


Ainſi, la Premiere partie de mon travail 
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Preſentera - La /i nation adluelle des 


Finances, 
La ſeconde— I e Ordre d etabliry 


La troiſieme . Moyens d Exdeutions | 


SITUATION. ACTS EDI 


Quatre  Chapitres compoſer nt Cette premiere 


Partie. 


10. Je .mettrai ſous les yeux de Votre Ma- 


jeſte un compte abrege. de trois annees de 
mon Adminiſtration; je retracerai Ferat ou j'ai 
_ trouve les finances; is dirai Cat on elles font 


aujourd'hui. 5 


2 Te prélentera le tables de 5 recette & de 


1 dépenſe, dabord pour cette annee, enſuite 
hour une annee ordinaire; je vous ferai voir 


p'inſuffiſance des états remis anterieurement 2 


Votre Majeſte, la dificnlte tres-reelle de les 


rendre exacts, mais ſur-tout la difficulté plus 
grande encore, de former une balance bien 


juſte des revenus & depenſes d'une ſ{eule an- 


nee , nul extraordinaire compris; jexpoſerai 


comment jy ſuis parvenu, & quel en ell le | 


re ſultat. 


"2% Apres avoir conſtate, & ayoud ſans au- 
cune diſſimulation, le deficit actuel, quelque 
effrayant qu il puiſſe etre, jen devoilerai Po- 


rigine, en remontant juſqu'a Vepoque de Fave- 
nement de Votre Mejeſte au 8 Jen ae 


* 


. 
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vrai les accroifſemens ſucceſſifs juſqu'au mo- 
ment preſent ; jen indiquerai les cauſes; Jex- 
pliquerai par quels palliatifs on s'efforce depuis 
| long-tems de le couvrir chaque annee, & je 
ne craindrai pas de montrer à Votre Majeſté 
le danger imminent qu'il y auroit a en conti- 
nuer Puſage. 2 


49. Je ferai reconnoitre aiſement qu'il eſt 
impoſſible d'itmpoſer plus, ruineux d'emprunter 
toujours, non ſuffiſant de ſe berner aux re- 
formes economiques ; & dans l'état des choſes, 
les routes ordinaires ne pouvant pas conduire 
au but, le ſeul remede efficace, le ſeul parti 
qu'il reſte à prendre, le ſeul moyen de par- 
venir enfin a mettre véritablement de Vordre 
dans les finances, doit conſiſter à revivifier 
| PFerar entier par la refonte de tout ce qu'il y a 
de vicieux dans ſa conſtitution : ---- entrepriſe 
hardie, Jen conviens, mais qui ne Peſt pas 
trop lorſqu'il eft prouve qu'elle eſt neceſlaire. 


' NOUVEL ORDRE A FTABLIR. | 
Cette /econde Partie ſe diviſe en /ix Chapitres. 


Dans le premier, je feral voir que la diſ- 
parite , la diſcordance, Vincoherence des dif- 
ferentes parties de la Monarchie, eſt le principe 
des vices conſtitutionnels qui enervent ſes 

forces & penent toute ſon organiſation ; qu'on 

ne peut en derruire aucun fans les attaquer 
tous dans le principe qui les a produits & qui 
les perpetue; que ſeul il influe ſur tout, qu'il 
nuit à tout, qu'il s oppoſe à tout bien; quun 


W 
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Royaume compoſe de pays chetats, de pays 


deletion , de pays dadminiſtrations pro- 


vinciales, de pays d'adminiſtrations mixtes; un 
Royaume dont Jes provinces ſont etrangeres 
les unes aux autres; où des barrieres multiplices 


dans intérieur ſeparent & diviſent les lujers du 


meme Souverain ; ou certaines contrèes ſont 
affranchies teien de charges doit les au- 
tres ſupportent tout le poids; ou la claſſe la 


plus riche eſt la moins contribuante; ou les pri- 


vileges rompent tout Equilibre; ou il weſt poſ- 
Aible d'avoir ni regle conſtante, ni vœu com- 
mun, eſt néceſſairement un Royanme très- im- 
parfait, tres-rempli d' abus, & tel qu'il eſt in- 


poſſible de le bien gouverner. Quen effet il en 
reſulte que Padminiftration générale eſt exceſli- 


vement compliquee , la contribution publique 
inégalement repartie , le commerce gene par 


mille entraves, la Aerni ob{truce dans tou- 
tes ſes branches, Fagriculture ecrafee par des far- 


deaux accablans, les finances de Etat appauvries 


Par Pexces des frais de recouvremens, & par Fal- 


teèération des produits. Enfin, je prouverai que 


tant d'abus, ſi viſibles à tous les yeux & {1 juf- 
tement cenſures, n'ont reſiſtè juſqu'a preſent 5 a 


8 publique qui les condamne, & aux ef- 


forts des adminiſtateurs qui ont tents d y reme= 


dier, que parce qu'on ma pas entrepris d'en ex- 


tirper le germe & de faire tarir la ſource de 


tous les obſtacles par erabliſſement d'un regime 


plus unifor me 


Dans le ſecond Chapitre , je commencerai Top- 


plication de cette vue générale, en examinant 
d'abord ce qu'elle doit operer par rapport aux 


contributions publiques, & principalement 4 


r — 
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| Fepard de Vimpoſition territoriale; qui eſt & 
qui doit etre la baſe de toutes les autres. Je 
ferai voir queVegalite proportionnelle dans ſa 
repartition , ſans qu il puiſſe y ttre deroge par au- 
cun privilege , par aucune exception ni exemption. 
| * , eſt la premiere de toutes les loix; 
le plus sür de tous les moyens d'augmenter 
le revenu public ſans ſurcharger les peuples, 
& le ſeul ſecret qu'il y ait à chercher en finan- 
ce. Je ne diſſimulerai pas les reclamations qui 
pourront s elever: mais je prouverai que quel- 
que force qu'on veuille leur ſuppoſer, elles ne 
peuvent prevaloir ſur ce quexigent également 
le devoir d'une ſtricte juſtice & le bien general 


5 Dans le tro ſieme Chapitre je continueral P | * 
kamen des effets que le mème principe peut 
avoir par rapport a la repartition de toutes eſ- 
Peres de charges publiques, pour en bannir 
arbitraire , & en faire faire Paſſiette par les in- 
_ terefles eux-memes ; ce qui me conduira 3 
cConſidèrer l'objet des adminiſtrations provincia- 
les établies par Votre Majeſté en quelques ge- 
ncralites. Je diſcuterai leurs rapports & leurs 
diftcrences avec les Etats provinciaux, leur uti- 
lité & leurs inconveniens. Je tirerai de la conſ- 
titution meme du Royaume Pidee d'un ordre 
graduel de deliberations , ſuivant lequel Vema- 
nation du vœu national, en ce qui concerne 
les différentes charges publiques & leur repar- 

fee pourrolt ſe faire dune maniere qui conci- 
lieroit Finteret des peuples avec le maintien 
 Inaiterable de Pautoritè ſouveraine, qui rendroit 
hes contributions moins lourdes, en flint dif 
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buer leur poids par ceux mEmes qui le ſuppor- 
tent; qui, loin d'affoiblir Fobeiffance , la forti- 
fleroit en l'eclairant; qui enfin exciteroit de 
plus en plus Vamour de la patrie, feroit naitre 
cet eſptit public qui, bien dirige , peut deve- 
nir une grande reſſource pour le Gouverne- 
ment, formeroit un nouveau lien entre un Mo- 
narque cheri & des ſujets reconnoiſſans. On 
verra par le developpement de cette partie eſ- 
ſentielle du plan general, qu'elle condun h ré- 
gler, ſuivant un meilleur ordre, les fonctions 
des cooperateurs de l'adminiſtration „& qu'elle 
peut ſervir à faciliter les moyens de procurer 
ſucceſſivement aux peuples pluſieurs eſpeces de 
ſoulagemens qui leur ſeroient d'autant plus 
precieux , qu ils les auroĩent enz-memes choi- 
is & ſollicités. N 


Dans le quatrieme Chapitre je ſuivrai les 
conſequences du meme principe par rapport 
a Vagriculture, & Jen ferai dériver les opé- 
rations les plus capables de la faire proſpérer, 
comme de Paffranchir des corvèes & de toute 
charge arbitraire, de lui procurer le ſel à un 
prix modere qui permette d'en donner aux 
beſtiaux, de faire ceſſer les vexations des mal- 
triſes, & de parvenir à un partage Equitable des 
communes. . 1 


Dans le Cinquieme, appliquent le meme prin- 
cipe au commerce, je feral voir qu'il entraine & 
rend poſhble la ſuppreſſion d'une infinite de 
droits préjudiciables a ſes progres, abolition de 
tout impot fur Vinduſtrie, Verablifſement d'un 
tarif uniforme combine ayec les vues politiques 
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& P'intérét des manufactures nationales, enfin 


tous les moyens d animer J activitè des fabricans, 
de faciliter le tranſport des marchandiſes, de vi- 
vifier la circulation au-dedans, & de l'ëtendre 


au dehors, Les objets que ß; aurai i traiter 
dans ce chapitre ameneront des obſervations 
ſur le prejudice que la reyocation de Pedit de 


Nantes a faitau commerce de la France; & je 


haſarderai de tracer la marche qu'il me ſemble 


qu'on pourroit ſuivre pour tout reparer , ſans 
rien compromettre (%). 


Dans leSixieme Chapitre, après avoir fait voir 


PFerat de degradation & de deperifſement ol les 
domaines dela Couronne ont étè ſucceſſivement 


reduits, je propoſerai le moyen den tirer nn 
bien plus grand avantage , & de les faire ſervir 


a Textindtion de la dette publique, ſans dimi- 
nuer & memeen amèliorant les produits. Cet 
examen entrainera celui dn regime des Eaux & 
Forets : & il ſuffira d'en rendre compte, pour 


faire appercevoir la neceſlite & Pavantage, tant 


pour Vinteret de Votre Majeſte, que pour la tran- 
quillite de ſes ſujets, d' ẽtablir une nouvelle for- 


me d'adminiſtration dans cette partie. 


Enfin, je rapporterai plus particulicrement aux 
finances de Votre Majeſte le reſultat des diffe- 


rentes vues qui doivent concourir au redreſſe- 
ment des vices dela conſtitution. Je ferai voir 


— — 3 — 


1 (*) Sa Majeſte a juge que cet objet, qui regardoit 
particulièrement M. le Garde des Sceaux, ne devoit 


pas entrer dans mon plan; elle s' eſt reſeryce desen oc- 
. ll nnent nn 3 


juſqu'aà quel point elles doivent les ameliorer , 
en mème tems qualleger les charges du peuple; 
& revenant à l'état actuel je preſenterai en 


trois articles importans 5 


1. Ce qu'on peut obtenir d' augmentation 
de recette par ce plan pour porter les revenus 
de Votre Majeſte au point ou il eſt devenu in- 
diſpenſoble de les clever. 3 


29. Ce qu'il ſera poſſible de retrancher ſur la 
depenſe, pour qu'elle nexcede plus la recette; 


3. Ce qui doit fonder en France un cre- 
dit national capable de procurer au beſoin les 
plus fecondes reſſources. 


Les operations que ces trois grands points 
de vue exigent, reunis avec celle de la caiſſe 
d'amortiſſement etablie par Votre Majeſte, & 
qui doit ſubfiſter invariablement , non- ſeule- 
ment aſſureront la liberation des finances; mais 
meme les mettront des le premier moment , & 
ſans aucun retard, dans le meilleur ordre. 


MOYENS DEXECUTION. 


Cette Troifieme Partie preſentera par détails, 
& ſeparement, le développement des moyens 
a employer pour Texecution de chacune des 
operations dont Jaurai indique precedemment 
le principe & les avantages. Elle aura dix ſub- 
diviſions. N „ 


Dans la Premiere je propoſerai l'etabliſſement 
d'une ſubvention generale , excluſive de tout 


— — — 
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privilege , & qui ayant pour baſe la perception 
d'une quotite proportionnelle de tous les pro- 

duits, ſoit en nature pour ceux qui en ſont 
ſulceptibles, ſoit en argent pour les autres, fera 
ceſſer desle premier moment tous les vingtie- 
mes, & conduira par effet dune juſte reparti- 

tion, a l'extinction de toutes contributions inc= 

gales, & onereuſes au cultivateur, Cet objet me 

conduira à traiter celui du rembourſement de 

la dette duClerge , & les moyens d'y parvenir. 


Dans la Seconde j; expliquerai la compoſi- 
tion & Pordre graduel des aflemblces paroiſſiales, 
des aſſemblèes de diſtrict, des aflemblees pro- 
vinciales, deſtinces à faire connoitre le vœu na- 
tional, & à le tranſmettre, pur Penchaine- 
ment de leurs rapports, depuis les Communau- 
tes de campagne juſquau 'Trone. EIS 


5 Je traiterai , dans la Troifreme , du Commerce 
des Grains, des moyene de le rendre abſolu- 
ment libre. ow 815 


Dans la Ouatrieme, des moyens d abolir la 
corvée en nature, en la convertiſſant en une 
preſtation pëcuniaire, reglee de maniere qu'elle 
ne puiſſe jamais èétre détournée de fa deſtina- 

tion, ni ſe confondre avec les impots, 


Dans la Cinquieme, de la ſuppreſſion des trai- 


tes interienres,, du reculement des bureaux aux 


extremes frontieres , de la formation du tarif 
uniforme, de Vabolition de pluſieurs droits oné- 
reux, & dun nouveau plan pour alleger le fardeau 
JJ _ 


— | 
Dans la S$ixzeme , 94 ; Iinfeodation des do⸗ 
maines de la couronne, de emploi du prix 
en provenant pour la liberation des dettes de 
| PEtat 9 de la ſuppreſſion des maitriles des Eaux 
& Fortts, & de la nouvelle adminiſtration ax 
ſubſtituer. 5 T 


Diuans la Septieme, de toutes les reductions poſ- 
fibles & indiſpenſables dans les depenſes an- 
nuelles des dẽpartemens. 


Dans la Huitieme, de Vetablifſement , on plu- 
tzdt du redreſſement de la perception des droits 
de timbre, dont Pextenfien modérée qui ne 
tombera que ſur les perſonnes en état de ſup- 
porter ces droits, ſera une charge peu ſenſible 
pour elles, en meme tems quelle ſera nulle 
pour les gens les moins aiſés. . 


Dans la Neuvieme, des operations de direction 
Interieare qu'il fandra faire par rapport aux rem 
bourſemens a Epoques , pour en rendre Pacquit- 
tement annuel moins onèreux, ſans nteanmoins 
le retarder, ni rien changer a Fordre preſcrit 
pour les amortiſſemens; & de celles qui con- 
duiront a rapprocher peu a peu les anticipations, 
& a en diminuer la maſſe juſqu/ala meſure con- 
venable. 5 


Dans la Dixieme, du très- important établiſ- 
ſement de la caiſſe d'eſcompte, & des moyens 
de le rendre plus national, plus utile au public, 
au commerce, & a Etat, qu'il n'a ete juſqu'a 
1 5 „ 


Enfin je propoſerai à Votre Majeſts ce qui. 


* 


"LY (46 | T 
doit ſervir de ere Vo le plan, ce qui 
peut en applanir toutes les difficultes , ce qui 
en procureroit ſur-le-champ execution, & la 
conlolideroit immuablement , ce que je ſupplie 
meme Votre Majefte de regarder comme une 
condition vraiment eſſentielle de Pentrepriſe , 
& comme le ſceau de ſon ſucces, une Aſſemblee 
des Notables de fon Royaume qu'elle préſideroit 
elle-meme , & on toutes ſes vues de réforma- 
tion, tous les changemens qui ameneroient le 
nouvel ordre qu'elle jugera a propos detablir, 
toutes les loix deſtinces a conſtituer le regime 
_ ameliore de ſon Empire, ſerotent annoncees 
avec la plus importante ſolemnite , & diſcutces 
librement en preſencei de Votre Majeſte , aſſiſ- 
tee de tous ſes Conſeils rèunis, des, Grands de 
ſon Royaume, des Chefs de ſes Cours Souve- 
raines, & des membres choiſis de tous les Or- 
dres de VEtat , pour ètre enſuite arrétées defi- 
nitivement dans cette auguſte Aſſembléèe, & 
promulguces dans tout le Royaume , ſans qu il 
puiſſe y avoir lieu à aucune reclamation ; Af- 
ſemblce qui feroit paroitre les excellentes quali- 
tes de Votre Majeſte dans tout leur jour, qui fe- 
roit briller ſa juſtice encore plus queleclatde ſa 
couronne, qui donneroit ala Nation une nou- 
velle vie, an patriotiſme le plus puiſſant reſſort, 
AI Europo entiere le ſpectacle le plus intèreſſant, 
& qui feroit une Epoque a jamais memorable 
dans la Monarchie.. 


F I N. 


